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Embellie 
asiatique 


; P. our !a seconde 
fois en semaines, Paris 
est le théâtre de grandes 
manœuvres diplomatiques. 
Après le « sommet » de l'Arche 


nations 

de l'Australie et du 

Consdn ont achevé, mardi 
Ἵ“ août, ja de 
la Conférences internationale 


restreint du Cambodge. On 
sssiste en effet à l'amorce d'une apport au 
redistribution Ἢ get initial de 1989. La France so 
montre ainsi plus dépensière — 
plus à l'aise — que la RFA qi 
table sur une bien 
inférieure de ses dépenses 
(34%). 

A y regarder de plus près, on 
s’aperçoit que le déficit 
taire sera ramené de 100 à 90 rmoil- 


| est plutôt un signe de 


sur les créations d'emplois, page 17.) 


" ‘que 
ecran» et | Méta à profit le climat 
Ἴ de relative détente dû au 
sursis accordé les ravis- 
seurs de l'otage américain 
M. Ciccipio, les Etats-Unis 
ont accentué, mardi, leurs 
efforts og Pons À pour 
tenter de la crise, 
y. compris par l'envoi d'un 
message à l'Iran. Le 

parole de la Maison Blanche 
s'est D Mein é à donner 
des détails les démarches 
entreprises ἌΡΑΣ 5 de Téhéran. 


divergences, pour crever un 


BEYROUTH 
de notre envoyée spéciale 
Les intégristes islamiques de 


| Hiards de francs en 1990, 2 


| La préparation de La loi de finances 
Le logement social sera 
la priorité du budget de 1990 


* Les dépenses de l'Etat progresseroni de 5,5 % en 1990, 
Pour atteindre 1 230 milliards de francs. La charge de la 
dette publique et la priorité donnée au logement 
expliquent en partie cette progression. Le déficit budgé- 
taire n'en sera pas moins ramené de 100 à 90 milliards de de 
francs, ce qui montre que la loi de finances pour l'année 
Prochaine ne sera pas exempte de rigueur. 


Ciccipio si Cheikh Obeid, respon- 
nn Re par un 
héli israélien, 


mmando porté 

n'était pes libéré. Dans son 
deuxième communiqué en vingt- 
quatre heures, lui aussi authenti- 
fié, mais cette fois par une photo 
instantanée couleur du deuxième 
otage américain que détient 
j M. Austin 


Tracy, 
cinquante-buit ans,. marchand 
ambulant enlevé ste ‘21 octobre 
1986, l'Organisation indique : 
«Les responsables doivent savoir 
que toute auire tentative pour 
arracher un nouveau report sera 
inutile. Il leur faut saisir cette 
dernière chance et agir de ieur 


si Cheikh Obeid n'était pas Hbéré 
mardi à 10 heures locales, elle 
« déciderait la date définitive de 


GREENE 


Le capitaine 
et l'ennemi 


"Es-tu sûr de pouvoir disti 
le bon du mauvais, le capitaine de l'e 


George À. B; 


ROBERT LAFFONT 


- des livres ouverts sur la vie: . 


social 


Directeur : André Fontaine 


DERNIÈRE ÉDITION 
BOURSE 


JEUDI 3 AOÛT 1989 


20 000 hectares détruits, des milliers de personnes évacuées 


Les incendies en Corse et dans le Midi 
atfeienent des proportions alarmantes 


Vingt mille hectares de forêts et de gar- 
rigue ont été détruits le 1e août dans les 
départements des Bouches-du-Rhône, du 
Var et de Haute-Corse. Les départs de feu 
nombreux et concomitants en plusieurs 
points éloignés ont rendu les secours diffi- 
ciles. Malgré la présence de plusieurs mil- 


L'épreuve de ὩΣ Israël et les extrémistes chiites 
Les otages dans la spirale du chantage 


l'exécution de l'espion 
américanc-israélien que les télés- 
pectateurs du monde entier pour- 
ront voir ». L'OJR, coutumière de 
ces rebondissements, notamment 
dans le cas de Jean-Louis Nor- 
mandin, le dernier membre 
d’Antenne 2 relâché en novembre 
1987, explique que ce report ἃ été 
décidé « à l'invitation d'amis εἰ à 
la suite d'appels sincères. notam- 
ment celui émouvant » de 
Mr Ciccipio. 
Cette dernière, de nationalité 
libanaise, avait lancé mardi après- 
midi, lors d'une conférence de 


un appel « à la pitié et à la clé 
mence ». « Ayez pitié des inno- 
cents », avait déclaré d'une voix 
tremblante M Ciccipio, avant 
d'ajouter : « Je suis sûre qu'en ces 
minutes cruciales personne ns me 
comprend mieux que l'épouse de 
Cheikh Obeid, qui a été enlevé 
par Israël, et je lui demande de 

m'aider. » L'OJR 2 toujours agi 


Des renforts ont relayé dans la 
matinée ἮΝ 2 août les pompiers du 
Midi et de Corse qui avaient lutté 
la veille contre une centaine de 
départs de feu dans le Sud-Est et 
contre des dizaines en Haute- 
Corse. L'incendie a menacé plu- 
sieurs agglomérations, notam- 
ment à Hyères, où des maisons de 
retraite et des campings ont été 
évacués. Les services de la sécu- 
rité civile ne cachent pas leur 
inquiétude. On craint la reprise de 
plusieurs foyers, car le vent, plus 
modéré que la veille, souffie 
encore dans le Var à 40 kilomè- 
tres/heure. Etant donné Je nom- 
bre et l'étendue des sinistres, on 
invoque le plus souvent une ori- 

criminelle, notamment en 
ἔσῃ προ les bergers pratiquent 


Les articles de 
GUY ne E ματα σα CODACCIONL} 


ou réagi en forction d'événements 
liés à l'Iran et s'était déclarée 
prête en mars 1989 à tuer l'auteur 
des versets sataniques, ten 
britannique Salman Rushdi 

L'ampleur prise par l'affaire 
des otages après la pendaison, 
annoncée et montrée lundi,du 
lieutenant-colonel américain Wil 
liam Richard Higgins 8. en tout 
Cas, renforcé la détermination des 
imégristes à faire libérer Cheikh 
Obeid ou tout au moins à faire 
plier Israël et Washington. Dans 
ua communiqué publié à Bey- 
routh, le Hezbollah pro-iranien 
rejette comme + dérisoire et ridi- 
cule » la proposition israélienne 
d'échanger les chütes libanais, 
dont Cheïkh Obeid, contre les 
otages occidentaux et les prison- 
niers israéliens. | 

FRANÇOISE CHIPAUX. 
(Lire page 4 la suite, ainsi 
que, pages 4 et 5, les articles 
d'HENRI PIERRE 
et de JEAN GUEYRAS.) 


liers de pompiers, certains incendies n'ont 
pas pu être maîtrisés et ont pris des propor- 
tions alarmantes, par exemple dans les 
calanques de Niolon et de la Vesse, et dans 
les faubourgs nord-ouest de Marseille où 
crois mille personnes ont été évacuées par 
bateau et un pompier gravement blessé. 
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Kurdes ὦ Turquie 
Identité culturelle 
et aspirations à la modernité 


PAGES 7 et 20 
s LD 
française 


Une réforme du statut 
en 
PAGE 8 


L'OPA sur BAT 


Des obstacles sur l'offensive 
de M. 
PAGE 16 


XIIL - Le gouvemement 
tiré à hue et à dia 
PAGE 2° 


Télévision en prison 


PAGE 10 


Chapelle Sixtine 


Les nus resteront voilés 
PAGE 20 


Le sommaire çomplet 
se trouve page 20 


La polémique avec le gouvernement sur les quotas 
Le piège des télévisions privées 


Le débat suscité par les 
projets de décret réras 
le programmation des chaînes 
de télévision aux heures de 
grande écoute a suscité un 
tollé parmi les actionnaires 
des chaînes privées qui crient 
à l'assassinat. La polémique 
suscite l'embarras du gouver- 
nement, piégé dans ce qui se 
voulait un dénoyautage en 
douceur de l'audiovisuel 


Le ‘gouvernement veut-il vrai 
ment la mort des télévisions pri- 
vées en ps imposant des 


s'en défend avec véhémence. 
L'Elysée et Matignon observent 


officiellement un silence gêné et 
font discrètement savoir qu'ils 
supportent mal les initiatives 
intempestives de M Catherine 
Tasca. La polémique qui s'enve- 
nime au fil des jours n'est pas 
exempte, de part et d'autre, d’une 
bonne dose d'hypocrisie. 


La démonstration des responsa- 
bles des télévisions privées est 
séduisante. Les pouvoirs publics 
passent leur temps à changer les 
règles du jeu de la télévision. et Le 
projet ἐς décret sur la program- 
mation des heures de grande 
éconte est la goutte d'eau qui a 
fait déborder le vase d'une régle- 
mentation ubuesque. Comment 
songer à la création ou à La satis. 
faction des téléspectateurs quand 
on doit jongler en 
avec les quotas de fiction, de 
documentaires, de concerts, la 
répartition des temps de parole 
politique, le chronométrage de la 


publicité, les interdictions de 
calendrier ou de contenu qui 
pèsent sur les films et le pourcen- 
tage d'œuvres françaises ? Un tel 
catalogue de contraintes, qui 
plongerait un professionnel étran- 
&ger dans une hilarité incrédule, 
est-il compatible avec la rentabi- 
lité d'une chaîne commerciale ? 

Les dirigeants des télévisions 
privées pratiquent volontiers 
l'amalgame pour nourrir le procès 
d'intention et rendre Mr Tasca 
responsable de tous leurs mal- 
heurs, 


JEAN-FRANÇOIS LACAN. 
{Lire la suite page 10.) 


Immobilier 
Une rubrique d'annonces clas- 
sées : la sélection détaillée de 
maisons ef d'appartements à 
louer dans Paris et en banlieue. 


Pages 14 et 15 
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Le gouvernement de Paul 
Reynaud s’est réfugié en 
Touraine. Et, devant l'avance 
allemande, le voici divisé. D'un 


côté, le camp mené par 8 
maréchal Pétain, partisan en fait 
de l'armistice. De l'autre celui de 


par le greg du conseil. Mais 

bien que lucide sur 
Pavenir et convaincu que Hitler 
« c’est Gengis Khan », 


ES ministres répandus sur 
les banquetres réservées 
aux conseillers εχ 
{{ ressemblaient à des élèves 


rares et mornes dans une 
salle d'étude mal tenue. » C'est en ces 
termes qu'Yves Bouthillier, ministre des 
finances, décrira ses collègues tels qu'ils 
étaient affalés quelque part en Tou- 
raine : L oies le gouverne- 
ment avait αὐ pour gagner, pre- 
mière étape de ses perégrinations, les 
châteaux de la Loire, C'est que | les Par- 
zers, ignorant les voies d’eau qu'on avait 
cru leur opposer, n'avaient ps mis plus 
de quarante-huit heures à crever le 
rideau défensif français. Il est vrai que 
les Allemands di ient dorénavant de 
deux fois plus de divisions d'infanterie : 
de trois fois d'unités cuirassées q 
les Français. La « bataille de uv 


deux jours 
Br Aime était rc: Paris devenait 
vulnérable. Ajoutons que, le 10, Musso- 
lini, lorgnant sans vergogne les 
les françaises, déclarait la guerre. 


Cl dns rate 


de son ministère, réglant Ste ἃ ses 
comptes avec Daladier éliminé et se 
débarrassan i 


notoires ; mais, au lieu de s’entourer de 
politiques chevronnés, il avait promu des 
hommes à fui, des « techniciens » venus 
de son cabinet ou de son entourage, mais 
ui, à l'ex notable il est vrai, de 
haries de Gaulle, sous-secrétaire d'Etat 
à la guerre et à la défense nationale et 
chargé des relations avec la Grande- 
Bretagne, lui manqueront au moment 
décisif. Or ces ministres restaient seuls 
aux commandes de l'Etat, puisque ni le 
Sénat ni la Chambre des députés ne sié- 
geaient. Le 10 juin, les membres du gou- 
vernement quittaient la capitale en cati- 
mini et gagnaient, de nuit, tous feux 
éteints, Ἔν rue qui leur pre 
été attribuées. La plupart logeaient 
des châteaux Renaissance, à l'esthétique 
sans doute plaisante, mais dépourvus de 
ce qui était utile dans le court terme : 


peu ou pas de 
SE rs. Débéenr amis dus 
nature 


Sup de τοῖο pense me 
tres jouaient volontiers à cache-cache : le 
12, quelques ministres n’assistèrent pas 
au conseil, pour avoir confondu Je chä- 
teau de Cangey, où siégeait le A mal 
de la République, et celui de Candé, 

C'est dans ces conditions, rétrospecti- 
vement stupéfiantes, que le drame va se 
nouer, avant d'être dénoué à Bordeaux 
quelques jours plus tard. Depuis le 
Se ται τῖρα δ ΕΙΣ 

lus ; quatre jours plus tard, le général 
eygand écrivait, dns une note au pré- 

sident du conseil, qu'il convenait 
d'« examiner, en raison de la gravité des 
circonstances, toutes les hypothèses ». 
Ce qui n'exclut plus un armistice que 
combat — sans équivoque — Reynand, 
Lorsque Churchill, le 11 juin, se rend au 
château du Muguet, à Briare, les posi- 
tions se durcissent encore : le généralis- 
sime dit avec force son « impossibilité 
de continuer une défense du 
serritoire français », faute de réserves 
armées. Et comme Churchill, se préoc- 
Cupant dorénavant de gagner la bataille 

- d'Angleterre puisque la campagne de 

: France était virtueHement perdue, 

‘ entendait ne lâcher qu'au compte- 
gouttes les avions de la RAF, le 1on 
monta. 


clair que Reynaud ne dspose Me Une 
” équipe homogène décidée à demeurer 
d'une manière ou d'une autre dens la 


4 
ὶ 
ἢ 
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IL Ὑ A 50 ANS, LA GUERRE 


1939 : 1940 


L’ANNEE TERRIBLE 


guerre. Il lui fallait de surcroît affronter 
le généralissime qu'il avait nommé, 
Maxime Weygand. qui assiste ès qua- 
lités à une bonne partie des conseils des 
ministres. A soixante-douze ans, il n'a 
rien perdu de sa superbe ni de son mor. 
dant. S'il n’a jamais été que un brillant 
second », Ὦ symbolise mieux que quicon- 
que l’armée d’active, dont il est le pur 
produit. Dans sa tête, une hiérarchie 
simple : d'abord, les officiers supérieurs, 
au premier rang desquels les officiers de 
cavalerie, puis les officiers subalternes ; 
très loin derrière, les pékins, les civils ; et 
- au plus bas — les hommes politiques. 
Solidement réactionnaire, ce que ren- 
force son catholicisme militant, tout en 
se défendant de faire de la politique, il 
cachait de moins en moins son mépris à 
l'égard du régime : « Toute cette politi- 
que, il faut que cela change : il faut en 
finir avec tous ces hommes politiques 
qui ne valent pas mieux les uns que les 
autres. » Il représente assez bien l'atti- 
tude de l’armée depuis le pacte implicite 
conclu entre le pouvoir et gd officiers 
après l'affaire « grande 
muette », effectivement, Les pas 
intervenue lors de la crise du 6 février 
1934, et ne s'était pas laissé embarquer 
dans l'aventure de la Cagoule. Mais si 
elle ne se mélaït plus de politique, c'était 
à une double condition : l'ordre devait 
être maintenu, et le pouvoir civil ne 
devait pas interférer dans les affaires 
militaires. La guerre venait de rompre ce 
contrat tacite: l'armée, imputant la 
défaite au pouvoir politique, estimait 
qu’elle restait maintenant la seule arma- 
ture de la vie nationale ; Weygand, d'ail 
leurs, ne se considérait pas comme placé 
à la tête de la nation armée, mais comme 
t l'Armée (avec un grand 
RE Er laquelle la nation n'avait qu'à 


°w γερά n'aurait pu saper à lui seul 
Pautonté de Reynaud : Pétain allait 
apporter au technicien en service le 
| cg ep) on 
immense et intacte. Α la grande surprise 
de Reynaud, qui Lis ne le 
18 mai dans son ministè: τ νοῦς man faire 
avant tout de la décoration, 
chal» se mettait à proférer des idées pré- 
cises sur ce qu'il convenait de faire. Le 
13 juin, après une nouvelle TS 
entre Reynaud et Weygand, Pétain 
déclara soutenir fe généralissime, puis se 
mit à lire — fait inbabituet en conseil des 
ministres — une déclaration, capitale à 
tous égards, liant la demande d’armistice 
à la nécessité Ge demeurer, quoi 40} 
arrive, dans la métropole. La crise était 
bel et bien nouée. 

Deux thèses s'affronteraient désor- 
mais. Pour ce qui allait devenir le clan 
de l'armistice, il fallait immédiatement 
mettre fin aux hostilités. Mener, comme 
l'avait suggéré Churchill le 11 juin, la 
guérilla contre les Allemands était pure 
neptie; et à peine moins chimérique 
était fé le projet qu'avait concocté de 
Gaulle de maintenir coûte que cofte une 
tête de pont élargie (qu'il nommait « Je 
réduit breton») pour maintenir la liai- 
son avec la Grande-Bretagne. De ce 
côté, on commençait à parler ouverte- 
ment d'armistice. 


υ" second camp préconisait le départ 
da gouvernement hors de la métro- 
pole, pour prendre du champ et conser- 
ver toute la latitude d'action nécessaire. 
C'est ce que contesta Pétain dans la note 
qu'il lut en plein conseil : « Ainsi, la 
question que je pose en ce moment n'est 
pas de savoir si le jourernement 

ou ne demande pas l'armis- 
tice ; elle est de savoir si Le gouverne- 
ment françois l'armistice ou 
s'il accepte de quitter le sol métropoli- 
tain, » Lu lui, le choix était clair : - {1 
est possible au gouvernement, sans émi- 
ærer, sans déserter, d'abandonner le ter- 
ritoire français. Le devoir du gouverne- 
ment est, quoi qu'il arrive, de rester 
dans le pays, sous peine de n'être plus 
reconnu pour el Priver Ja France de ses 
défenseurs naturels [.. 1, c'est la livrer à 
l'ennemi. C'est tuer l'âme de la France, 
c'est par conséquent rendre impossible 
sa renaissance. » La parade était incom- 
mode à formuler : Lg pe Οἰ ΠΊςτΘ. 
pour un gouvernement de paraître a 
donner les populations à la merci du 
vainqueur, 

A coûté de ces deux questions essen- 
tielies, ou discerne en filigrane d’autres 
préoccupations aux retombées politiques 
considérables. D'abord, une obsession de 
l'ordre, dont Weygand donne une illus- 
tration caricaturale, le 13 juin, en plein 
conseil des ministres, lorsqu'il annonce 
Qu'« WA SOUYErREMENt COMMLUNISLE S'ESL 
constitué à Paris - et que « Thorez doit 
s'installer le jour mème à l'Elysée » : 1} 


A la préfecture de Tours, Paul Reynaud entre César Compinchi et Georges Mandel. 
13 juin 1940 


MI Le gouvernement tiré à hue εἰὰ dia 


par 
Jean-Pierre Azéma 


suis un mâle, et le gouvernement une 
femelle. Voilà ce que je dis. » On recon- 


tenait cette « information» de son offi- 
cier d'ordonnance, qui la tenait lui- 
même d'un officier de marine, qui lui- 
même, etc. Dans Î" ee et le 
Georges Mande] doit télé 
ner au préfet de police, pherhenguee 
lui, est bien demeuré dans la Eapitale et et 
qui assure que Paris est parfaitement 
Calme, sans que soit perceptible une acti- 
vité communiste particulière. « On véri- 
fie ses informations avant d'en saisir le 
gouvernement! >, pouvait lancer le 
ministre de l’intérieur au 
Si l'anticommunisme ainsi formulé 
n'avait rien que de banal, ce qui l'était 
beaucoup moins, c'était la liaison qu'éta- 
blissait nertement Pétain, et ce dès le 


lg 

note déjà cités, il précise : « Le renou- 
veau français, il faux l'attendre bien 
plus de l'âme de notre pays [...] plurôt 
que d'une reconguête de norre rerrltoire 
bar les canons alliés. » Dans son camp, 
en quelques jours, on a glissé très vite 
d'un constat objectif, celui de la défaite, 
à des dérives politico-idéologiques qui 
conduiront logiquement à la mise en 
place d'un « Etat français ». 


étrangères. Tout semblait jusque-là lui 
avoir souri, tant dans sa vie profession- 
elle que dans sa carrière politique ou sa 
vie privée. Dans le cas précis, ses intui- 
tions se révéleront justes : il estimait que 
la guerre deviendrait mondiale, et que, 
au bout du compte, les puissances mari- 
in, avec à ἘΡ tête les Etats-Unis, 
'emporteraient. Il ne se trompa pas plus 
sur la nature profonde du Taie nazi, 
répliquant à ses contradicteurs, le 
15 juin : « Vous prenez Hitler pour Guil- 
Jaume Ie, un gentleman qui nous a pris 
l'Alsace-Lorraine, et iour était dit : or, 
Hitler, c'est Gengis Khan » Mais, 
comme l’a pu écrire — à raison — Emma- 
nuel Berl, «sa pensée a été plus ferme 
que sa conduile», Arrivé pour la pre- 
mière fois au sommet de l'Etat, 
convaincu de 88 valeur et toujours sûr de 
Jui, brusquement confronté à une situa- 
tion difficile à gérer. tout en raisonnant 
clairement il tergiverse. ἢ adopte le pro- 
jet d'établir un réduit breton et de faire 
passer des troupes en Afrique du Nord, 
mais il se désintéresse de leur exécution : 
ἢ songe à limoger Weygand, mais il 
n'ose pas. Weygand n’a pas tout à fait 
tort quand il déclare (à la Libération) : 
« Si j'ai eu 1or1, le gouvernement n'avait 
qu'à sévir. [} Au lieu de cela, il donne 


52 démission. C'est trop facile! C'est: 


corure cela que je m'élève [... [, mais je 


naît là le viril et imagé de tout 
militaire qui se respecte. 


AUL Reynaud ne fut guère aidé par 


t de façon précoce — 
c'était de fit τὰ Tourne — du côté de 
er Reynaud, qui avait facilité la 

carrière politique de ces inspecteurs des 
finances, avait surestimé les liens de 
dépendance personnelle et mis entre 
parenthèses l'esprit très munichois du 
premier et le caractère très réactionnaire 
du second. Quant à l'un de ses directeurs 
de cabinet, Paul de Villelume, un offs- 
de l'armistice, il prenait sur 

rencontrer Biddle, le second de 
[re américaine, pour se 


cette équivoque, mals quelles chances 
aurait sans cela la mission que je me 
suis à moi-même donnée? La gravité 
des circonstances m'enlève toute espèce 
de scrupules à cet égard » Dans ‘le 
même ordre d'idées, il est difficile de ne 
pes évoquer aussi Hélène de Portes, dont 
certains ont fait le mauvais génie de 
Reynaud, prétendant ares 16 le lit de 
la dame était jonché de 
Era bien entendu Rois Sédui- 
sante, sportive, ambitieuse, l’égérie du 
président du conseil eut vraisemblable. 
ment moins d'influence politique ; et, de 
fait, elle poussait en avant les 
« défaitistes », qu'elle estimait que 
Reynaud, à qui elle dat vivement atta- 
chée, avait un intérêt personnel à signer 
l'armistice. 

Les appuis extérieurs, enfin, notam- 
ment du côté a; on, ont également 
manqué à Reynaud : les 10 et 14 juin, le 
président du conseil adressait au τέεξ- 
dent américain des sortes de si 
espérait que ls ton des réponses lui per- 
mettrait de soutenir ses positions. Roose- 
vell, tout en rappelant que, constitution 

t, il a'avait pas le pouvoir de 
déclarer la guerre, encouragea les 
Franco-Britanniques à tenir bon; mais 


she elle 
putes tempétaient contre l'égoïsme 
sacré des Anglais, qui refusaient notam- 


chill, 
l'abri d'erreurs | 
qu’à Tours, le her des à la dernière réu- 
Romus demande παριαάρεραισσν À 
ud demanda imprudemment à 
Churchill ce qu’il ferait si un gouverne- 
‘ment (selon toute vraisemblance, il ne 
pensait pas au sien) était contraint de 
demander l’armistice. Le Premier bri- 
tannique répondit que la France, après La 
victoire fmale, serait rétablie dans toute 
RS NN AR 


fût relevée des obligations inhé- 
rentes à l'accord du 28 mars, qui 
excluait toute négociation séparée ; 

même si elle s'adressait à Rey- 


réponse, 
aaud, dont il pensait qu'il le comprenaït, 


Demain : 
Paul μα 
ain 


EST 


queen 


nn 


Δ ΕΟ ΩΣ, 


MEET 


de faire. Mais si on n' emvie, 
Fi ne pot nt for ες ὑπ 


quadripartique ? 
Pourtant, selon certaines sources 
bien informées, les Soviétiques 
auraient néanmoms accept£ qu'une 


ë 

3 
PH 
Ἐκ Ἐπ ἢ 
JE 


CHINE : pour la première fois 
La presse décrit les activités 


Etranger 


Le Cambodge arrive+-4 enfin au bont du tumel ? Sans donte 
fandra-t-l attendre le 28 août et la conciasion des travaux de a confé- 


De prenne du retard, et pour parvenir à 
un règlement global ΠῚ fallait avant 
tout δι que lon n'arrive à un 
découplage entre la solution des 

internationaux du conflit et 


œux, internes — Ὁ _ k 
Cats, — qui τι 
τέκαϊιαι ἃ l'afglane 

La position de Pat, et de Djakarte, 


Autre concession de M. Hun Sen 
dans le Hbellé de la mission donnée à la 
commission ad hoc : il prévoit la for- 


de ce texte. 

Par ailleurs, les autorités ont 
annoncé à travers tout le pays, par 
voie d'affiches, une vaste 

campagne 


sentaient qu'un tiers de ce qui aurait 
dû tomber dans l’escarcelle de 


qui 
liers d'entre eux en camp de ré£du- 


: œuon 


‘vint ce jour récent où il fut 
confronté à une assemblée 
d'hommes et de femmes de lettres 
vieillissants qui tentaient de dresser 


fe 
ἐξ 
Ἰ 
ἕξ 
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était très désireux de coordonner la 
reconstruction du Cambodge (le 
Monde ἀπ 15 août). 


que par le retrait de ses troupes, de 
même qu’une reconnaissance inerna- 
tionale pour M. Hun Sen, dont il ne 
semble plus être question de démante- 
ler ic régime. 

Les Khmers rouges ont été acculés 
à an compromis dans lequel ils ont peu 
à gagner, et chaque discours les a 
enfoncés mn peu plus dans leur isole- 


construc- 
orageuses, notamment entre les 
rouges et les Victnamiens ; 


Le discours du chef de la di ᾿ 
chinoise aura été l'élément Es da 
jui s'est mis en place. ue 

M Qias Qichen δαὶ terminé de parier, 
des contacts indirects ont été établis 


entre le prince Sitanouk et la déléga- 
tion vietnamienne, at-on appris de 
source cambodgienne. Dimanche 
cacore, M. Thsch affirmait ae. s'il 


jour tenté, une fois la paix revenue, 
rétabdldir l'équilibre entre les puis- 
sants voisins vK jen et thaïlandais, 


hommes rie attendent os 
impatience pour remplacer les 
marchands de anis. 


PATRICE DE BEER. 


l'Etat, le reste lui ayant échappé 

le jeu de l'évasion cale. Son obiec. 
if pour cetie année est d'atteindre 
12 milliards de yuans (20 milliards 
de francs), soit 8% du total des 
impôts sur le revenu prélevés à 
pecelle Ἐν ας ρὶ fficiellement, 
le secteur privé emploie vingt-trois 


re D 
ment par l'actuelle direction à ñ 
que les « nouveaux riches > de Péki 
avaient défié le régime à l'unisson 
des étudiants en amant plus dé 
démocratie et le départ à la retraite 
de M. Deng Xiaoping. 


FRANCIS DERON. 


AFGHANISTAN 


Les entretiens américano-soviétiques 
piétinent 


STOCKHOLM 
de notre correspondante 


Après deux jours d'entretiens à 
buis clos sur l'Afghanistan, dans 
leurs ambassades de Stockhoim, les 
délégations américaine et soviétique 
se sont séparées mardi 1« août sans 
avoir fait le moindre pas en direction 
d'une solution politique, seule 
manière pourtant, à leurs yeux, de 
mettre un terme au conflit qui 
oppose toujours leurs protégés res- 
pe « Des Fra Jfrucrueux 
et utiles » pour icolaï Kosyrev, 
ambassadeur et chef de la déléga- 
tion soviétique, mais pas de : 
« Je re veux pas utiliser le terme 


JUILLET-AOUT 1989 


LE DROIT DES ENFANTS 


A quelques mois du vote par l'ONU d'une convention sur 
les droits des enfants, Monde Dossiers et documents fait ie 
point sur ce problème ds société. 


# Le projet de convention : 


50 articles pour défendre les 


droits essentiels des enfants. 
Φ Le sort des enfants dans un monde de conflits : enfants 
© Les effets de [5 surpopulation et de la misère : l'absence 
de soins et d'hygiène. La prostitution, ls commerce des 
enfants. 


Φ Des droits bafoués dens les pays développés : les mauvais 
traitements. Les accidents domestiques. L'intolérance. 


Avec des adresses, des orientations bibliographiques 
et le panorams des droits de l'enfant en Europe. 


d'êchec. Les négociations de Genève 
om mis six ans à abouiir, et nos 
efforis us devront pue 
encore el : tout le 
fartude der Eiats Unie er du 
Pakistan. » 

«_Un échange de vues franc, 
confirmait pour sa part l'Américain 
John Kelly. Mais je suis désolé de 
dire que nous ne sommes parvenus à 
aucun accord avec le gouvernement 
soviétique. Les Etats-Unis conti- 
nuem de croîre que le peuple aÿghan 
souhaite voir un autre régime à 
Kaboul. Les Soviétiques s'y op) 
sent et envoient pour 200000 dol- 
dars d'armes par mois au régime 
actuel. Nous voulons l'arrêt de ces 
combats qui durent depuis plus de 
dix ans, εἰ cela ne peut se faire ten: 
que ce gouvernement restera en 
place. » Les positions restent donc 
bloquées et les armes continueront 
d'alimenter les factions ennemies 
puisque, indiquait encore M. Kosy- 
rev, « les Etats-Unis ne se montrent 
pas di: à accepter une limita- 
tion dans ce domaine. Ils ont 
déclaré leur imention de poursuivre 
leurs livraisons et leur aïde à 
d'opposition ». 

Quant aux rumeurs concernant 
une récente tentative de coup d'Etat 
destiné à renverser le régime com- 
muuisie du président Najibullab, si 
M. Kelly n'a fait aucun commer- 
taire, M. Kosyrev a assuré n'en avoir 
pas entendu parier. C'est extrème- 
ment douteux, ajoutaït-il, « d'autant 
que la popularité du président ne 
cesse de s'étendre en Afghanistar 
comme à l'étranger ». 

FN. 


Φ PHILIPPINES : une régien 
musulmane autonome en voie de 
création. — Mr Corazon Aquiro, 
présidente des Philippines, a signé 
mardi 1“ août une loi créent une 
région musulmans autonome dans le 
sud du pays, bastion de la guérilla 

iste musulmane du Front de 
libération nationgis Moro {FLNM) 
depuis la début des années 70. Carte 
loi, qui accorde une autonomie limi- 
tée à treize provinces et neuf villes de 
Mindanso et des îles voisines, sera 
soumise à plébiscite courent novem- 
bre. — (AFP.) 


ἰ 
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Proche-Orient 


L'épreuve de force entre les extrémistes chiites, Israël, les Etats-Unis pe at + 
pendaison du lientenant-colonel Higgins Ë je d'innocents en danger ». d'Israël Chirac adressé un message ἀν Lee 
Paco le og mtirquele er Pr EN το λό at menie nes M. Selim Hans, Le chef du omremement Hanals : Rien au pr américain τ aid ΝΣ ΕΣ ᾿ ΟΝ 


tion ἃ générale. La presse iranienne fait terroristes », a eu lieu, ajoute le représentant de soutenu Damas, du ministère algérien des La France ἃ enfamé de nouvelles démarches no ‘ | 
exception, le quotidies Abrar estimant par exem- VOLP, « à ua moment où les contacts pour la les Lee Le ξυαιεαοωζος LA μέσας RE Paul de υ αν 
ple que cette mort constitue des « représailles ἃ libération des otages avaient atteint πὶ stade et de plusieurs gouvernements et jouruanx du an, Ὁ indiqué, mercredi, du 

quarante ans de crimes perpétrés par les Etats- positif». De Dames, le FPLP de Georges Habs- Golfe. 


Unis et Je régime sioniste ». ce D ce RE PPS 
Dans le monde arabe, les commentaires Par ᾿ Inis » pour « cetée nouvelle agres- " Ἢ ἢ : 
condamment le merrtre mais en vejettent ξέπέγα-ὀ  Sfon sioniste contre le peuple libaunis ». l’enlèrement du cheikh Obeid, réagissent surtont roro ee Frs olées rhpaheres 


lement Le responsabilité, pins ou moins directe- De Tunis, le secrétaire général de la Ligue à la pendaison de Higgins. M. François Mitter- 
ment, sur Israël. Ainsi M. Bassam Abou Charif, arabe, M. Klibi, qualifie l'exécution de Higgins  randa adressé mardi un message de sympathie au nouvelles démarches dans les capitales des pays re 
conseiller de M. Yasser Arafat, estime que «le de « contraire aux enseigsements divius et aux président Bush, ainsi qu’au secrétaire général des qui pourraient exercer mue isfineuce sur les : 
gouvernement israélien assume la responsabilité législations internationales ». Nations unies, M. Perex de Cuellar. ML Jacques auteurs de ces menaces, » 


Soumise à des pressions contradictoires La presse britannique La nébuleuse du Hezboltah 
La Maison Blanche opte pour la prudence | 1e «mauvais calcul» « Soldats de Dieu 


comme on échauge d'information suffisamment compte du sort des d'Israël A 4 
WASHINGTON La Maison Blanche ent ἃ souligner cages anésicais, Au « Congrès. Le | ONDRES CPTIS de la mort... » | 
Correspondance ue le président in d' sénateur Dole, leader minori ΜΕ ᾿ ; 

inactif, ἃ intemaifié son action diplor républicaine, a de nouveau pris la | de notre correspondant Pot 2er er pores 


Le président Bush a reçu, dans matique. Des notes vigoureuses parole. Il ἃ l£gèrement attéuué des FRE 
l'après-midi de mardi 15 août, quel auraient διέ adressées à la Syrie, propos précédents, èrement La presse britannique a condamné 
que cinq cents membres du Congrès à l'Îran, et les gouvernements virulents à l'égard d'Israël, mais il a sans réserve, eu gros Gtres, l'exécution 
et leurs épouses pour un grand bar. d'Arabie saoudite et d'autres pays déclaré : « Nous pouvons compren- anse Alan δ σῦν, 


“4 Le ἐδ τ 
becue sur la pelouse de le Maison arabes ont été contactés. dre Israël mais nous ne pouvons par ps " à Liban le plupart des attentats δὲ jahidins pour la Hberté qui ravenci- 
Blanche. Ce pique-nique très D'autre 2 τς  GPPrOuver une action unilatérale et dans le monde », mais souligne, dans entèvements-d'otages ? quait l'enlvement.. en janvier de Ξ 
étendu faisai traïte saisis part, le ainvité  jndépendante metrant en danger des | 5348 éditoriaux, le < mauvais calcul » la même année, à Beyrouth-Ouest 
με rer τι he ἡ le pape -- qui 8 soie favorables vies américaines. » Par contre, | d'Israël dans cette affaire. mp rec pehe de deux Allemands de l'Ouest. 


sant avec les anxieuses discussions Le à son uppel — ἃ user de s0n M. Foley, le speaker démocrate de A l'instar du nouveau secrétaire au 


de ja matinée entre le président et infinence - ἡ ᾿ ἢ ὸ : 
er τὴ D : pour Obtenir le retour aux ja Chambre, ἃ souligné que les récri- | Forcign Office, M. John Major, qui a ns Qui tous 
τ τ GP, τ de cop de nt rates cuve Leaëi ren de | Qué ας πα dar ds 
jon répondait au souci des Colonel Higgins, Ï avait également jeu des terroristes détenant d'autres | sangyroid d'une efrayable sage | action d'éciet. Leur et raisons de sécurité, appartiennent à 
discuté de la situation avec M Ozal, ‘Américains, « Créer un fassé entre | rie », la presse de « qualité » se fait ont été définis toutefois en la mouvance du Hezboliah {je Parti 


réception 

milieux officicis de dissiper l’atmo- race le » 86 
crise créée retour Premier ministre turc. Enfin, où sc fes Etars-Unis es Israël reste le prin- | l'écho de la colère des Américains et 

re or ps président pe capi- déclare satisfait de la coopération de  cipa/ objectif des terroristes », n-t-1l des inquiétudes des Britanniques sur Le 

fale. « H faut voir la situation en Mr, Cheverduadze, actmellement en dit. De son côté, M. Hamilton, prési- | sort des otages détenus au Liban, Mais 

perspective — diton à la Maison Visite à Téhéran, qui a obtenu du dent de la souscommissian des | Sous le tive « Pourquoi ταδὶ poiera 

Blanche, — la situation est sérieuse président élu Rafsandjani une affaires étrangères de la Chambre gous l'enlèvement » (de Cheikh 

mais [6 gouvernement poursuit ses ©amnation sans équivoque de sur le Proche-Orient, a dit que, sans : 

activités normales, « Ainsi on veut Po ere L'adrainitration doute, l'nttigire d'Israël rsquait cile de nds 

ant Bush s'efforce égalemen: per d'augmenter la tension mais n'affec- Rah ministre 
démontrer que l'action, les menaces 1 πηργοαβίοῃ que les Etatw-Unis,  terait pas l'attribution annuelle de 


du terrorisme, ne créent pas le pente ΣΡ τ αι do l'initiative des Leru Senlis e τρααῖσα. ado cou | que provoguerai en Jran et dons les | Nous sommes des meuimans | κα ω tue récemment 
, Jusqu'à 

que et n'empéchent pas le gouverne- lens, les considéreraient comme mique ef militaire à IaraëL. ᾿ groupes l'enlèvement de | fhanais qui suivons las préceptes ἢ semble ὩΣ la connection κ8- 
nr RE Vans portant la responsabilité de l'exécu- Chelkk Obeià. » du Coran, s ἢ avait sjouté que son nienne du Hezboleh se faisait par 
avoir vécu dans l'auxiété  fion du lieutenant-coloncl Higgins. Une préoccapation L'écitorialiste reconnaît ἃ Israël le 1 mouvement miftait pour «lo retour l'intermédiaire du ministre de 
pendant vingt-quatre heures, les , Aucune de nos déclarations anté- : droit de prendre des mesares de repré de sous fa domination l'intérieur iranien, M. ἐ, 
milieux dirigeants affichent leur ,jeures ne peut étre comprise prioritaire saïlles contre des groupes qui se des musuimens » qui est on même temps l'un des 
soulagement après la pouvale de comme une critique d'Israël », dit- En définitive, les milieux officiels rent eux-mêmes en guerre avec Lsraël Une manière comme une eutre de Chefs da fle de la fraction uitra rof- 
Fiemanan k Ceres μὴ on au département d'Etat. ne veulent pas no Mai, dia,» il fau faire une désire” een eu Le Του gause et dure au pouvoir à Téhé- 
Bush n'a pas modifié son emploi du Néanmoins, en privé, les officiels Crise dans les relations déjà difficiles | l'exercice de ce droit Dans ce cas On avait à F affirmé que nt ήτο piratage 
temps après ses entretiens du matin cvstisvent de déplorer gra αἷς avec Israël. Le sort des otages reste | précis, la décision d'exercer ce droit rappaletion du A Ram τὰ Hezbolish qui se rendeiant en τῶι. 

décrits par le porteparole officiel agi sans les avoir consaliés, ni tenu ἰᾶ préoccupation prioritaire de [δ | ἀιαὶι rugiquement inauisée ». avait revendiqué par la suite le mois, 
pee Fe ne à qe Pour le Times, 1 était en effet pes double Ces è Beyrouth, en dant, M Rasanani a mé fn à out 
Recevant M. Chevardnadze familles des otages, sontenues | Fésuitats escomptés. L'Élorialiste png pret A de one an Pen PRO 
:Ἐτεὸ- Ξο.-.Ἐ-ς-ς-.-.----- ——— d'après certains sondages une | estime que Le deuxième prix à payer deux cent quarante morts) et οὐρα à Téhéran, leur à 

M. Rafsandjani affirme que Plran [En bee | Suspens | le Mes fe ion ter 
. san: Jan af ᾳ . | part. au Congrès, un nombre crois- Éninceer leemlnt de conf | seven ΚΑ de cosernae ὃ EN PR NA eu Léa Une 
n’est as Im ué sant de parlementaires insistent ins, The Guardian (centre seurs groupes intégristes chites inviter à sbendonner de 
p Ρ ᾳ RM que or eee ar Pare de te » Ὰ agissent séparément, mais faisant Création d'une Rpubique Dlerique 
dans | édi lb 1 usqu'à nouvel ordre, le mot d'ordre des dimaët d'enicres Cheh Obel, allégence au régime islamique de ὁ τωι Liban 

a « trag e » HDANAISE officiel est celui de la prudence. Eu | En enlevant le dignitaire musalmsn, | Téhéran Dens ce ce, le nom de On aime Pre 

PRPERRE urgentes pour éviter une | "son des difficultés à localiser les | Israël a provoqué une escalade dans là [ Jhad islamique, aireï que cœux des Qu con rl 
πον) rer oh Rafsande ion de la situation » responsables, Washington craint | crise des otages, écrit le Financial: eutres groupuscules qui ont νὰ ls néreux subsides que leu 
ΜΔ as tre soviétique des nel l'Afghani qu'une acuion de représailles ne pro Times, qui titre : « L'enlèvement jour par la re ne représente ge M. Mohtachem, { g 
affaires étrangères, M. Edouard les entretiens ont confirmé, selon voaue de nouvelles prikes d'otages et | réveille Le nid de serpents da Hezhol Sens suict, mais seront lee τ mis ἐπε AE Ou Mers Dan nes 


ue bts d'éventuelles exécutions, et de s'alié- | lab. » Pour le journal, qui cite des 
Chevardadze, en visite à Téhéran, Tass, le rapprochement des positions |. les Days du monde arabe, | sources proches du gouvernememt, 
ont déploré, mardi 15: août, l'exécu- des deux pays : Téhéran et Moscou | Du Dar, on ne voudrait pas | Israël pensait s'attirer Fédération des 


tion du Heutenant-colonel américain souhaitent tous deux mettre un | omenre définitivement les Εἰ is, mais, ajoute le Financial rival 
William Higgins, rapporte l'agence 1erme pu bein to PSE τ ri chances maintenant plus précises | Times, « c'est une attitude qui semble | Pessent à l'action ἢ Lula Large 
Tass. dialogue i BAan pOur d'amélioration des relations avec | ignorer la di qu'il y a entre Après le départ de la forcs mut- μ Ἢ 
la formatian, à Kaboul, d'un gouver- | }, HA LEA adversaires chites sous l' 
Les deux bommes ont également nement représentatif et non aligné. l'Iran. ane action LT br nes Beyrouth, les δεῖ. 14 fafsancané. 
publié une déclaration commune "EE opef de la diplomatie τονε. | Mais le présideut Bush pourrait-il | ration directe d'otages et la pratique 1 Μιὰ de cce diféront gro Fan ἰδὲ ἀναροησοο 


condamnant «es actes terroristes h : rester if devant de nouvelles | d'enfévememts de représailles ». 
de soute nature », ajoute l'agence, “πο onde RE ci exécutions ? L'administration 

M. Chevardnadze ἃ fait part à heures, au cours de laquelle il a éga- affirme qu'aucune action militaire 
M. Rafsandjani de sa - grande lement rencontré son homologue ira- | n'est envisagée à ce stade, mais on 
préoccupation + après l'enlèvement  nien, M. Ali Akbar Velayati, et le sait que des bâtiments de l'US 


israélien au Liban jer ministre, Mir Hosscin | Navy, dont le porte-vions Coral- | immédiate. Dans ce contexte, les jour- »s de Ε ἡ 
τὰ du cheikh Abdel Karim Obeid. prraE Cette rl visite de Sea, font mouvement en Méditerre- a oran s'inquiètent du sort Hits Mbanaise. L'Orga καὶ Lt de toute pig" 
M. Rafsondjani «a exprimé 50m l'année de M. Chevardnadze à Téhé- | néc. La crise des otages, la première De GR ne 08 | | apparu, en mars 1986 on revend eppalait ouvertement 


regret et a confirmé que l'Iran τὰν confirme La nette amélicration | grave épreuve de politique étrangère 
n'avait aucun lien avec la tragédie des relations soviéto-iraniennes | Pour le président Bush, ajoute aux 


iban », 2j depuis la visite officielle lie | difficultés qu'il connaît actuelle. | ©t de celui des trois otages semblai cautionner l'asses- 
{πᾶ άγν poursui ας τ Les deux pare 1e” mois Éeraier à Moscou par ment. ù qu: k ours Jobn MeCarg. d'Antenne 2 {Phéippe Rochot, re sue) ᾿ 
aies ont réclamé l'adoption de Μ, Rafsandjani. — {Reuter.) HENRI PIERRE. rune jack χε τς νόθα ἢ ν΄ pronent JEAN GUEVRAS, 
“ « ΐ 
Amériques Dans la spirale du chantage 
(Suëre de la première page. } menacé de mort à différentes heures le Fihad à ique et le Jibad isiami- 


Le communiqué affirme que de la journée si Cheikh Obcid n'était que pour la libération de la 
« l'Amérique et Israël seront sole pas Li ont été adressés mardi à êne, détiennent aussi 


Pales- 
ARGEN TINE : dairement sables de toutes Plusieurs radios libanaises. américains, et l’on creïnt à Beyrou: 
un geste attendu fesr réactions à es fils de l'islam, au L'« Organisation des opprimés ἰδ retour du γαῖα infernai Fe pres 


Ε 


geant du Hezbollah n'est pas libéré. 2 étaient faits, a d'ailleurs, tard Dans les circonstances actuelles, 


, Liban et dans le monde », sile diri- dans le monde », au nom de qui ces  tage tous azimu: 
Le gouvernement annonce la levée ns _ 


ΜΡ chose que noi αν ἄς ne GERS τὰ res Fanponce par M. Htzkak Shamir dé 
se À bérati Cheil ponsabilité, en dénonçant dans un «négocialions en cours » pour 
Obeid et de deux », COMM lé remis idien concrétiser ition ΟἹ 
des restrictions au commerce avec la Grande-Bretagne | ke eme. Snénn ᾧ made à Dies Poe dé 
= — plus l'Argentine que le Royaume- jent tout juste 11 millions de | zejève ἐπ entaive misérable et jamais été En Lot ter 2 2 c'est nn au AU dela 
BUENOS-AIRES ni ne veulent céder. ivres (environ 110 millions de | désespérée qui, derrière son l'Organisation de La justice révolu- diplomatie d'Etat que vont s'enge- 
de notre correspondant Londres avait réagi avec pru- ἔδησεν εὐ Pete ΒΑ r des euh rence humanitaire, cache un odieux  lionnaire l'avait accusé de porter ger les tractations pour mettre un 


dence et attendait des pas concrets 


ὰ D | chant terrorisie, dont l'uni dans son € é - 'affai 
Le ministre tin des affai de la part de Buenos Aires. M. John mercisux entre les deux pays avoisi- | Gus age que n orps uu émetieur- terme, sinon ἃ toute l'affaire des 


étrangères, M. Domingo Cavallo, a  Columb Sharkoy, ambassadeur bi 531: de part et d'aurre Îes 250 mil” | es de contenir les réactions de l'opi- même mouvance pro- L EN COUTS. 
annoncé, mardi [# août, que son tannique en Uruguay, déclarait ponte re mets, L'ATRUDE nion mondiale. « Il n'y ἃ de deux autres organisations, FRANÇOISE CHIPAUX. 


ernement lcvait les barrières récemment que son attendait “ ὁ 
Écmmerciales qui affectaient les «un si 1 amical de l'Arge nsine », te le: de HAE 
produits britanniques depuis le car il fallait « commencer par des céréales, — alors E ΝΗ Grande- 
conflit de l'Atlantique sud en 1982. choses concrètes » et qu' «il ne Bretagne comerciliais des pro- 
« Le commerce ere l'Argentine ef [servait] à rien de chercher une  Quis industriels, des machineries et 
la Grande Bretagne rs Fo la solution globale». En matière com- desservices 
part geruin le même rciale, souhaite particu- CEE 
pare ἀ ογ τε τῇ ques Dei eye ἔδεται voir se renouveler les par Pr rs res ep aux 

d b tr Ἶ ῇ 
tiers », a déclaré M. Cavallo. Ii a deux pays et garantit le dibre τα τς De ας απ σξορὸ Πακοαῦσ μὲ ΤΕΣ 
indiqué par ailleurs que pour la pre-  triemeni des dividendes des sociétés Ja fin de la discrimination commer- 


(ble entre la 
are d'emahleseurs sionistes ur Ξ 
notre terre occupée αἵ l'enlèvement 
Free a 2 | Les ravisseurs des otages ouest-allemands 
faveur : ὦ son , ἐπ . C2 ΄ 
violotion de toutes les conventions 
Re nes exigent la libération d'Hamadé 
ui avait approu ἷ ‘indiquer εἰ l'identi preneurs 
quement 16. rapt du eutcmant- manté de l'Oven seven au l Los de LE ce τος 
colonel Higgins. la mi-mai ont la libération du Mohamed Hamadé a διέ 
done officiellement done bare. Le | Onde dE pa dd LS ge * pont participa 2e un 
δ 5 prison à vie en RFA, ité icipation | 
rpétuité pour participation ἃ δὴ 


mière fois depuis le britenniques établies en Argentine.  ciale contre la Grande-Bretagne, La tenan) 

son gouvernement ucceptera de ὧ nouvelle diplomatie ABGDtIRE, avait | Éolonel Higgins et, Faite part june au jen ἔθετο pes Sgue ont d'avion sur Beyrout] 

Sn eg ne er me Prudence FR το ΤΕΥ ν σήγογ ον μεῖον fie tout σε Que pourraient entrepren. | mardi ἴα août, le porte-parole di Qu'Abes du cou a el 
La Grande-Bretagne 2 levé ses sur une reprise ds relations diplo- re es ravisseurs des Gtages | parquet fédéral de 4 


D 968, à treize ans de prison 

taux au Liban ou d'autres F ἐς F icipati 

intégristes qui pourraient agir Pie on PRE eut montres ᾧ Races one ellnnaede Dr τὰν ἔα 
εἰϊαιροτας où ὅλας Sages « [rRneRos hunanhaire Ouen” MM. Heiurich Struebig, 
estimet-can à Boyrauhe Ἂς so | ravisseurs ont revendiqué. = ces der- Lonpines Mie AU us ue di 
breux appels téléphoniques ano- | mers jours », leur action auprès de paru depuis le 16 mai dans le Liban 
Mes: concernant tons ‘émissaire | l'ambassade de RFA à Beyrouth, a Sud, à ia veille de la condamnation 
de l'Eglise auglicane, Terry Waite, ! expliqué le porte-parole, refusant (δ Mohemed Hamadé. — { 4FP.} 


propres restrictions sur Je commerce matiques semble désormais bien 
argentin en 1985, ce qui a permis à  engagce. Dans l'attente d'une réac- 
l'Argentine d'exporter pour plus de tion anglaise, M. Cavallo voulait 
60 millions de livres (environ toutefois, mardi soir. faire γοῦνα de 
600 millions de francs) vers la prudence, sans fixer d'échéance à 
Grande-Bretagne, alors que les Cette éventualité, 

exportations britanniques attei- EDITH CORON. 


Fe 


ces 


JERUSALEM - 
de notre correspondant 
Double sujet de δὰ 

Las Le ir joniserment pour 
tums des. ions chiütes ont 
Été repoussés ct, avec les Etats-Unis, 
er semble . Peut-être ne 
$ que sursis. Toujours 
est-H qu'à J on a le senti- 


| Proche-Orient 


; et le sort des otages au Liban 


. Les dirigeants de Jérusalem estiment 
qu’ils ont désamorcé la crise avec Washington 


les conditions Qui rendent possible La 
libération des prisonniers israëliens 
détenus par les chiites, alors 
qu'auparavant, jes chances étaient 
nulles. Israël a d'ailleurs souligné 
que sa proposition d'échange de pri- 
sonniers avec les organisations 
chiites restait valable. Et, de source 
militaire, on indique qu'Israël 
prêt à laisser je Croix- inter- 
nationale rendre visite au cheikh 
Obeid εἰ à ses deux adjoints enlevés 
lon dernière, ἃ condition que 
les permettent également à La 
Croix-Rouge de rencontrer les trois 
militaires israéliens qu'ils détien- 
nent. Mais si le Hezbollah reste hos- 
tile à tonte offre d'échange de pri- 
soaniers ? « Nous pourrions 
recourir à d'autres moyens -, 2 
sans préciser davantage, 


M. Dan Méridor, a souligné, pour sa 
part, que, dans ce genre de situation, 
c'e εἶεν de re pas être 
gagné par la panique, mais de 

der les nerfs solides ». ΤῈΣ 


Une vaste campagne 
d'information 


D faut dire qu'au lendemain de 
J’annonce de l'exécution du 
lieu! iggins, et alors 


israéliens 
employés fraidement — et 
ont, semble-t-il, réussi — à désamor- 
cer cette crise. Lis ont déclenché, à 
cet cffet, une vaste campagne 
d'information. 


Le ministère des affaires étran- 


Shamir à multiplié les déclarations 
dans lesquelles il a expliqué qu'il 
comprenait les déclarations de cer- 
tains Américains, mais que « {sraël 
et les Etais-Unis partagent les 
mêmes intérêts et les mêmes objec- 
tifs : combattre le terrorisme et 
obienir la libération des prisonniers 
εἰ des otages ». 

Sur la base des contacts intensifs 
avec les Etats-Unis, et aussi après le 
revirement de position de certaines 
personnalités américaines, le respon- 
sable israélien de cette campagne 
d'information, le vice-ministre des 
affaires étrangères, M. Binyamnin 
Netaniyaoub, a pu affirmer, mer- 
credi matin : “ Les relations avec les 
Etats-Unis restent extrémement 


nl one ἘΞ ΤΥ ue PSC ee nn Snae d le dre 
6. réaffirme, en toùt Ὡς se Le menus militaires. pas laisser l'odieux terrorisme du  uneétroite coopération - 
l'enlèvement du cheikh Obeid a dé M Sbamb, le rm τ τ νῷ np ee pr {Intérim} 
 L'échec de la mission de pacification à Beyrouth 
᾿ ᾿ : ., 0 . 
Le rapport du comité tripartite arabe : 
un grave revers pour Damas 
attentes d'autres parties libanaires La mise en cause directe de la bande des demandes de la majorité 


BEYROUTH : 
de notre envoyée spéciale ‘ 


Le comité tri 
bstacie à la ion de na fentes 
‘ Ἡ £ 
au Liban que lui avait confiée le 
sommet arabe de Casablnnce. En 
affirmant clsirement que la vision 
syrienne de la souveraineté du Liban 
εἰ de ses relations privilégiées avec 
le pays ἀπ cèdre différait de le 
dite. Moos, Αἰδδε) «ana ré L 
te, ἃ aussi ἴον 
tabou de la conférence de .Casa- 
blanca, qui. n'avait pas. nommé 
Dames dans la résolution ‘sur. le 


ite arabe a donc 


Dans un long rapport réndu 
public tard dans ia nuit de lundi à 
mardi le août, simultanément à 


des affaires étrangères, à Ryad et à 
Rabat, et pabé en ne 
ministres des s du 


comité affirment donc « avec 
regret» que la mission de celui-ci a 
abouti à une «impasse sur le plan 
sécuritaire et politique », et annonce 
qu'il soumettra « 7 global 
41 détaillé aux dirigeants des pays 
Srabes fière PORT (ia eINer PE RON 
veau ce pourrai entrepris 
2e vue d'aider le Liban ἃ σον de τα 
tragédie». 


Damas, ke comité a affirmé qu'il 
portait au plan politique sur deux, 
points principaux : « Comment éten- 
dre la souveraineté de l'Etat liba- 
PL enete ln ro 
avec ses propres » et «l'ave- 
μὲ des relations syroibanaises >». 
Sar le D int, le comité 
pi EL eine 
là où elles se trouvent, cu les 


ment des FSI et de 
et 

Fermée, et la résolution du pro- 

blème des réfugiés ». : 

ΟἹ ce plan, donc, que la 
première divergence avec Damas est 
apparue. Le comité affirme ne 

jet : « La position syrienne con 
Du la sprveraimeté Ditannise] 
diverge de notre approche qui 
insiste sur l'importance d'arrêter un 
calendrier {de retrait de l'armée 

à Melle ΟΜ SOUVETRE" 
DE diniene narionalé d'exercer 
sa souveraineté sur SOR lerriloire 
pe à ses propres forces. » Le 

Vie que la question de eur. 
«estime la 
cire de 1à souveraineté libanaise ne 
peut être décidée ἃ εἴ que cela 
doit se faire après la formation d'un 
gouvernement d'entente. -ll est clair 
que cette position syrienne diverge 
de notre conception car si l'on veur 
que la question des réformes politi- 
ques, qu'appellent de'leurs vœux 
diverses parties libanaises, pro- 
gresse, il convient de aux 


Syrie ἃ διέ le principal 


et de traiter la question de l'exten- 
sion de la. souveraineté selon les 
modalités adoptées par le comité ». 


se maintiendraient, Fsqu'à un 


rep 
orien! 
de la Becka frontalière de la Syrie, 


le comité laisse une marge de 
manœuvre Il Mi était 


La divergence d'appréciation 
entre la troïka arabe et ia Syrie est 


-- aussi nette sur « Les relations privi- 


légiées entre la Syrie et le Liban ». 
Si la troïlce souli 


εἶα ἴα ferait de l'autre accord sur la 
durée, le nombre et le lien de 


er sociales avec le 
Liban ». Si Dames ἃ bien essayé en 
décembre 1985, per l’élaboration de 
l'accord tripartite signé avec les 
chefs des milices chite, chrétienne 
et druze, d'établir un tel cadre de 
relations, c'était à ses conditions et, 
au dire même des αὐ τ pla on 
l'accord tripartite équivalait plus où 
moins à transformer le Liban en vas- 
sal de la Syrie. En proposant de par- 
en 


" ᾿ PR 
saoudiennes, de le faire seul. Riyad 
a tenté jusqu'au bout d'assouplir la 
position de Damas mais le prési 
trois 


Que va-t-il se passer maintenant ? 
C'est La seule question que se posent 
les Libanais, inquicts dans leur 
majorité de la tournure des événe- 
ments et aussi d'un possible « aban- 
don » arabe, Comme pour se rassu- 
rer, car on voit mal comment les 
cheïs d'Etat de le troïka auraient 
laissé signer ce rapport qui conclut à 
l'impasse par leurs ministres sans 
qu'ils soient d'accord, le chef du 


aïtend Ja décision du haut comité 
crabe et ce qu'il pourra faire. Nous 
espérons que le comité continuera 
sa mission jusqu'à le réalisation de 
cocon ee 
n'y α pas d'imposse devant l'exis- 
1ence des peuples et pas d'alterna- 
tive aux résolutions de Casa- 
blanca. » 


Da pour δὲ part ΤΟΙ͂Ο ἐπ an que 
une accusation 


aux Arabes de ne pas abandonner 


quences. 


‘ doute chercher à 


écrasante des Libanais pour des 
réformes et plus d'égalité. » 


Si La Syrie a incontestablement 
subi un revers politique à la fois au 
niveau arabe et international dans la 
mesure où 1outes les prantes puis- 
sances avaient soutenu les efforts du 
comité, il n’en reste pas moins, fait- 
on observer à Beyrouth, qu'elle n'a 
rien hu sur le terrain et que le 
président Assad n'a certainement 
pas dit son dernier mot. 


Reste en effet à savoir ce que vont 
décider maintenant les chefs d'Etats 
arabes à qui Le comité va envoyer 
son rapport. L'Irak va sans aucun 
prendre sa revan- 
che sur Casablanca et demander des 
mesures concrètes contre la Syrie. 
Mais que peuvent-elles être et sur- 
tout qui y est prêt ? L'envoi d'une 


force arabe proposée à Casablanca 
par le roi Hussein de Jordanie avait 
été alors et on voit mal 
comment cela pourrait se faire 
contre l'avis de Damas qui maintient 
treate-cinq mille bommes au Liban. 
Le recours aux instances internatio- 
nales? Peut-être mais, comme le 
souligne un diplomate à th, 
même si le conseil de sécurité devait 
voter une résolution. encore 
faudrait-il la faire appliquer. 
L'exemple de la résolution 425 votée 
ἢ y a onze ans et exigeant le retrait 
des forces israéliennes du Liban, est 
à cet égard significatif. 

Le haut comité des trois chefs 
d'Etat νι ἢ tenter de nouveau de 
proposer quelque chose de moins 
ambitieux simplement pour calmer 
l situation, ce qui paraît délicat, ou 
va-t-il purement et simplement 
renoncer, « ce qui, affirme un res- 
ponsable politique de l'Est chrétien, 
laisserait le Liban de nouveau en 
tête à τότε avec la Syrie ». 


Comment d'autre part vont réagir 
les protagonistes sur le terrain ? Le 
président Assad ἃ acquis l'art de 
manœuvrer dans des passes diffi- 
ciles. ἢ sait parfaitement jouer avec 
Îe temps, et rien n'indique pour l'ins- 
tant qu'il se sente acculé. Le général 
Moustapha Tlass, ministre de la 
défense syrien, ne déclarait-il pas 
fondi soir : « Les forces nationales 
libanaises sont en bonne position et 
nous avons des directives claires du 
président Assad pour ne permettre à 
Personne de vaincre ou Liban. > 

Que vont faire ces « forces natlo- 
nales - dont les deux principaux 
chefs, le leader druze Walid Joum- 
blau et le chef de la milice chiite 
Amal, M. Nabib Berri, se trouvaient 
mardi soir dans la capitale 
syrienne ? Le général Aoun, pour sa 
part, qui se voit Conforté dans ges 
positions. a déclaré mardi, à l'occa- 
sion de la fête de l'armée, que « /e 
guerre de libération est sur le point 
de se rerminer -. Enfin, l'affaire des 
otages qui défie directement Israël 
et Washington peut-elle avoir un 
impact sur la situation présente ? 

A toutes ces questions, il est 
encore beaucoup trop tôt pour 
répondre, mais le titre d’As Safir, 
mardi, qui annonçait le rapport, 
résume bien l'écat d'esprit de beau- 
coup de Libanais, contents ou 
Hécosten, “πη grue développer 
men! qui laisse le Liban prisonnier 
de l'escalade » 


Fr. C. 
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A travers 


le monde 


Angola 
Report des pourparlers 
de paix 

La troisième réunion des pourpar= 
lers de paix entre le gouvernement 
angolsis et l'Union nationale pour 
indépendance totale de l'Angola 
(UNITA) qui devait ss dérouler, lundi 
31 juillet, à Kinshasa, a 616 repous- 
sée en raison de l'absence au Zaïre 
du médiateur, le président Mobutu, a 
indiqué l'agence angoilaise Angop. 

En outre, le ministre angolais de la 
défense, le général Pedro Maria 
Toñha & Pedale », a déclaré, mardi, à 
Lusnda, que € depuis le sommet de 
Gbadoiite, l'UNITA n'a pas encore 


croire, 8-t-il ajouté, que Le 

feu, instauré le 22 juin, lors ds cette 
réunion de chefs d'Etat africains, n'a 
pas existé ou n'a aucune signification 
pour l'UNITA. (...} Dans la pratique. 
l'UNITA agit précisément, 
coritraire, par la ἡ ion de ses 
actions armées contre la population, 
les transports, les installations et les 
biens de la communauté », a souligné 
le ministre. — (AFP.) 


Brésil 
Démission du ministre 


de la justice 

Brasilia. — Le président brésilien 
José Sarney a nommé, mardi 
1“ août, son conssiüler juridique et 
ami personnel Sauto Ramos au poste 
de ministre de la justice. M. Ramos, 
Bgé de soixante-trois ans, remplace 
M. Oscar Dias Correa qui avait 
démissionné le jour même pour pro- 
tester contre la politique économique 
du gouvernement. M, Correa avait 
notamment critiqué le ministre des 
finances Mailson Nobrega en mettant 
en relief les mauvais résultats écono- 
miques, notamment l'aggravation de 
l'inflation, qui a atteint 28,76 % pour 
le seul mois de juillet, et les risques 
de br sociaux. — (AFP, Reu- 
ter. 


Etats-Unis 


Le Sénat rejette 


une nomination | 

La commission des affaires judi 
ciaires du Sénat américain — à maio- 
rité démocrate — a rejeté, mardi 
1“ août, le nomination de M. William 
Lucas au poste d'attomay genéral 
{ministre de la justice) adjoint chargé 
des droits civiques. Les militants des 
drois civiques, comme la commis- 
sion, étaient divisés sur cette candi- 
dature fermement soutenue par le 
président Bush. il était notamment 
reproché à ce juriste noir de soixante 
et un ans son manque d'expérience. 

L'administration a indiqué qu'elle 
ne chercherait pes à obtenir un vote 
positif du Sénat, ce qui équivaut à un 
retrait de fait de l8 candidature de 
M. Lucas. — (AFP, UPI.) 


Mozambique 


Le FRELIMO refuse 
de partager 

le pouvoir 

avec la RENAMO 


M. Pascal Mocumbi, ministre des 
affaires étrangères, a écarté, mardi 
1" août, toute possibiité de partage 
du pouvoir avec les rebelles de la 
Résistance nationale du Mozambique 
(RENAMO). Mais, ceux-ci pourraient 
entrer au gouvernement et dans 
d’autres institutions à titre individuel, 
pourvu qu'ils renoncent à la violence 
et à s'opposer au Front de libération 
du Mozambique {FRELIMO) au pou- 
voir à Maputo, a-t-il expliqué. 

De son côté, la RENAMO n'a nut- 
lement l'intention de cesser les com- 
bats « ni avant ni durant les conver- 
sations avec le FRELIMO ». « Le 
cessez-le-feu interviendra après un 
éventuel accord avec le FRELIMO, {1 
sera le dernier point à être analysé 
par les deux parties », a-t-elle indiqué 
ὧν un communiqué. — (ΑΕΡ, Reu- 
ter. 


25, avenue Marceau, 75116. 


75008 Paris. 


Roosevelt, 75008 Paris. 


panse, 75008 Paris; 


PAR CES MOTIFS : 


PUBLICATION JUDICIAIRE 


TRIBUNAL DE COMMERCE DE PARIS 
JUGEMENT RENDU LE MARDI 11 JUILLET 1989 


ENTRE : 15") M. Armand de FRÉMOND de la MER 
entrepreneur individuel sous l'enseigne CABINET ARNAUD DE FRÉ- 
MOND, 25. avenue Marceau, 75116 Paris; 

2) Société COMPAGNIE PARISIENNE DE PRESSE, siège 


DEMANDERESSES assistées de M° G. BANCELIN, avocat. 


ET : je) M. Sytvain SLAMA, 57, rue Pierre-Cherron, 75008 PARIS ; 
2) M® Anne-Marie HERMANN, demeurant 57, rue Pierre-Charron, 


DÉFENDEURS assistés de M° VIOLET, avocat : 

3) M. Patrick DURAND ès nom εἰ qualités de la sociét£ COMPA- 
GNIE PARISIENNE DE PRESSE, 57, rue Picrre-Charron, 75008 Paris, 

DÉFENDEUR assisté de Me DELAVELLE, avocat ; 

4) M. Jacques DESSANGE, demeurant 37, avenue Franklin. 


DÉFENDEUR assist£ de Μ" PONS, avocat ; 

5) Société NOUVELLES MESSAGERIES DE LA PRESSE PARI- 
SIENNE, SARL, siège social : 111, rue Réaumur, 7500? Paris. 

DÉFENDERESSE comparant par M° OLTRAMARE, avocat ; 

6) M: DESMOTTES, ès qualité d'administrateur judiciaire au règle- 
ment judiciaire de la société SLAMAGAZINES, demeurant 1, rue Riche- 


7) Με GOURDAIN, représentant des créanciers de la société SLA- 
MAGAZINES, demeurant 174, boulevard Saint-Germain, 75006 Paris : 

8) M. Jack KONCKIER, 57, rue Pierre-Charron, 75008 Paris. 
DÉFENDEURS nos comparants. 


Le tribunal statuant en premier ressort par jugement contradictoire ; 

Met hors de cause M° GOURDAIN, M‘ DESMOTTES, la société 
NOUVELLES MESSAGERIES DE LA PRESSE PARISIENNE, 
ML DESSANGE et M KONCKIER ; 

Condamne les demandeurs à payer ἃ chacune des personnes suivantes la 
somme de DEUX MILLE francs δὰ titre de l'article 700 du NCPC - 
M" GOURDAIN, la société NOUVELLES MESSAGERIES DE LA 


MANN à payer à M. DESSANGE les sommes de CINQUANTE MILLE 
francs ἃ titre de dommages et intérèts, et de HUIT MILLE francs au titre 
de l'articie 700 du NCPC. leur interdisant par ailleurs, sous astreinte de 
CINQUANTE MILLE FRANCS par infraction constatée, d'utiliser à 
nouveau la dénomination Jacques DESSANGE ; 

Dit qu'il ÿ a eu manœuvres et concurrence déloyales de la part solidaire- 
ment de MM. SLAMA εἰ DURAND et de ΜΒ HERMANN ainsi qu'obs- 
truction caractérisée au jugement de ce tribunal du 7 mars 1989 : 

Interdit solidairement à M= ct MM HERMANN, SLAMA εἰ 
DURAND, εἰ à toute société à laquelle ils participeraient, d'une manière 
ou d’une aatre, de rédiger et/ou publier, pendam une durée de trois années, 
une revue relative à Paris, du style city-magazine de luxe, et ce sous 
astreinte de QUATRE CENT MILLE francs par infraction relevée, passé 
un délai de quinze jours après signification du présent jugement : 

Interdit aux mêmes personnes solidairement de continuer d'utiliser Le 
nom COMPAGNIE PARISIENNE DE PRESSE εἰ Le sigle CPP, ce sous 
astreinte de DIX MILLE francs par jour de retard à compter du cinquan- 
tième jour suivant la signification du présent jugement ; 

Conéamne M et MM. HERMANN, SLAMA et DURAND, solidai- 
rement, ἃ payer aux demandeurs ja somme de UN MILLION CENT 
CINQUANTE-DEUX MILLE francs en réparation du préjudice subi ; 

Autorise les demandeurs à publier le présent dispositif dans quatre 
publications de leur choix, aux frais des défendeurs dans la limite d'un coût 
unitaire de CINQUANTE MILLE francs : 

Ordonne l'exécution provisoire sous réserve qu'en cas d'appel les partics 
bénéficiaires des condamnations ci-dessus devront fournir une cautioa ban 
çaire égale au montant desdites condammations ; 

Condamne Jes trois défenseurs, solidairement, à payer DOUZE MILLE 
francs aux demandeurs au titre de l'article 700 du NCPC : 

Dit les parties mal fondées en toutes icurs autres demandes, fins et 
conclusions, les en déboute respectivement. 

Condarnne les trois défendeurs solidairement aux dépens. 


AS I RSE 


: us : 
: .ς En cos ; 
en es eut anne une era TE ir mer, 
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Europe 


La réunion de coordination des aides occidentales à la Pologne et à la Hongrie 
Les premières livraisons arriveront 
sur les marchés polonais fin septembre 


d'ECU (770 millions ds francs), 


ITALIE τὰ la suite d’une série de scandales 
Des élections municipales anticipées 
RE auront lieu à Rome 


par Varsovie, s'élèvent à 2 mil- 


BRUXELLES auxquels il faut ajouter 15 à lierds de dollars. Un montant 

{Communautés européennes) 20 mülions d'ECU (105 à 140 milk considérable dont les experts 
lions de francs) pour les frais de bruxellois examinent le détail 

da notre correspondant Les denis βατοπὲ miss 


L'Occident s'organise pour aider 
le Pologne et la Hongrie 


en œuvre leur programme de 


ment de la population), la Com 
munauté voudrait contribuer à ia 
mise sur pied d'un système 
d'approvisionnement régulier des 
centres urbains. « 7] faudra consti- 
tuer des stocks de produits ali 
mentaires sur lesquels ils pourront 
tirer. C'est ainsi qu'ils referont 
d'apprentissage du marché. Dès 
que le marché sera là, leurs Er 
sans F, davantage. Cest 
dà le nœud du redressement », 
nous dit le président Jacques 
Delors. « Quand Jes Polonais 


nues seront affectées à un fonds de 
contre-partie qui servira à finencer 
la modernisation des circuits de 
production st de commercialisation 
agricoles, 


« Cela aïde 
Gorbatcher... » 

À la réunion de mardi, trois 
pays, a savoir les Etats-Unis, l'Aus- 
tralie et la Suisse, ont annoncé leur 
intention de participer, au côté de 
l CEE, à ces premiers secours. 


et, si possible, de combler jes L'aide ainsi fournie par les Améri GSSW7e7 un Pilotage au service des 
lacune cains à compter du 1. octobre ‘#75 » 

Le plus urgent, c'est la Pologne, 1989 — début de leur exercice Le président de la Commission 
où Ἡ faut éviter que ἴσα BauNeS budgétaire, — ct qui s'ejontera aux δὲ tout à fait mobilisé οἱ passionné 
ds ᾿ : pr neuf millions de dollars promis par Par cette nouvelle entreprise : « Si 
émcnére le patin dans la ἴδ président Bush lors de son pour pouvions être να guelque 

dommant aimé prétexte ἃ une voyage ἃ Varsovie, représenter ions ce serait fantasti. 
nouvelle répression. M. Horst 50 millions de dollars οἱ prendrala D Ces une affaire très risquée 
ler, le directeur général des forme de céréales fourragères et de τὼ sons en cause les relations Est. 
relations extérieures de la Commis. beurre. Les besoins agro- Ouest. La relance de la Commu- 


alimentaires à moyen terme, c'est- 
à-dire pour les années 1990 
et 1991, tels qu'ils ont &£ chiffrés 


nauté, à laguelle nous nous 
sommes aitachés, essentielle pour 
nous, ne pouvait pas être que 


probablement à la ar oct τος ᾿ 
-Constituent une victoire 
radiale du BCL Après plu de ας 200 millions de francs de iocaux. 


Les demandes alimentaires de Varsovie 


mois de campagne contre le maire, 


Rae Siege ee |. RU ᾿ς 
maweiemames ||: Le groupe Springer reconnaît 
ser || . Ὁ l'Allemagne de l'Est: 


ὁ de ds FAllemagne, la 

«αἱ 8 
‘groupe . Springer. s'accrochait : 

à fa tradition. ν 


[ἃ livrer avant 31 août) 
nt ee nat mon Lie 
Aliments du supports concentrés : 250 000 tonnes. Produits 
d'emballage : 5,4 millions de dollars. 


URSS : dans un discours de politique étrangère devant les dé tés δ 
M. Gorbatcher fait l’éloge des Occidentaux au sujet du désarmement 
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MOSCOU uiets des initiatives prises choisi. Cela aurait assurément des goitique étrangère, les députés: du 
de notre corrsspondant PURSS, qu'il serait « faux d' Las conséquences négatives pour γος suprême ont adopté πὶ 
que l'Ouest a fait la moitié du che- l'Europe toute entière ». Le respon- « » aux membres du Congrès 
des travaux du Soviet  mun pour venir à notre rencontre». sable soviétique a affirmé à ce 
suprême s'accélère, alors que perspectives de signature d'un l'on comprenait « de 
s'approche la fin de fa ses- accord sur l'interdiction armes plus en plus à l'Ouest que le succès 
sion parlementaire, Le tés chimiques, a fait valoir le dirigeant La en URSS ne signi- 
ont eu, mardi 4er un , sont ues lait pas une 
ordre du jour particulièrement plus réeles & grâce aux com capital: prop ἀε α pee 23 
puisqu'ils les Ἶ υχ. ». Fi ts s0ci0- Les questions intérieures soviéti- 
entendu πὴ Jong discours de Mikhaïl  chev a rappelé, à cet effet, diffé- Economiques dans le mande, tout en ont également figuré au menu 
amh-oge ou om rentes mesures prises par les Amérk conservant leurs y ἰτέας τα À travaux des députés qui ont 
"2 ᾿ a Cains, comme le retrait », CU « uns loi ᾿ ἧι 
Ξ ΣΈΞΤΟΣ τ το ue es nn 
aux catégories défavorisées. réduction de sa production de chars. A propos de ses visites à Londres, catégories les plus défavorisées. De 
Les Tasse précisé que Ce satisfecit à l'égard des rela- ἃ Bonn et à Paris, M. Gorbaichev a vives discussions ont éclaté dans 
c'était la pre fois qu'un tions américano-soviétiques s'est souligné que les principales diver- l'enceinte du Parlement, car les 
geant τ Loire 5 accompagné toutefois d'une mise en gences entre l etlestrois pays avantages accordés aux vétérans de Le 
gant de politique interna garde voilée à l'adresse de Washing- concernsient les armes la deuxième guerre mondiale (gra- , Wal ᾿ 
evant les députés du Soviet ton à propos de l'Europe centrale. τ Si le thème de la dissus-  tuité des médicaments et des trans- + Δ προ 
NT parmi d'autres Tour en qualifiant de «normales» sion nucléaire s'apparente chez les ports urbains) n'avaient pas été ἢ ᾿ es étai 6 
mures im, Rp les visites de M. George Bush en bles britanniques à une prévus pour les anciens soldats quelque A. Première vo. 2 t pas, a-til avoué Iui- as 
rte ü ere soviéti- Pologne et en Hongrie, M. Mikhaïl «idée fixe », la RFA se sent tout Le premier ministre, ême, M Relalf See je secré. même lors d’une conférence de - : 
que pobtique du pays. Garbatchev s'est empressé d'ajouter t monacée en raison M. Nikolar Ryjkov, a finalement [τς ἅμ rene a presse tendue, lundi, -Oslo, d'utiti- “4 
Le thème de l'ellocution de Que devait être « réprimée la temta- de sa géographique, s+il promis que des 1e août, ego eg ser -ses services renforcer. sa De 
M. Gorbaichey portait sur ses fon de profiter des dit. Quant à ia France, a-til ajouté, οἶκε seraient apportés dans le bud- président du ses TR = propre position. C'était Iui, en effet, ᾿ een εν τς 
gécents déplacements ns, en plexes en cours dans ler pays qui < insiste sur sa place spécifique Bet de l'année prochaine. ᾿ recouse voir joué un rôle sctif di e qui fournissait à M. Engen les infor- : ων 
RFA. Le dis Dire nn OM Un sys différer, pour dans l'alltance atlantique ». - (Intérim) = comspéations » au sin de Jetons nécessaires. « J'ai eu ape D EE . : 
toutefois Per faire un tour - 7 l'appareil sociak< & tour Me νον αὶ pars ser Nord τ ΟΝ πο ot on min 
d'horizon des mi : Le nd d'années, pour le être interprétées D et [NES Se M es 
ee ὅτε a Un convoi arménien À Paigie de τας intigues, τς 40e ἰσταφι elles son dégagée de CU) tn 
désarmement. n : b se di marchand, de menbles fu. gord dit des chose [ἰδ το ge ra Fe Le 
o, M. Arvid : Fi dr 
alor point, Mk DA attaqué en Azerbaïdjan aucun fonccion ciel: et se je ma ee δ᾿ ἃ TU, πιαῖν 
UDC 0e munie srmsrens Lorsque la nouvelle de l'artaque part, AC Eng à Mon El ue ce que J'étais y à di où γμέπες 
po Pr qe stage ren cd D un eue ma le Où Γανκὰ des sous person. 
CS CAES, mate RE CE TE 
annoncé, mardi 15 août, l'agcuce χες Ὁ) ont tenté de 15 les échangeait avec d'autres pol. 20 « M. Srccn, ‘par aillours Α 
Tass. Le convoi, protégé par des s0k te reliant le ἀκπσὰ Dr ciens, des journalistes, des syndica- Anne qu'il avait déjà pris ἴα déci: ἐν 
l'Arménie des matériaux de l'enclave, Choucha, ἃ la ville æ les services secrets Gone το pr : 


construction vers le N: 
trois blessés, parmi iesquels treize 
Chauffeurs, trois soldats de l'escorte 
εἰ sept 


πίδτα. — (AFP. Reuter.) 


© Ouverture du procès du 
_- Le 


portes et ligne de téléphone 
Capitaine du ferry Hersid-of- nd 1 
dont 


J en effet les 
conversations et on faisait 
certains 


fo grrr Ce nouvel incident marque un presse politique. En 1976, à la veille. 
Eee Fr & ministère regain de tension dans la régios, où du congrès du Parti social- 
l'ordre dans Écrit à ‘ab enayé les affromements entre Azéris et te, Il avait ainsi tonté une 

mardi ἃ Stepavakert, capitale du Arméniens ont fait près de cent ere pr Er d'alors. 
47 45 09 19 - 47 22 94 94 pour étudier La situation, morts depuis le début de l'année der. M. Odver Nordli, En 1961, ἢ avait 


essayé de discréditer l'actuel chef 
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La quête d’une identité et les aspirations à la modernité 
- Kurdes de cœur, Turcs par raison 


᾿ Parlement des députés de la 
Ι Υ φοπηρεῖς 1 de " 
ministre de l'intérieur, il est Hbre- 


conorvatisme se reflètent 
aujourd'hui dans le score régional 
ἂμ Parti de ja i isla- 
miste) : avec 30 pour une 
enne nationale n'atteignant 
pas 10 %. il vient de remporter la 
deux les 


Εξ R=ZEN © 1 kr ε-Ξ-- λυ 
EN Ο ! RE— 


pi 
8 


τ 

comme une idéologie de fidélité à 
ἢ l'Etat successeur de l'Empire 
avait touj par! marchandent aujourd' ottoman, défenseur de La foi, et 
autre chose que le turc à la mai- soutien aux partis politiques après non pas comme l'idéologie d'un 
& ans . doute ma, Je spectre, son sco- avoir marchandé leur ralliement à groupe cthnique majoritaire; la 
l'absence de discrimination. interventions quiont laires et 13 « montée à l'Ouest» !a République ; l'autre, ébitiste et République a ainsi hérité, sous 
La peur comen, Acœiem Je nié de donne perdus manbpole do np l'aime Well blamique, 
L ἤ Cette jon en: Ber monopole de la re; ancienne légitimité islamique, 

de Péclatement Sèvres de 1920, imposé au dernier nn De tation dont il est loin de jouir sur qui a toujours confondu dans une 

: | sultan les Alliés, et qui pré développement, qui passent par Je terrain; il est par les même loyauté la religion et 
Dans la classe politique, les voyait la création d'un Etat armé un Etat fort et centralisé, et bénéficiaires, de plus en plus nom- gone τ 


Ραπῖτο. Contraint à la prudence de Lausanne, arraché en 1923 3 rimi gnement en même temps que constitué une 
par le rôle décisif des militaires après une guerre contre le partage DAS Ra ὌΡδε, 86 θὲ premières victimes τ FEmpire, Éont l'illégitimité fon- 
a " absence de débouchés ἢ 


ΘΟ 

ges timides tentatives pour briser  d’Anatolie, ne reconnaît is locaux n'a grands d'un grand projet arabe qui s'opposait au leur. 

les tabous. A il existe comme minorités di libre- went qu'une bâte, , ᾿ 
᾿ | E gauche, disposant ln aller s'installer à l'Ouest, c'est de κε δα οαραοῖ! limitée de mobi rrmrepenlntes pi 
ΤΡ πρὶν quée dans les commissariats, rot τ : ils soient modestes ou encre parmi de nombreux Kurdes d'Irak 
SE ET NN AE 1 14. 
a .Hon sainée l'année dersièrepar ἃ shru Pi: Esonot per Le Res, Jet du SudEst anatolien). Ce Je dé répliques régionales Côté, On est conscient anjourd'hui 
Palheot tebicondie Nobe vait cetio année plaidé pour aujourd invoqués par le mil peste proie, Qui Compare anjonrd'hnl utraganchisies de Ed Mars lé rues 
celui-ci restera infranchimable Le amonomie cujfrurelle= au lants Kurdes. qui garntisent scations hydroleciriques sur le pique de, modernhation dt da Parti 
Te Re latine À droite, dns où more ταῖς tée contre le bre usage par ἴοι JiBe et PENRrtS Sere τέρεν menée par Atsturk à l'échelle du cou en pe 
milée à un projet séparatiste,  Ctural M Demirel, président du ressortissant turo et pourrait être complètement POS pourtant seulement Lu dons une régi - 
projet sépératiste ï ue. L'intérêt occidental, pou: rt contre une telle politique qu'un mp Cove our nb 


τε Part des envers de Reno. étant À ae question sur mouvement 

te Σ " : La présence de l'Etat est égale- kurde, encadré che ἢ pétrohières. En nero, le pro- 

CPKK}.. ri ε Σ possibil ‘écrire poé- non conver- Ἶ enCa ses chefs tradi: jee ἰ 
"4 question Enrde est réduite Ὡς propos γί σι τα it avec la traditi istamiq ique ment appréciée quand elle neutra tj à pu tenir en échec Ις Plème est aujourd'hui Re 
- par les autorités au : - ble, la Turquie ne peut pas deve- Selon laquelle la communauté lise des structures traditionnelles pouvoir central durant les i Er ee Po γ᾿ 
sous-développement :  nirun Etat fédéral » croyants est indivisible, pour ne  étouffantes, celles de Ja famille,  rections (Férocement réprimées) : onten t ni 
= L'idée reste en effet bien Pas accorder aux Kurdes musol d'abord, des milliers de jeunes du début de la République pourle ἐν Perd hobe 
toute Hbéralisation de 12225 le statut de minorité et le chômeurs fuient, dens respect des promesses non tenues ἐπ ΓΒΕ de considération, 


cultu- 
kurde. Non l'usage que οι 
Ἴ - 3 bénéfice de telles dispositions. À 
du kurde en pabile soit interdit: is en τὸ les usages Ὑ7η ὩΣ drosss les mariages forcés, ils s'y assimi Loin d'avoir seulement profité pr ϑΣ us de 
fracturer la cohésion entre la question kurde et celle ct, peu o Lu sur) au nationalisme, l'urbanisation et fire pag 
: : des interdictions dans le domaine Out projet séparatiste simpl l'érosion du tribalisme ont surtout UT un nombre croissant ΤᾺ 
Ξ ἜΝ . à religieux : la construction d'une Parce qu'ils veulent «continuer À  grossi les rangs de ceux, large- Prendicats ds droits culturels 
| Mars Ἢ société οἱ d'un Etat national De Due cons ana 1 ment majoritaires aujourd'hui, dans le pates de l'intégration 
- Liberté culturelle perles et le εἶδα, Dans nn vilage de le qui prochment leur stachement ἀεί ας, Carr aujoéed ut 
: À comme le intel 


unité ñ n'étant région de Hakkari, un bachelier à ja République, et expriment, 
Ἔν es - 42. . achevée, il ne serait se félicite de la présence récente différents bain ner 
: et démocr atie sous peine d'éciatement d'autori. des forces de l'ardre : “ Avant on égaux des sensibilités ltrès ἴδοι pabonsEne α ΓΜΙΟΡΙΣ γένος 
ον : ser des symboles de division ñ€ rentrer du marché diverses sur la question de l'iden- Ἡκμρήρεν κεν ep pe ri ἘΣ 
sociale comme tenue Sans se faire dévaliser. Le renfor-  tité. ΓΗ ce minorl eos de 
islamique οἱ lus consacré cement de la sécurité a permis de « Un peuple privé d'indépen- fo καὶ cor le 
d'une langue différente ; et Mettre fin ἃ cette situation. même dance depuis deux mille six cents Eistoir γ one pra 
comme toute libéralisation dans δὲ on se serait passé de la répres- ans... » ? La majorité de la popu- 94 7} re Pr rées ». 
un domaine s’étendrait à l’autre, sion » . lation kurde ignore tout de I es Se τ ee 
on le refuse dans les deux. Loin de toujours combattre les ique filiation avec les Mèdes Change, que les Kurdes La 
structures tribales, l'Etat ἃ pour- de l'Antiquité, invoquée comme Chaine bon Sr rs 
L'Etat tant souvent tenté d'utiliser à son fondement d'une identité diffé pra . Ted er ps 
modernisateur profit cette armature encore rente par les sympathisants du  #mjourd'hui à l'école, Ve ἢ 
: : vivace de la société kurde. Dans kurdisme. En revanche, elle se pres mi om [soit] , 
: Certains estiment pourtant que cette région de vendetta, où l'on reconnaît lergement dans "μέγ. 2 éfernellement Ja République 
bles | «lis avaient derrière oux  taÿes. «qui s'maginent qu'on | 2 30ci616 turque 8 acquis recense 203 tribus, ses tage unificateur de six siècles de  “7que »… 
des sicios de Etérature fran- réaliser à aujourd’hui une maturité permet- _tants n'ont pas toujours dédai passé ottoman. Cette fidélité ot ce MICHEL FARRÈRE. 
çaiss : ls consolidstion d'une len- tant le relâchement des de sacrifier le rôle unifi 
Que Sttéraire kurde Β été bloquée _|écele de la nation l'homogé ï ftaires qui rm ee TE ae don 
per les interdictions de Ja période Dar gb pag rajent 88 formation. C'est l'avis du jours utile  PNriur βόας 
républicaine»: cette réponse du pour Fe autorisation professeur Mumtaz Soysal, édito- régner ». Les divisions tri L f - d ΓΟ 
RÉ La de douée dei μησυο hude dons, de | aline du quotidien MU sont notamment mises ἃ profit es Irères de 1 Ouest 
l'homme écisire, au-delà des σὰ pr bre de Romane calturel comporterait Plage σι Contre ΩΣ ee séparatistes et ceux de l'Est 
interdite, la défioutté à définir un Cure anstoienne, amaigame moins de risques que le maintien du Parti des travailleurs du Kur- 
progres de diese ce δωκε d'influences multiples. Dans les d'un «refus qui cristallise un  jisten, qui mènent depuis des 
tité culturelle qui, sn 86 universités, des instituts . années une sanglante guérilla DIYARBAKIR 


portique ο. cette 
ἔπος τιτὰα κα large aider Se moe lucie | de roue envoyé σρόσθι 
= 6 --- -τ---.ς---..ς-ς-ς-ς-͵͵ς͵-.---. 
tagc uno réponse À la répression ;e]liement en 1984 du cheikh de A Turquie, c'est 


gl 


clairement des ravendiæ nie deuciar dans tous leurs 


Η 


que le reflet d'une nation déjà 1. Dnissante confédération des 
LE ς Se UE 


lutte contre l'Etat central, le gou- 


: τ τα. à où vi 
sion régionale, religieuse δὲ me vernement s'était assuré le recru- k 


LHC 


M 
ΕΣ 


Ἐπ 


δυ 
division sociale et poli de la définitivement cette base possible à 
que l'on peut voir sur 


du société kurde, l'attachement, À 
= Selon ts socio- de fouilles. « pouvons et τ τ “Ori de recrutement. pal ! b scientifique 
cé on nent Pestie, masqué par devons vivre ensemble, mais Er pre ds belon tarde à ἴα Cette politique 2 entrainé chez MACo-Fersens depui les étagères des plus hautes 
ess les onze ans passés en prison Pc dogme ne M ique. dec pe den ή : autorés de la région se chargent 
and pour ses recherches engagées sa pas SR POS Besucoup d'intellectuels ! regain de sentiments nationa- vilégié ré Een 
mt metre ne es, Goes ete καξάεε cspriment le sonia ee latinnton de Ka τα τοτὲ un romans 
D: 60. τὸ sont ressembiés dans ke toutes les maniastations de | ane Aérien, Re Dre EE modernisation δὲ de progrès 
γε ὧν « foyers révolutionnaires de notre cukure resteront inter. | LS Door Gans de nom. 00,31. Is ne 
ee τὶ cuhture orientales, point da dits » Et quand bien même les bre h iysannes, dont dédain pour les valeurs tradition 
ϑξς.- départ da la pré autorités seraient en passe de les habitants les moins jeunes sont  nelles auxquelles est attachée la 
ee actuelle, avaient déjà oublié leur gagner leur pari d'ici à une géné- dtre souvent on majorité de Ia population, « des Rfrére ᾿ 
a lengue. » Souvent à ration et d'éliminer ce qu'un ὁ. ve ἴα ité de fai gens dégénérés comme tous les turques français l'eet du hongrois, 
l'Ouest et déjà coupés des  torisfste fameux ne craint pes sal "ἢ i on ΗΣ Βα peuples colonisés et qui πε peu- avaient déjà, dans le passé, devient dun dislacte du turc 
δ formes réelles de leur propre d'appeler «ἰδε. longues primé | HT ARE vent comprendre les problèmes | donné lieu Chez les Kurdes à des Ml d'emprums arabes et per 
Sa: ᾿ on essentiellement orale εἰ res- poli Ἦς comparaisons sacrilèges avec #82. Preuve sans appel de [8 
ee. ἐ Tr ne susceptible “ Euqiés es parce qu iès Re SORS pas des interdictions analogues qui re nr : 
" e ae es ΜΝ 5 ἢ μοι ἢ nom urdes 
tre Eurde, on le connaît déjà, ce qu'il Se perpétue ainsi la division en | les-concemaient Aujourd'hui le Te [Ὀπὶ op mare 
"ἂν faudrait ouvrir ce sont des écoles deux courants opposés qui a, de ÉDOrté de mouvement ne chant dans la noïge de las: 
y en -anglais. » Les intellectuels tout temps, empêché l'élaboration 5 montagnes : Κυγῖ... Κυγῖ.. 
id militants font eux-mêmes des d'un projet nationaliste rassem- des ci κισε !» 
ii - à leurs principes : l'un  blant la société kurde de Turquie : MF. 
& d'eux, à Hakkari, reconnaît lun, conservateur, reste encadré 
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Politique 


Une nouvelle réforme statutaire dans les territoires du Pacifique sud 


7 Avant Les pistolets de Ponchtine 
Les drapeaux mexicains 


pe ὈΟΝΡΤΟΜ, per arrêté, son vice-président et Les tion des deu à domain ἀξ > Des:= comes d'aripele pet " sensible 
Louis Peusec, “| passé mem son équipe, modifier ν, it envisagé de pour- Composés menbres à τ -de τὰ 
quelques jours, Fin juillet, ἃ soul, de la même façon, la compoti- certains d'entre eux pour de l'assemblée territoriale Εἶπε de | ΩΦ ΗΝ pre as ἢ a τοὶ ter et 
Tabiti, proposera à l'antomne 1000 de cotie équipe, l'opposition ne «crime de forfaitures. À quoi les ces archipcls οἱ des maires οἱ maires Amboiss, per La famiïle Debré au mois après colui de f'Algérie) 
prochain au Parlement une disposant que de l'arme d'une éven. magistrats locaux du, délégués des communes composait | sujet des célèbres pistolets de pouvait déclencher dens te public .: 
« modernisation» du stat dm ‘ucllemotiondecemre . par l'intermédiaire de leur union ces archipels, ils seront <obligatoi |  Pouchkine confiés en juillet ἃ français: ls péné πον: 
territoire de le pe Ὡς ET : syndicale, en accusant à leur tour remert consultés sur les contrats de M. Gorbetchev { Le Monde dsté ἐδ Invalides soroit-1 en mesure 
caire, dniant de φορίπεολτε 1584. γα ont accié σὲ paricie, EL κίας cn rte ee Μάγαξὴν δία, ἰεὰν nie κα σαῦγε αἴπαὶ σις | 236 Sorenetses ὧν ame 08 
Cette réforme se «eux δ᾽ avec françaisoun <systèmetotalifaires. μαι τα Κρ ES tnt de Être Ternée, domandalt-on en secret 


En prêtent ἃ M. Gorbetchev : 
tes pistolets de Pouchkinñe 
‘Amboise, 


tions avec Ia création de «con-  %7 > aussi au gouvernement à ἢ s'en roddue récem- territorial ». 
τέο « l'ouverture de négociations partico- moyens qui Σ᾽ τ srnprres , À lustre 
seis Hières avec les pays voisins. de M. Michel Sapin (PS, Hautyde- Sur un territoire aussi vaste que M. Michel Debré. Ë 
l'Europe et soumis aux humeurs rogue et tandre qu'i avait infigée 
L'Assemblée & Seine) (1). μὔβαασετο n'avait pas porté plainte. 
PAPEETE . son par- ; : au général Massu au temps des 
οδϑιᾶ, jouirait de l'autonomie finan- Lois rétive, cette réforme devrait être Au début de 1964, le générel  barricades α΄ 
de notre correspondant cière, mais un contrôle des dépenses la bienvenue et peut-être même pere 
du territoire et de ses établissements Le modèle mettre ua meilleur équilibre dans lu med 
e ᾿ publics serait 105 stitué, l'Assemblée 0 τόση des pouvoirs locaux, dont 
Les intentions de M. Le Pensec organisant celui-ci par délibération. calédonien ‘concentration à Papeete constitue 


répondent aux préoccupations expri- . A Ἔ j ’'à présent un risque permanent 
le du gouverne- Il s’agit d'éliminer les conflits de Sois Ὲ ΠΣ ον Rs ue 
ment ner, M, Αἰεπεπάις complet la ma os Sn a en ρον. τας de 


it, et sives d'interprétation que εἰ be : " 5e 
gr pme artnet de possibles les lacunes du statut de Han ee sg rm nique chargée de la vis politique 7 
εαρεῖαθ leur mécontentement sur ra ere και rs locales, cousisters à inspirer de la. polynésienne. : τ mere er ἰδο 
certaines des conséquences du Stat Au cours do ces derniers mois, le Nouvelle-Calédouie pour adapter les - (Ne n'a pas ΐ 
les en τ Fans Nou pour adapter MICHEL YIENGKOW. elle n’a pas médiocrement 

actnel en boycottant torial " Cane ie Hedistoes de la Polynésie aux pr. | compté dans 1e epoct jai 

L lentes ai entre l'exécutif taire dont les régions 

δ pré localet certains magistrats du tribu- sont εἴταδος à des milliers de kilomè- ou ep endop— ἐς PAR 


dsc un renforcement des MM. Ex 
rogatives du chef de l'exécatif local, nal de Papocte, accusés par tres de son chef-lieu, Papecte (les Jean-Pierre Michel (PS, Haute-Saône), 
principal acteur du régime d'autono- M. L£ontioff ct ses amis de vouloir îles Marquises sont à 1400 kilomè- jesnJacqnes Hyest (UDC, Seine-et- 


POINT DE VUE 


L'Europe du renoncement Ὁ 
ent. Un jour de 1878, les river ax moe du Domemt, | Par Michel Debré Ep Βϑθαραα ΓΕικορο 


Me com- _unième siècle 


des À e 
A Hive-On, Ans 36, ΙΔ΄ construi . - -Dens les conditions pri NO de Lane τῶν ριοδίλκηδα ds 
AU one : Farion monétai aeure 2 Le Pré notre” temps, quelle est l'attitude 
te ee Sole minence du mark. Je foisse à l'his- des supranationaux ? Leur mécon- 
᾿ . primaires torian le soin α΄ le compor- naissance des réalités .démographi- 
peomenent enfants tement des perl qui s'en ques est totale ;.le « mariage » des 
vont, sous un prétexte de techni- 

que, donner à l'Allemagne la puis- les milieux dits « européens » 

sante qu'elle n'a pu acquérir { ; 
naguère par d’autres moyens. nds nécessité. Quant à 

La fberté de mouvement des guerre voir 

capita davantage l'Europe qu'un vaste marché de 
me Loch ue, Rendons grûce consommateurs, c'est se refuser à 


1 

8 
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ἶ 

Ë 
ἬΝ 
nr 
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ji 
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ἑ 
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ces 
talos, il est répliqué que sur deux les 
fai : t Euro Français et, 
. ul Le tie τῆ Européens. Que la 


ὃ 4 Ἑ μ᾽ 
dépit des sermons dominicaux et À ce premier «oublie, on en ajouts Lojonté de production la 
des affiches municipales qui un autre aujourd'hui en faisant ouere da commerce et des mor. 

en tahitien ot on fran- l'impasse sur l'isclationnisme des . haies, de conquête dans les 

modérer la consomma- uns et lo neutralisme des autres | domaines bien choisis, notamment 
Son: L'une d'eles, premrdde au Porier de défense commune, C'est  Fespace et. la recherche scientif- 
mur du centre d'aodon sociale. manifester ΔΝ rédues re détente et NRA SIREN 
montre des hommes et des ᾷ 0: ES ᾿ -Qu'uns France exemplaire ouvre 
femmes dénudés grossièrement française de frappe nuciésire. te vois à 


© M. Bérégovoy premier 
ministre par intérim. — En 


l'absence, pour cause de 
M. 


. Du premier, " me à Ω 
tuana pas moi petit tion sociale et 
re PA ν᾿ F'Etat fait affréter ï j 


pour les touristes | ἢ en a un peu 
de voir simplement passer 


DEMAIN NOTRE SUPPLEMENT D 


DES LIVRES 


permettra ΟἽ che- 
que année une quarantaine 
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| En Corse et dans le Sud-Est 
: Des dizaines de maisons et des milliers d'hectares incendiés 


Gad fees, sum bien eu Corse que dans ke d'habitations ont dû être éracaées précipiamment,  Tourves, Bandol, Sainte-Maxime, La Garde-Freinet, tères et près de quatre cents hommes (sapeurs- 

tin ji et Le pompiers et militaires). engins lourds 

” ee oo pe el Ag δὲ devraient suivre dans ls journée de 2 aoû. D'autre 
juillet, mu τες d'hommes 

dence, Let de plus ea plus certain que l'inpre- mairie de Hyères décisif, en ἔα de Soirée, d'ouvrir touristes ftlliens, Rafale Gaetm et Laure Rebalax, a den LVur, 


= mn δὸς à maisons es ont été détruites D'autre part, une a sauté dans ie forêt nombreux. ajouter violent aussi, touchée par les incen- 
De men: Le x incendies ui sont arvirés anx mans de pe de Mont-Redon à La Crau, à la suite de Pextension πσαοατιθκ οϊελιου ες, pere ier fe δ εηρτὶ des. Le fen ἃ déjà tué trois personnes et eu a blessé 
CPAS nn ee . ont même traversé ou feu parti de Trets (Bouches-du-Rhône). Des voler. cinq autres (dont une Française qui devait être trans 
ne tas Fagglomération β feux se sont également déclarés dans de nombrenses M. Pierre Joxe, ministre de l'intérieur, en Haïson Portée au service des grands brûlés de Gênes). Le 
Var: Rians, Ghmnsservis, avec le ministère de la défense, a envoyer eu pombre des persommes qui ont dû être éracuées 
Brégançcon, Nans-les-Pins, Corse, Faprès-midi du 1“ août, deux hélicop- dépasse déjà largement le millier. 
ο ο 
Les principaux foyers 


seCQurs de Haute-Corse (SDIS) 
contre la progression du feu, Ια 


πο ΡΥ ΤῊΤΤ ΤΟ 
cuer les », distit avec " 


: 
᾿ 


trouvait tout à étouffée par un 
épais nuage de fumé des, La Près de Marseill 
Ὁ FM, ἴα radio décentralisée de 
Radio-France bauleversait ses pro- per d'après-midi 4 
de réduire les 


La grande peur de la calanque de Niolon 


maisons. On a mouillé tant que j'ai pu, dit celui-ci. 


taires et cent cinquante 
μὰ d'arrosage. » Les 9 “On en dessous se sont mises à exploser. 
Alors que la Flante-Corse pouvait | René Sinibaldi, l'un des plus Les ἀπποπραὶ de quart d'heure ἐπ J'ai dû battre en retraite. » La situa- 
commencer à faire les premières | anciens de la calanque de Niolon, quart d'heure, mais ils ne venaient ‘ion était ue critique, «On 
évaluations des dégâts occasionnés recounaît qu’il ἃ eu . Très peur.  joujours pas.» Deux d'entre eux fait complètement abandonnés, 
᾿ par vingt-quatre heures de ravage < Quand j'ai vu brüler les cabanons. ἧ par la mer, à des moyens de lutte dérisoires, 
BASTIA ἊΣ incendiaire, ἴα en bas, j'ai bien cru que toute la bord d'un Zodiac. lmpuissants, [6 “05 à la mer, dam 
1 notre correspondant * ᾿ ou Sosa Penit tout δ cou l'ARN calanque allait y passer.» Le feu Alors Sinibaldi, un retraité, α J6, Ἡ est 
- l'administration des textes ἴσα. La sur ur 


: = ἃ Co sont les bergers: qui met- ""- 3; commente, bauteurs du Rove, dans le chaîne de . entenaire, de plus de 20 mètres de 
tent le fou: ἃ ue ἢ y encore “1 Rire Je ones Ce cette année encore, ἀῤνβειθο, FEsaque Louis Mens fie baut, orde sa maison. « Une ones ue le port J'essayais 
rs times d'hectares de vignes οἱ de | rer om revenant de son travail et ‘eue ὁ malle icandecene Poe un petit tuyau. Quelqu'un m'a tiré 
par la ‘En effet, les textes existent. forêts étaient détruits. Mercredi | avait anssi nue Le Sinibaléi sora sauvé. Mais le fou are EU nu 
l'administration et les élus de Un arrêté préftorl ind 1ὰ main moule cote seen de 40 Kio déralea, eu revanche, er le bas de _cyis..On s'est enmastés ur. des 
ν Péturage pendant ans our les Quin- eaux πος emmenés vers 
Pourquoi certains éleveurs  {eres incendiées, mais son sppli- zaine de Cabanons après avoir brûlé Pnoqs ΕΠ τ Quand ΤΕ On vu 
ovins, caprins où bovins, cation suppossrait que l'adminie- du pont de plonger vers Niolon et 
mettraïont-ils le fou. ? Peu tion st des éius locaux restent chemin de fer de le Higne Marseille- gagner la calanque, voisine, 
σι eux possèdent des insensibles aux pressions indi- pendant plusieurs Vesse, où des maisons et des caba- 
de location des terres où ils font ,,tes jet électorales) des de- heures). Par miracle, il sera stoppé, ποις ont également ἔκ détrulse, des 
pate Les passes tone 5 veurs ou de jeurs familles. Depuis aussi, ἐμ extremis à quelques mètres eurs de l'Estaque, et de Carry- 
r_administrativement — deux ou trois ans, la situation d'une cuve d'une tonne de gaz le-Rouet se sont, en effet, portés au 
Ja réaïté de leur expic | évolus pourtant, puisque plu- à un restaura- Secours de leurs habitants. Aidés par 
cas de demiande d'une. aide ὁ jres de ont tenté teur, M. Michel Martinez. «J'ai deux beteaux du centre de plongée 
publique οὐ d’un prêt bancaire + Ce ΤΩΝ Lo 2 ” de l'UCPA de Niolon, ainsi que par 
pour la mise en valeur de .cee dés ee val rte plusi autres embarcations de 
terres. Cetts contrainte, souts- textes. nn de laisanciers locaux et une vedette de 
de l'écobuage des terres ἀπρίοὶ-. pes tarué : l'année suivants lé, k de Niol , ἀετοί δ 
5 5 ront, lon, en une i-heure, 
Ag Die : aient pratiquées, ἃ ant de déranses - anale a bre important τὸ 
᾿ + LA un 90m im} \4 
rateurs à l'automne de poussée plus grandes surfaces et contrai- On fat pue femmes, d'enfants et de 
d'herbe tendre sur les terres  grant davantage d'élevours à âgées. Une vingtaine d'autres, dont 
incendifes, économisant sinei les pratiquer le Ppéturaga is Manson et Michel 
coûts de-labourage et d'ense- ‘terres préalablement brülées. sont restées dans la privée 
mencament que δυρροϑα Toute Cette année, l'ampleur du d’électricité et de téléphone. Deux 
camions de sa; une 
dizaine d'hommes, du corps de Tou- 
lon, arriveront, bien 
après 22 beures En moins d'un 


depuis quatre heures du matin... » 
GUY PORTE. 


(1) L'un des quartiers du nord de 
Marseille, qui possède de pêche 
et de plaisance! pus 


. M: Jacques Borzeix de France. — Monaco ἃ Fait match 
ματα française ΤΠ, εἰν D ne δὲ 
οἴ Sans yeux, sans cœur | 2 Pen Pacifique Trois Français et un Belge ne 
à ἀν πιὸ Ronan me Je is aout Eure Le sème se || 4 M lise Pers pee 6 ΄. convaincus de dopage 69" Vu cons op ar Fe 
ge. Né sans youx δὲ sans ποτὲ Romain gagne 4 200 par mois. l'université ὅς Poitiers, a êté . : 4. Ἂ du ippe por La renpo , mardi 
; Etre Ἰδαῖος sions de spécialistes, les αν πα ἀκ μμ δ our Jeux drmines de Epitcst Srès supérieur à celui jeter ), régate 
pas : 


à Paris et les soins du 


elle fonctionne depris | marcheurs, le Français Adrien . 5. εις " 19 οϑτῖο compétition du 
et ἃ Papecte, depuis Scp- | Pheulpin et le Belge Roger Pietquin, sitôt été suspendus de compétition équipes nationsles de trois betsaux, 

: . dernier, Cette université clamés respectivement deuxième et pour deux ans par la FFA tandis que le Grand-Bretagne précède 
- avait διό créés en mai 1986. nouvième de Paris-Colmar, ont ét£ le quatrième dossier a €t£ transmis ἃ NL. 
ins (Couse τ La convaincus de dopage, 2 annoncé, la Ligue royale belge d'athlétisme, AR 
“Hntalié de sa canière à Poitiéss, où il ἃ, mardi 15 août, la Fédération frane Comme l'heptathlonnien Chantal 
débuté comme étve-profssons on çaise d'athlétisme (FFA). Les que- Beaugeant également convaincue de 
1957. Assistant de Salt athlètes avaient té contrôlés dopage le 26 juin pour prise de nan- 
maître Ὁ | début juillet. Les contre-expertises,  drolanc (/e Monde du 29 juin), ἍΠΕ. 


Le ice PV i issi l'Admiral” À, offceux ch 

en rem de M. Mic Los Angeles en 1984, le lanceur de autorisé chez Serge Avedissian. eme rue EMpiON- 
N 

mars 1 

temi 


D Le : 
ἧι , ᾿ bénéficient depuis 1987 de 
gré les complications qui 8e Fonéranion du ticket modére- - 


45-55-91-82, poste 4344 


tœurs, à - - : ès 
maître de confé- | effectuées les 26 et 27 juillet, ont  liam Motii s’entraïînait depuis cette 
ν nier, ἀρ τ κι ἐπράφ ς les en re à l'IUT de Poitiers | confirmé la présence de annéc avec ΜῈ Carmen Hodes, 
ses ne pes éme 50 ΘΧ' Pere bénéficient de de 1972 à 1979 ἰασισιό ἃ certe dar un stéroïde anaboïisant interdit par ancienne responsable nationale des 
remboursés par l'assurance PE néon Jusqu'au Ῥταΐδαδοι tinlaire εἰς le date US | Je CO, dans les urines de WWiliam épreuves combinées. Π était suivi 
Ἂ ἀπ τῆς ταϊείετε de l'université de Por | Motti et de Roger Pietquin, médicalement par le docteur Fran- 


19 septembre prochain. 


tiers de juin 1982 à décembre 1988.] d'amphétamine pour Adrien Pheul-  çais Bellocq. 


La 


10 Le Monde @ Jeudi 3 août 1989 ο 


Société 


JUSTICE 


Une expérience de télévision interne 


dans les prisons de Fresnes et de Fleury-Mérogis 
Caméras et parole en circuit fermé 


La maison d'arrêt de Fresnes (Val-de- 
Marne) diffuse, depuis 1988, sur ua canal 
interne les émissions de TV-Fresnes, une télévi- 
sion « d’information et de formation pour les 
détenus ». 

Ces émissions réalisées par les Ateliers de 
communication sociale du Val-de-Marne (ACS) 
sont financées par la chancellerie, le secrétariat 


d'Etat chargé de la jeunesse et des sports, le 
Fonds d'action sociale (FAS), et Ia direction 
régionale des affaires culturelles (DRAC). 

Cette année, l'expérience s’est étendue ἃ la 
maison d'arrêt des femmes de Fleury-Mérogis 
(Essonne), dont les détenues ont tourné et 
monté une première émission en février et ane 
seconde au cours du mois de juillet. 


L'équipe de TV-Fresnes papote 
distraitement au milieu du couloir 
central de la prison, mais Roberto et 
Sylvain, eux, marchent en file 
indienne, silencieux, 18 tête baissée. 
L'habitude. A Fresnes, les « exté- 
rieurs » peuvent aller et venir à leur 
guise entre les grilles des deux pre- 
mières divisions de la maison d'arrêt 
mais les surveillants veillent à ce 
que les détenus se déplacent dans les 
couloirs en file indienne, le long des 
murs, les mains hors des poches de 
leurs blousons. Pour des raisons de 
sécurité. 

L'habitude est bien ancrée, A 
peine les grilles Franchies, Roberto 
et Svivain se placent d'eux-mêmes 
au bout du couloir, l'un derrière 
l'autre, prêts à remonter lentement 
vers la « D 1 » avec leur matériel 
vidéo. Malgré tout, ils se sentent, 
aujourd'hui, « demi-liberté » : 
TV-Frespss, qui associe à son équipe 
de tournage des détenus de la maï- 
son d'arrët, tourne une émission 
consacrée aux activités d'été de La 
prison. + Pour ure fois, on peut 
presque se promener sans but dans 
les bérimenis, souligne Roberto. On 
ne va ni à l'infirmerie, ni aux ser- 
vices sociaux, πὶ en cellule 
d'attente. On est moins encadré et 
surtout, On rencontre des gens qui 
viennent de l'extérieur. On se sent 
mieux, » 

Malgré la bonne volonté de la 
direction, l'équipe se heurte, pour- 
tant, à tout moment, à cette grion à 
laquelle elle croit échapper. De Jon- 
gues attentes derrière les grilles pour 
passer d'une division à l'autre, des 
surveillants assis au bout des cour- 
sives qui s'occu; du courrier des 
détenus, des fenêtres à barreaux 
grillagées dans les cellules reconver- 
ties en salles d'activités. La lenteur, 
la pénombre, les bruits qui réson- 
nent d’un étage à l'autre, les filets de 
sécurité tendus entre les galeries, au 
premier étage de chacune des divi- 
sions, Roberto et Sylvain s'en ren- 
dent à peine compte. Ils sont à 
Fresnes depuis plus d'un an 


Tous deux se sont inscrits à 
« l'atelier vidéo » il y a quelques 
mois. Quatre pour Sylvain, deux 
pour Roberto. Au printemps der- 
nier, l'atelier comptait encore une 
dizaine de détenus mais les grâces et 
les libérations de l'été ont clairsemé 
le groupe. La lassitude aussi Au 
cours du mois de juillet, l'équipe de 
TV-Fresnes a annulé un tournage 
dans la prison. L'administration a 
bien été prévenue mais les consignes 
ne sont pas parvenues jusqu'aux sur- 
veillants qui ont appelé les détenus 
les emmener dans une cellule 
d'attente jusqu'à l'arrivée de 
l'équipe de tournage, comme le pré- 
voyaient leurs notes. Ils y ont 
patienté trois heures. 


A la fin de l'après-midi, les sur- 
veillants sont venus les chercher 
en leur expliquant simplement que 
l'atelier n'avait pas lieu. - Dans 
des cellules d'attente, on est assis 
sur des bancs le long des murs et on 
attend en fumans, explique Sylvain. 


A la Cour de cassation 


Le renvoi de Gabriel Mouesca 
derant les assises des Landes 
est annulé 


La chambre criminelle de la Cour 
de cassation 8 cassé un arrêt de la 
chambre d'accusation de la cour 
d'appel de Toulouse qui renvoyait 
Gabriel Mouesca, vingt-huit ans, 
militant autonomiste basque, devant 
la cour d'assises des Landes. 

La chambre d'accusation de Tou- 
louse avait renvoyé Moucsca devant 
les assises, le 7 mars dernier, pour 
“ tentative d'homicide volontaire, 
complicité d'homicide volontaire, 
vol avec arme, vol, transport 
d'armes et de munitions, détention 
d'engin explosif, recel, falsification 
de documents administraïifs et 
usage ». Il lui est notamment repro- 
ché d'avoir été le complice de Phi 
lippe Bidart, chef présumé d'Iparre- 
tarrak, meurtrier du gendarme Yves 
Giumarra, le 7 août 1983 ἃ Léon 
(Landes). 

La Cour de cassation a considéré, 
dans son arrët daté du 11 juillet, que 
des interrogatoires de Mouesca par 
le juge d'instruction, postérieure- 
ment au [9 septembre 1984, avaient 
eu licu dans des conditions irrégu- 
lières. Le dossier à été renvoyé 
devant la chambre d'accusation de 
la cour d'appel de Montpellier, 


Trois heures, c'est long. même 
quand on est habitué à patienter. 
comme nous. Et du coup, on a mar 
qué la promenade. Pour beaucoup, 
c'est très important. C'est souvent 
la seule sortie de cellule de la jour- 
née. » 


Malgré tout, TV-Fresnes ne man- 
que pas de recrues. Les quatre émis- 
sions produites depuis le début de 
l'année ont été suivies par les 
détenus sur le « canal 7 », un canal 
sur lequel l'administration diffuse 
des informations internes sur télé- 
texte. Les horaires de passage sont 
un peu fantaisistes mais les mes- 
sages entre cellules ne tardent pas. 
Un bon coup dans ia paroi à l'apps- 
rition des premières images et les 
isins sont prévenus. « La dernière 


mais je ne savais pas 
émissions passaient, explique Syi- 
vain. C'est la cellule d'à côté qui 
m'a alerié en cognant contre le mur. 
Moi, j'ai tapé de mon côté, et finale- 
ment, tout l'étage a été prévenu en 
quelques minutes. » 

Lorsque les caméras s'installent 
au beau milieu du cours de musique 
dans une salle du rez-de-chaussée 
baptisée « la fosse », les détenus 
sont vaguement méfiants. « On peut 
dire ce que l'on veut, demande un 
jeune homme incrédule. Méme ce 

ui ne + leur » plaît pas? » 

équipe acquiesce. la salle de 
musique, les tambours se taisent et 
les détenus délèguent l'un des leurs 
pour parier devant la caméra. « Tu 
n'oublies pas ma conditionnelle! », 
lui lance-t-onn « Εἰ aussi mes pro- 
blèmes de courrier. » Sylvain est 
derrière la caméra. Les deux mem- 
bres de l'équipe, deux stagiaires de 
TV-Fresnes, s'occupent de la 
lumière et du son. « On a fait des 
conneries, explique le détenu devant 
Je micro. Pour nous punir, on nous a 
exclu de la tribu et on a mis un gar- 
dien pour nous surveiller (...). En 
plus, il y en a qui essayent de nous 
dresser les uns contre les autres. 
Comme ceux de Force ouvrière. Ça, 
c'est pas normal. » 

Derrière sa caméra, Sylvain 
fronce les sourcils. « Le truc sur FO, 
ça ne passera pas. » En quelques 
mois de vidéo au sein de TV Fresnes, 
Sylvain a appris à jouer avec les 
frontières des interdits. Le contrat 
est clair : chacune des émissions est 
visionnée par la direction, qui peut y 
opposer son veto. Elle ne l'a jamais 
fait. Sylvain a beaucoup à dire sur 
Jes conditions de vie en cellule, mais 
ἢ sait que les diatribes ne servent 
pes à grand-chose. - 7V-Fresnes 
peut nous apporter ὄκδμεσνρ, 
soulignet-1 Depuis le début des 


émissions, on a parlé des problèmes 
de santé, de diététique et même 
d'argent en prison On nous a donné 
Ja parole, c'est vrai Mais il vaut 
mieux ne pas affronter la direction 
en face. Cela ne sert à rien et cela 
pourrait mettre la télé en péril Ce 


POLICE 
Prévue initialement à Pékin 


La prochaine assemblée 
d'Interpol 


aura lieu en France 


La prochaine assemblée générale 
d'Interpol aura finalement lieu en 
France et non à Pékin comme cela 
avait διέ initialement prévu par le 
comité exécutif de l'organisation 
internationale. La décision de tenir 
l'assemblée générale annuelle 
d'Tnterpol en Chine avait été prise 
en 1988 au terme de l'assemblée qui 
s'était réunie à Bangkok. L'organis2- 
tion internationale de police crimi- 
nelle entendait ainsi consacrer plei- 
nement l'entrée de la Chine 
populaire au sein d'Interpol en 1984. 

En fait, l'évolution politique en 
Chine à la fin du printemps avait 

remettre en Cause. une Pre- 
mière fois. ce choix. Un comité exé- 
cutif le confirmait cependant le 
28 juin (le Monde daté 2-3 juillet}. 
La dernière réunion du comité exé- 
cutif, fin juillet, n'a pas précisé la 
date de la future assemblée en 
France. 


serait dommage. Pour une fois 
qu'on nous laisse parler... » 

Parler aux codétenus. Parler aux 
autres aussi Ceux de « l'extérieur ». 
Les émissions ne sont pas diffusées 
hors des prisons mais à Fresnes, 
comme à la maison d'arrêt des 
femmes de Fleury-Mérogis, l'atelier 
vidéo est un vaste parloir sans sur- 
veillence. On y monte des images, et 
surtout on y parle avec « l'exté- 
rieur » le temps d'an après-midi. Un 
des responsables de TV-Fresnes 
prend des nouvelles des absentes en 
écoutant {a Flûte enchantée de 
Mozart pour une tandis 
que ses voisines comperent les 
mérites des différentes versions de 
Strarmania. Sus le moniteur, fes 
images tournées la semaine précé- 
dente défilent : Perpette, le chat de 
la maison d'arrêt, en train de se pré- 
lasser dans une cour de promenade 
les répétions de l'atelier-théätre, qui 
travaille sur un texte d'Aristophane : 
un match de basket sur un terrain de 
sport de la prison. 


« Un petit bout 
de mémoire en plus » 


Devant le banc de montage, les 


les mêmes lieux, tous les jours, et il 
n'arrive rien, souligne une détenue. 
On finit par ressasser les mêmes 
histoires loute la journée. Avec les 
gens de l'extérieur, c'est différent. 
On est obligées de sortir de notre 
petit monde et 
peu. » Pendant la vidéo, elles échap- 
pent aussi, disent-elles, au “ regrou- 
pement par délit » qui est souvent la 
règle dans les cours de promenade. 
Dans l'atelier vidéo comme dans les 
autres, les « stups » côtoient les 
« vols à la tire » et les « faux et 
usage de faux ». Ce qui n'est, 
somme toute, pas si fréquent. 

Le thème retenu pour cette émis- 
sion du mois d'août est le même qu'à 
Fresnes : les activités d'été de La 
maison d'arrêt La prison, encore 
elle. Maïs les détenues ne s'en plai- 
gnent pas : ce sont elles qui ont 
Choisi de filmer leur quotidien. « Au 
début, dans le groupe, certaines 
voulaient parler « d'autre chose », 
racontent-elles. Mais en fait, on 
s'aperçoit vite qu'ici toutes les 
images parlent de la prison, qu'on 
le veuille ou non. La semaine der- 
nière, on a voulu filmer des oiseaux 
pour illustrer la pièce d'Aristo- 
phane. On est sorti dans une cour et 
finalement. on a rapporté des 
images de barbelëés : ici, il est 
impossible de cadrer un moineau 
sans que l'on voie, en arrière-plan, 
un mur de pierre Ou une porte fer- 
mée à clé. » 

La prison reste Là, C'est vrai, mais 
l'atelier leur lègue malgré tout, le 
soir, disent-elles. « un petit bout de 
mémoire en plus ». 


ANNE CHEMIN. 


FAITS DIVERS 
Α La Rochelle 


nous bouscule un} ΘῬὉ 


Communication ae 


Le piège des télévisions privées 


(Suite de la première page.) Le gouvernement de M. Michel 
Rocard a trouvé un audiovisuel 
Ces dirigeants mêlent, sans scru- exsangue, miné par une Concurrence 


inégale et une accumulation de 


Le pouvoir ne veut pas la mort 
des télévisions privées. Il veut seule- 
mest en changer les iétai 
Ἷ ἱ Instruit par l'expérience, il a 
candidats en 1985, celui d'annuler 

par 


ment ἃ sciemment 
s'accumuler les contraintes en 
misant sur l alliances 
m privée. | conclues sous [8 houlette de La préc£- 
munication n'en est pes pour autant  dente majorité. Il suffit que, sous la 
HA sé; de M. Hersant, que 


avec la L: ise des eaux pour que 
la Cinq, TF1et M6 se retrouvent 
devant le CSA pour un nouvel exs- 
men de et une nouvelle 
valse des tours de table, 


en encourageant les investisseurs 


res à intervenir massivement. 
l'offensive a brillamment réussi sur 
Havas mais légèrement dérapé sur 


POINT DE VUE 


Des OPA sur des journaux 


par Denis Perier-Daville …, = l'une, purement commerciale, 


de la Fédération française . 
sociétés travail, mais dont le profit est la 
de 2 motivation essentielle ; 
UI veut acheter un jour- — l'autre, qui constate, certes, 
{« nal_ et dans quel que le moyen le plus sûr de conser- 
but ? » question ver son il est de bou- 
ne préoccupait que  cler son budget et, si possible, de 
les équipes les des faire des bénéfices, mais dont la 
grands quotidiens ou hebdome- motivation ve au-delè du seul profit. 


Timin reporter, l'hebdomadaire 
qui avait succédé l'an dernier au 
célèbre Journal de Tintin créé en 
1946 par Hergé ct Raymond 
Leblanc, vient de sa 

1988 par Ia société Yérti-Presse, du 
d'édition  Média- 


Tiniin reporter avait été lancé en 
décembre 1988 en France et on Bet 
ve. Médis-Participati Η 
Ééeait le premier Lire δοῦρα ὅσας 
tinée à la jeunesse, comptait renouer 
avec le succès de l'ancien Jounal 
de Tintin — qui avait atteint une 
vente de plus de 200000 exe 
pores ee nee TUE de 
Stagner aux alentours 000. 
Maïs ses espoirs ont été déçus; le 
D re 2 à 
moitié du chiffre de vente souhaité, 
Les deux actionnaires de Yéti- 
Presse ont donc décidé de suspendre 
k titre + pour quelques mois, afin 
de retravailler le journal et sa for- 
mule ». Seulc l'édition ἧι 
de Tintin reporter, Kuifje, conti- 


contraintes irréalistes. Il Ini était 


Malgré l'échec de « Tintin reporter » qui suspend sa parution 
Média-Participations va lancer 
un hebdomadaire destiné aux jeunes 


ces deux chaînes, les dirigeants de la 
NHK misent sur une recette annuelle 


Eee 


1- es 


ΜῈ hour mue 


Où se situe la ligne de partage 
entre ces deux catégories de 
presse ? Hubert Beuve-Méry, sou- 
tenu par les sociétés de rédacteurs, 
préconisait dans un projet déjà 
ancien que ce soit au journal lui- 
même de choisir le régime juridique 


vent en poupe et ont fait la 
démonstration de leur dynamisme. 

Comme quoi ls souci de l'intérêt 
générai et te respect d'une éthique 
Peuvent être aussi un bon argument 
commercial. 


nuera, £a vente Η 
65000 À atteignant 


n'empêchera 
icipatiors de 
veaux journaux Consacrés À la jeu- 
nesse, ni de viser une cible 
récemment 


pas 


mis rs Ἂ La: μὴν FA 
exemplaires, intitulé 
jeunes sera rues, en fin de 
semaine, par plusie: Ἡ 
européens dont la direction du Ὁ 
groupe refuse encore de dévoiler ἘΠΣ 
l'identité. Le projet, actuellement en με 
Chantier, est par les maisons DR 
d'édition de bandes dessinées Fun à 
Ἢ bard et Dargaud, toutes . 
eux contrôlées par Média- Fe. : 


ipations. 
YA L 


nn 
“ἧς Te ses 
: ΟΝ 
ae 
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Informations « services » 


An que Complos de radio ct de ταιρήκιος sont pile τεῦχος sapin dans notre τ τος ας || MOTS CROISÉS MÉTÉOROLOGIE 


mu Nepes manque nn Ces eeoles De dans «16 Monde radio-télérision » ©: Fil à éviter = On peut voir πὶ πε 
125 4 546789 


ρος ἡ ὅκα 


ΤΕΊ 
23.20 Sport 
20,40 Feuilleton : La (rediff.). 408 Toma de méanit. 
κοάξ). 22.10! : sRoneR pes (SEP 035 Amicalement vôtre (rediff.). 125 Maigret (rediff. 
RS re Ὁ σαν ἔϑαρίαα. ἔστες 233 Four de Le πεῖς. 386 


mai et Météo. 0.55 Série : Drôles d'hisinères. Intrigues 20.39 TélEm : Denis 
Saupes. 1.20 Feuilleton : C'est dE denses. Les τς de Mouis-Croin 23.30 
᾿ 28,35 Sexy clip. 8.65 Concert 
DA Série arabe que Mami GOT) 228 
2215 Dé ὡς 3 re Le ἄρατε ἧς Phéritior.  (rodiff. 3:20 Le comte de Momts-Crisio 
τὰ ot Antoine Léonard Maire PU pee déebel Ga dir 5, " 
relle. La terminologie i i i 
ÊS Ioraatis ogie Industrielle ce crible. LA SEPT 
secondes. Beute Klarsfeld, écrivain. 28.30 Docrmentaire : Le 

FR3 Sheet, Marcel Tonlade, 22-30 Documentaire 
29,35 Théâtre : le Minotanre. Pièce Marcel miss 8.58 Concert Camño Abledo 
Ἐὰ soène par Jean Le Foniin, avec Francs Mode Cine Pere οἱ 
Ἐ τε παίσας ἀρ Sn Ατελρει βοῦς, Fantnisis Qpns 17 
22.00 Jen ἐς Msn μας émpe Mia  FRANCE-CULTURE 
Jacarne du siècle de Noël Burch : 3. ᾿ 1924-1928. Les 26.00 Aux armes, écrivains. À Arles, 
Kattan, 232 stars à de zu Freë pipe Pa 
Dente, de Lis, per You Beelotf mers Aa le 2215 Lee 248 
deuxième malt des dEfis. Soirée do pain μὰ Crus ἀπ τς, Suite de Nénee et retour an camp. 

Schubert : Sonate æmajeur B 575 
CANAL PLUS D 850, per Tean François Heisser, 


charme des Îles grecques. 
VERTICALEMENT ᾿ 


ξ 
ff 


rins y poyagent. Matière à travailler. 
— 3. Va à la mer. Apporte son lot de 
surprises. D'un auxiliaire. — 
4. Avait des cu On essaie de 
comprendre ce qu'il veut dire. — 
5. D ui faut quelque chose à mettre 
sous les dents. Entoure la ν “ 
6. On ne peut pas dire qu'on n'y 2 


de à recevoir. a 
Etargé une ible tombe. 
Pas oublié. — 7. Susceptible de frap- 


À τ ὃ 
à PS 0 D: νς 
FOR 0 ME où ἢ 


Jeudi 3 août 


025 Clos : contes Film italo- . Fait de nombreux va-et-vient — 
LEA mens de Pie Paolo Paint (1972). Σ ΤῈ Docaentaie : É”Rassembla beancoup d'espèces. 
: 5 nano à. Ἰπσμαι Lss Ponhieten : La line de chance. 14.25 Série : Julien Les esprits de Ja forêt. De Mike Salisbury. Mot qu'il ne vaut mieux avoir 
5 lee τ ἀτυχῶν et 2 rome 1620 à Deauville. 16.30 CA Duociie memes. je sunvont à larbonche- π 
ose πῆς Maaders Lo jen ju + He Gé Amicalement vôtre. 1425 Sécie : L'enqué- | τ 
; 5 junior. 18.10 Série : Les de 3 ξ x 
Eine ee dan 100 ΟΡ ας teur. 1525 Série : Maigret. 17.00 Thierry la fronde Solation dn problème n° 5056 
Barbare. 1925 Jen : Le rose de Ia fortune. 19.55 Loto rediff.). 18.05 Dessin animé : Dragon. 18.06 Les . Hortzontalement 
Cor Eng 7er End fr = Er 18:38 Den mms La tape mate I. Blizzard. — II. Neige. — ΒΞ Ξ τω "A 
: DÉS (4 épisode). Séde : Man Journal mages. 19.00 Dessin ankné : Denis . : ᾿ : En = 
passant. Sen de Herr) Bas. 2400 Feuilleton: La malice. 19.30 Série : dns. 19.58 Les Income. | IL Gournable, — IV. Soc. Oui. — | Froltios rrobable ὧι temps σα France dans l'an dead, près des Pyrénées 
εὐειδεῖς (6 épisode). 24.55 Journal et Météo. 0.10 Série: 20.00 Journal 20.90 Les 2035 Téléfilm: La | V. Ida. Mine. — VI Eubéc. Se. — | Lx 3 août à 24 beures. 
Drôles ἢ ΣΑΣ τοαττοι κα maître cheu.  ewrième victhne. 22.25 Série : Deux flics à Miami, Escro- — VUL Eut Mai — Le léger mistral encore présent dans 
tar 040 Se: Delle dhacbes Dunes + το τὰ queries en tons genres. 23.25 : Course d'Europe à la | IX. Nos. Idées. — X. Tin Amende. Jeudi : la vallée du Rhône le matin tombera en 
105 Feuilleton : C'est déjà demain. voile. 23.30 L'engoêteur (rodiff.). 6.00 Jourmai de mémit. | — XL Roue. Ter. ,.͵κ ταδὶ, sera one journée calme εἰ emo début d'après-midi 
= se 0.05 L’enquêtesr (suite). 0.40 Amicalement vôtre Verticalement transition entre Sur le reste du pays, le vent sers f 
A2 … Foi). 1:35. Mag (Gt). 3.65. Jomrvai de Ια mnt |. 3. 2 Due Our. = | Mai de ἀραὶ ἃς Ἰὰ κκαιεῖνο ὦ Sn ταῖς ἀὲ aible 
: 10 Bouvard et compagnie (redijf.). 3.25 Pean de banane A mp em τὰς τ = > orageuse ἃ 
1348 Série: (rediff.). 3.45 ἔσταν U μν τὰν Cip aetnl 5. Zinc. Estime. — 6. Aga De. — ‘ampleur à partir de vendredi. A l'aube, les températures seront rela- 
Les pans fleuves. fine) de Jacques Dupont. MG 7. Reboisement. — 8. Lune, Aède. — Jendi : soleil, températures en mn 10 dues CCR sera, 
à de 7e a ee δ à καὶ (3° Episode). 13.45 Série : Docteur Marcus Weïby. 1438 Série : Doc 9. Tête. Miscr. ER kausse. — Le soleil sers très présent tont entre 8° οἱ 105 CE pp 
18.50 Jeu : Des chifiies et des lettres. Lejommide σαι Eciks Werner, 47.0$ Hit, bic, Bit, bourre ἐ |. abs Tr. see de Joeraies Le res Paper de Massif central. 
la Révolution. 19.30 Divertissement : Affaire suivante. 17-10 Série : Laredo. 18.05 Variétés : Multitop. brame et tente canon Le bon emsoleillement permettra une 
26.00 Joermsl ct Météo. 2035 Cinima : L'armée des 1840 Série: La petfie maison dans a prairie 19.38 Série: | PARIS EN VISITES siperont dès les premières heures de la remontée rapide dn thermomètre. 
ombres. πα Film français de Jean-Pierre Melville (1969). Cher oncle 9.54 mimates_ d'informations. journée, L : τοῦτα 20 à 229 
28.60 Série : Madame est serrie. Si on ne s'amn- l'après-midi, on atteindra sur 
Que Leo Ven, En Mr en ΓΈ Tu Dereng nm maine De JEUDI 3 AOUT A noter, tout. des passages mue js bts de la Manche, 23» à 26 οὐρετές 
Paris. Onze sketches titre « chérie leffrey Obrow εἰ Stephen Carpenter. Trois adolescents dans geux A Les nord, 
Pare Ones dote ous 16 tre Léeré RE τ cimerière ci une ldole mexicaine. 21.55 Théâtre : Le | _ « L'hôtel de Lasssy, demeure du pré- | tières du nord αἰπεῖ que le développe δὰ a moitié sud. 
0.25 Solxante secondes. Goorges Kiojman, avocat. moment Phce d'Aniyne ΔΈΝΕΙ, ἀνθὸ Louis sident de l'Assemblée nationale, le plus 
0.36 Documentaire : Dameur 2 Pos de deux, do  Ducreux, Portez. Un jeune enfant et son bel hôtel du dix-huitième siècle de 
Derek Belley. 6 Ἐξ χα des eye. 1.27 δ du Paie 
Mmique : isance d'ici et d'aie 
top. (reifr). 200 Une faire Ham (ed). κα ( a 
FR3 Docteur Erika Werner DR 16 mortes « Hôtels et église de l'île Saint- 
1330 Magazine : Berards de femme Iinitéo : Eva Thomas, qui attend (rediff.). 5.30 Le giaive et la balance (rediff.). Louis», 14h30, métro Saint-Paul 
autear du Le viol du silence. 13.57 Flash d'informs- (Résurrection du passé). 
Fo nn er à ἐλατὰ Foto pe τ Les LA SEPT «La Conciergerie », 15 heures, 
LD MO PORTES De de DOS 10 une: Mn Ve 1 150 Dec | μον Ν 
tubes de l'été; La gueule en coin ; Déclic et déciac ; Viens Yan Denis Bouan Τ᾽ : La colonisation | «Les nouf plus jolies demeures du 
faire ua tour... billoe : Le jeu de la séduction. 16.60 Finah fn 20.30 Cinéma : gore Charie, Eh Marais et leurs jardins secrets», 
d'informations. 16.03 : 40 à Pombre de ln 3 en 14h30, métro Saint-Paul (Isabelle 
1160 Hs d'intérmnties : Spécial Jomes. De canadien de Alan Pam (1588) Avec Hugh Gus. | Hanjer). 
170 à 18.00 Amnse 3. 17.0 Petit ours brun. M 2215 Docementuire: Normands, Barbare τὲ bte « La rue Saint-Honoré : creuset de La 
17.06 8 Gonzales, 17.10 Mappets bables. rs De jcan-Noël Cristiani 2230 Documentaire : Chro- | Révolution», 14h 30, église Saint- 
1738 She ἔκρες Ἔα. 1290 1799 ne joe à ἕνας, de Finfoction. De Gérard Kouchner. Les microbes. | Roch, rue Saint-Honoré. 
1823 Μαριαμ Drevi val τς mèche, 18.30 Jen τ Que 2330 Calme : Comme D été bon mon port Français | = L'Arsenal : ses salons des dix 
tions pour un champion 19.00 Le 1920 de POS Film brésiiu de Nelson Percira Dos Saxe. 100 Ὅσας | septième et dix-haitième siècles, κα 
De 19.10 À 19.30, le jourel de le région, De D imentaire : Maroc, corps et âmes. De Lzza Geaini, Des Inths BÉloubique », 14h30 : métro Sally- 
aobmt : Uyee 54, 20.65 Joux; ΤᾺ Casse 0 36 Ορέωβ : ἐς délices. LIS Nocture : Borodine. Nocturne pour quatuor | Morland. 
95 rave Demarh, Aline Robert, Odette Roger, Ferme. à C0 « L'Arche de la Défense à la veille da 
del. 22.40 Journal et Météo. »- 23.05 3 Océani- FRANCE-CULTURE son achèvement », 19 heures, hall du 
ques. La vie filmée, de Jean-Piezre et Jean Baron- a RER, station la Défense, devant la phar- 
anime. Las, de Liszt, par Fi Chdat, piano, ZLIS Mémoires de cie! Sade Rouge La Sorbonne da colège de théolo- 
Trance ean le « 3 
re ᾿ Saba Un ἀκρεῖπαι ao L'entusesde. 2240 Mas. δ ἢ τ heures, 47, τ sd ri 
ς PLUS ἵ : Noct csitval de Radio France et de Jacomet). ue 
1330 sEabeger ME ἃ Pia amériea do Pa ἕξεις Schubert : Sonste en la bémol majeur D 557, par Alain | «Le percise du faubourg Saint- 
Hip (1987). 18.30 2 Le attaque ds train ; Sonate en sol majeur D Antoine : Sainte-Marguerite, l de 
or. απ sagisis de Crichton EU Neveux, piano. 0.05 Du jour δὰ 6:50 Musique : Martagne ct lo paume ἀδ la Main 
17.25 De εὐϑϑς 18 re ΟΝ ΘΝ δῦ. ΑΠΡῈ d'or», 15 heures, 36, rue Saint-Bernard Valeurs extrêmes rolevées entre 
Gi een | Badge 714 19.09 Flu diomesties  FRANCE-MUSIQUE rer El Due le 1-8-1989 à 6 heures TU et le 2-8-1989 à 8 houras TU 
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Portail central de La cathédrale 
(Ms Vermeersch). 


«La crypte archéologique sous le 
pe de Notre-Dame», 14h 30, à 
‘entrée (M= Cazcs). 

«La 541 , sou ensemble 
unique de vitreux du dix-huitième siè- 
cle», 14h 30, boulevard du Palais, 
devant les grilles (E. Romann). 


Bloch ; 
sabeth Depardieu. 21.55 Flash d'informations. Beethoven, par l'Orchestre . Ki 
22.06 Cinéma : West side St0ry. ER américain de Mnti ; sol. : Joseph de F alto. 23.10 Les sorées de 
Robert Wise et Jerome Robbins (1970) (v.o.). eo Monnet 


ἢ 


FEGSREBE 


Audience TV du 1* août 1989 (BAROMÈTRE LE MONDE/SOFRES-NIELSEN) 
Aucencs ipstastanéa, France entière _ 1 point « 202 


ἕ 
ἷ 


a L'hôtel de Vigny ct six bôtels du 
nord du Marais οἱ du Tempis», 
15 heures, 10, rue du Parc-Royal 


«+ L'imagicaire ct l'et occidental », 
14 5 30, Musée des monmments fran- 
çais. 
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Fe do γα ee Pas ä Tu 
Ὲ 6. Αὐρπεῖς. Ἃ TU = temps universal, c'est-b-dire pour In France : heure légale 
Ῥεῖ La Pyramide est-elle digne du Lou- | moins 2 heures en été : heure légale moins 1 heure en hiver. 


ve. 
mide?». {Document établi avec le support technique spécial de la Météorologie natiqnale. } 
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Admissions aux grandes écoles 


{Par ordre de mérite. | 

© OPTION M 
Ghislain Brocart (1), Julien Cas- 
saigne (1), Olivier Nora se 
Nicole Véron (#}, Ber- 
nard (5), Marc-Antoine Seglio (5:), 
Laurent PRE (7+}. Jean-Pierre 
(7), Philippe Chauve (9°), 
Fazal Majid (%), Haton 
(11), Olivier Lluansi (115), Pierre 
Bauman (13°), Bénédicte Herbinet 
(135), Valentin Ferenczi (15+), Benja- 


Scie (43), Bertrand Grezes- 
Besset (45), δ ἧς Ragusa (45). 
Etienne de Rocquigny du Fayel (475). 
Fabrice Lenglart (47°), Pierre Fer- 
bach (4%), Emmanuel Risler (49). 


(53), Hippolyte Ὧν δον ΤΕ 
Stéphane Gautrot (55°). Cyrille 
Poeisch (55), Thomas Orsini (575), 
Romain Teyssier (57°), Jean-François 
Gonzalez (5%), Pierre-Emmanuel 
Gros (5%), Bernard Genolini (61°), 
Matthieu Massart (61°), Nicolas 
Depauw (63°), Patrick quennoy 
(63), Alain Bernard (65), José Chil- 
lan Can Thierry Lucas (67), 
Edouard Martin (67-), Jean-Benoit 
Besset (695), πὰ ΡΝ Grelier (69), 
cu De per ARE Hélène 
laurey “). Anne-Françoise Gour- 
pe (734). Frédéric Pouille (73°), 
Marc Pbelippeau (75), Clément 
Toussaint (75°), Emmanuel Plaut 


Ecole polytechnique 


(815). Philippe Naturel (83«), Franck 

sors (8x), Lauren Le Breton (85). 
Lecavelier des Exangs-Lovaitoi 

5, Béatrice Bigois (87). François 

Nedelec - (579 Pimothée Herpin 


(89). Pascal Mallard (39%), Patrice 
Bueso (914), pari Guillot de Sudui- 
raut (915), Francois Beuaroya (93), 


Loc Miller ΠΝ Raogl Roversio 
(95), Armaud Santoire (95°), Laurent 
Billès (97). Eric Lorentz (97), Jeas- 
Pierre Guisnet (99°), Olivier Milles 
(99). 

Thomas Martin (1015). er 
Rota (101), Olivier Ploton (1035 
Sébastien Steinmeiz (103), du 
Leboucher (1055). Emmanuel Neu- 
ville (105). Olivier Ginguené (107°), 
Stéphane Laveau (107°), André Bos- 

(109), Thomas Ducellier {1095}, 
Natbanël Euriquez {1115}, Vincent 
Maillot (111:}, Eric Cances {113}, 
Marc Massot (113). Fabien Mous- 
seau (115°), Guy Perrin (115°), 

Patrick Bousso (117). Julien Selig- 
maan (117), Heuri-Olivier Fliche 
(119). Vincent Parisot {119%}, Pierre 
Barral (1215), Alain Debuysscher 
(21°), réphane Dunglas (123), Oli- 
vier Latapie (123). Paul-François 
Fournier (125). Thibaut Mitanchez 
(12%), Régis Farret (1272), Boris 
Leblanc (127), Denis Fertin (1295). 
Julien Mechler (129), Jeas-Marc 
Breitwiller (131<), Anne Gruz (131°). 
François Brunet {133}, Bruno Spor- 
tisse (133. Etienne Billette de Ville- 
meur (135), Frank Derville (135), 
Thierry Dacschner (137). Blandine 
Marchand (1375), Cyril Lurean 
(139%), Stéphane Marinesco (139), 
Didier Alquié (141:), Bertrand Jourtin 
(1419), Bertrand Eynard (143). Alain 
Girard (143), Cyril Crozes (145). 
Guillaume Mordant (145"), Olivier 
Cormier (1472), Louise Nyssen 
(147), Ludovic Le Gurum (149), 
François age (149°), Yannis 
Delmas (151°). 

Gilles Timorau (1512), Frédéric 
Mey (153), Olivier Milan (153°), 
Christophe Breuil (1559). Jean Rey- 
naud (155), Pascale Genier (1575). 
Thomas Schmidt (1575), David 
Khuat-Duy (159), Jean-Paul Smeis 
(159%). Antoine Doucerain (161“}, 


(163), Thierry Chapuis (165), Serge 
Halberstadt (1655). Hugues Baril 
(167), Laurence Theaud (167:), 
Mauhieu Bergot (169), Jean Mouro 
(169), Jean-François Ducher {1715}. 
Laurent Vauthorin loin (1719, Frédéric 
Michaad (1739), Michel Rosscn 
(173), Olivier Cardon (175), Gilles 
Zeïoun (17%), Christian 
(Tr), Bruno Trounday (177), Chris 
tian Germa (179), Hubert L'Ebraly 
C9. Hugues Hecffner (181“), 
Daniel Rigny (1815), Frédéric Dever- 
πᾶν (1835). Olivier Maire (183), 
Pierre Germain (1859). Nicolas 
Mathien (185«), Yann Fraval (1572), 
Alice Guionnet qi Pierre Nalet 
(189-). Jérôme Pellan (18%), Paul 
Doppler (1919), Pierre Leleu (191°}, 
Raymond Levet (193), Bérengère 
Podvin (193), Jean-Marc 
(195), Catherine Maire (195). Mat- 
US RodtipheAymard 109. 
197), pl 
ἜΝ Pikeny (199%), Eric Buffenoir 


Christian Gacon (201), François 
Géronde (2032), Fes Au 
2039), Marc Henry { NE 
Hirschauer (205), D θάκιμκο μον 
ceaux (207%), 1 (207), 
Dominique Girerdat ( (209-), Benoît 
Hazebrouck (209:), Edouard de 
Rocca (2115), Eric Josseron (211°), 
Philippe Fleury (213). Philippe Maire 
BTE Benoît Marichez (215°), 
re Renaud (215), Jean Pesme 
(2172). Vaudenay (2175), Fran- 

En μὴ (219), Bruno Picquart 
io), Louis Caillard (2214), Antoine 
Moreau (2212), Christophe Bahadoran 
(223), Daniel Walter (223). Patrick 


(225), Bertrand Anses! 
Komia Domevelo (227), Frédéric 
Medioni Lg. Patrick Mégarbaué 
4229»), Xavier Bressand (3319). 
Thierry Souche (2315), Pierre Dubar 
(233). David Ebersoh (233), Pas- 
cale Conte (235), Amaud Vandame 
Anne-Claire 


rançois 
4239), Marc Potin (239), Pascale 
ACL Philippe Logak (24°), 

ljeau (243°), Jean-Jacques 
er {243%}, Stéphane Jodrec (245), 


Stéphane pere (249), Dominique 


Bertrand ARTS 
Honoré (2515), Christophe nee 
(253), Pascal Rassinot (253), fsa- 
belle Duavlt GS εν 
Dubcille (255:). Louis 


‘Yvan Martel (257°). 
Jean-Bernard Ville qe Benoît 
Bazin (2), Serge Sarkis (3“), Lyderic 


Bocquet (4°), Olivier Hérès (5:). 
Jean-Michei .Lecuyer (6, Marc 


cent Gabrion (32°), ro Passch 


Mouchet (575). Anne Stival (58), 
, Alexandre Penon 
160). Pierre Rives (615), Jen 


François 
(635), Cyril ra (6#), Lu 
Leroy (655), Alain Arnaud (66° 
Marine Levy (67°), 
(685), Emmanuelle Hutin ΣῊ 
Franck Baatista es 


Saint-Cyr pe. 


{Par ordre de mérite) 
SCIENCES 
Cyrille Cames UE ed Fayard 


(14), Laurent Où (15), Patrick 
Vaglio (165), Ludovic Guilhem- 
Ducleon (1 7), Laurent Phelip (15), 
Pierre 19e), 


πεῖ (20), Paie: Shane BD. 
Étritophe V Veuille (22), Alain Bam- 
Loviconi 


Stéphane 

mond (37), Fabrice μον (32), 
Alain Legache (39°), Jérôme Servottaz 
(40), Den Deniau (415), es 


Desjars Stéphane 
(42 ex ae.), Thibault Dubem (δῶν, 
Hubert Faure (455), François Beuchet 
(46), Jean-Michel Sanjaau (475), 
Sébastien Faivre (49), Laurent Her- 
maua (49°), Jérôme Puech (50). 


Christophe Gaufreton (51°), 
Vincendet (52), Denis CRE ὧν 
Jeau Fourquet (54"), Christophe 
Le Bris 65, Guillaume Danes (56), 
Demien 


(S#), Thi Moreau (59%), 
a PL 


LETTRES 
ET SCIENCES HUMAINES 


Fague co Xavier Doïsneau (415). 

Bruno (42), René Mercury 

, Michel Milliot (445), Stéphane 

Le (45), Ἀεὶ Sao (46). ἴδα- 

belle Michon (47), François Hesse 

= ex se.), Nicolas Lenoir (48 ex 
85.). Nicolas Leboucher (50). 


Seven De Kerros (51*), Yves 


Frédéric Gallois (15), Etienne Bric- 
tet (2°), Bruno Louvet (3), Christophe 
Hintzy (4), Geoffroy Le Bigot (55). 
Alexandre 


τ (79:). Cédric Fournet (79). François Spitz ἐν τὸ Alexandre Patrice V (245), Luc Barnaud (71°), τ ν ἄττα (72), Bruno 
Draznieks 63) Fabrice Planchon (2475), G Delabrouille (247).  Ferréol (73). Stéphane Rivière (74). 


ῃ 
᾿ 
͵ 
ῃ 
î 
3 
0 


Agrégations 


: {Per crdre alphabétique) 243), Christophe Devalder (30),  Béarrice Laurent (73), Guillaume Gay Vallet (219). Jean Vallet Hacyan Dominique Has 

4 MATHÉMATIQUES Lente Dua (153), Henri De παν (70), See Pre (Ep, ΩΣ Viet Vlan Ν MO Van D ee D ARE Hey (38 Race {i ) hs nr à 

: Alfred Adelon (84), Kossivi Ad (276), Patrice Ducroz (243), Chris- red (207), Sylvie Le Foulgocq  dewiell BI, Mari FA Vassal au) Cri ex ac), ᾿ 

δ mgbo (27, D Ro TD. τίος Dufles, ép. Weill (1315), fige cé. (143 {52 ameur (243), Bernard John Houtæ mue (6 τα τοῦ, Mar AnS y yo 

' Muñel Aliot (2019), André bon = Bupost- Vaca Deere ΘΙΝ D Marian, Le Lay, US at (BTS, ες Qu. Fabrice Vesuch Jacques a ex ae.), Mar! ᾿ Ἶ (Option physique) 

: en pod (178), Slam Made Duyré (270). Coude Durmnd Jess Lecouturier (261), Vincent  Verguit (317), ce En an), ΤΊ Jens mt, Ce Tuer, Ale” Ai ae Ge 

* Eric Aubourg (65), Jean Bache 44}; 359), Heari-Pau] Durczewski (9). Lecuyer (15%), Hubert (47), (2439), Phili eyre (54). Ibert (64° ex ae.), Peter Jen (82. (7). Mrs Atgier 

DS CR CR a ER 5 υοΣ RUES MOSS Mmes De AS 
RE Ra Le D τ Re ee tn 

Ξ 2 5 . ronique = ἣν ν᾿ ï 2 ο 

τς δδν ὅρμῳ > GS. Marie 10F), Denis Favenec (13). Do κε Huet (243). SescePas Loge Vire, ἀρ fee (D). Dom ψαῦσαι, SP. Ave (IG em se) Fée (419, ND Be CE ΠΗ ἯΠ::Ξ3 

" Bass e). . Raymon ivea: 14), . Pierre 'einsanto endelin Werner vaix, ép. Karvaix Keller, M 

᾿ς Train, Ode Bonnet, ἐπι Banmens mé Christophe Fiori (119), Phi  Losent (1085), Jea Gide Lens νά (17). 6. CE as ES TOO re Bofria (27). 

‘ (2379, Noelle Baus, ép. Calcinc  Dppe Foyiaine (32), Nicole Fosañ (559). Broso Lovat (2329), Philippe fer, ép. Grant (61° ex so), Florence pe CE. 

: (313). Edgard Bavencolfe (136), (17). Laurent Foubert (37), Eric  Lumbroso (67). Christophe (Conti dis à edge) Labaone (74 ex 20), Xavier Lache Bou andré our (36). 

᾽ Mongi Belgacem (1625), Roselyse Bel. Fourcade (163:), Jcan-Denis Fournier (84), Gilles Mañge. (6 ). Philippe El Mokhtar Azzouzi (31%), zette (149 ox ae. ’Syiri Lagache (), (39). 

1 lard (18%), Rachida Belouazza, 317e), Yves Francbino (80). Nadine  Mallard_ (197). Marcotte ἘΠ᾿ mea (51), Mourad (125. ex ne), Élisbeh λων 9. ΟΝ Dour (790. Jacqueline Cher 

: re (2010), François Begerti (108 et (108. FES Ps (24). ECS FeisRer DE res VE) En) Mage Fr (81), ex ac.), Annie Langlais QE ex 88.) AC ἘΣ Ἀν --ἀὐατ τοὶ jo ας 

1 Benhayoun (163), Pascale Berc Pierre Friedrich Anne-Marie Lamalistte, : jonc τ 

τις ἅπαν ἔῃ. Gros (510), Gabriele Βαμα, | Syivente Gabilard. ép. Ribes (306.), Se Manpa (17) Marne (136). ANGLAIS (TI ex se). Hervé Laurem (100 Gain (120), Tara Colin U4bne 

1 ἔραβοῦτα (270), Core θοῶς (8). Mremch Can LES Jens (4. Fins Se Mio (232),  jerie-France Abiven Gp, Robert LE Cana Go Coca (Hi Se 

ἢ (δὴ, ὅς Βέλα, ἐν, Τείοντε (151... Cars s HAT), Gabriel Ga ΠΑ ΦΆΤΙΣ ne Mes (58). gts Mme ὡς ον Ἐπ ει κα Amen ἐρ, Ward (25: φοϑεεὶς Laviane ὅδ Laviouie (219, (99). Pere Dalue (52). 

, ca " Ἧ ἐᾷ A (21e Ps Ἂ ᾿ chers 

Jean Billuart (96) 6. (253), Phili 304.) GES Mesa Ç 0e), ic André (lé ex 22) lot Pre Le RUES F RES, Séraie τειν Due 


" Birot, Jean-Marc 

: 2 , Ame-Sophie 

tacle (9). Véronique δίας Gathgre (62): ὃ Gers (ET. ΠΝ EN το τς ες. 536), Natalie τόσα ἐρ, Gr, ns 

tie Bogiraud (2589). Chri Bone (60), Pierre-Yves Geoffard (286), «52 26); ABePE Fsnon SRE (> , John Baker (56 βὰν CPR Degorce Delphine 

jour (264), Frédéric Sonarl GL7S, Eee Gerbier (1012). Jean Élardi 331). Faces Ve er he) FRE A des τα εἰς ἐς Fioune Le À Le Ne ΘΗ, 22), Je Lie GA) He Delaronzée 
ss) Cland es ad 2. PP D 


! Pierre Bonneau (81°), Brigitle (264), José Gilles (147), Isabelle Gin- ω 
ἥ μ' 5. Σ François Le Ruyet (13°), Béatrix 
Beneteau (IS). Frans Boucher. ἔῃ. re { I Gi Et ες μεν Mt Manet (21e). Ofirier 1 (138 ex 2e.), En) (143. ex 2e), Leseriée (ares ὡς CRE Sc Don tu) Ds Lans 
: (21 Ale Boulet {7170,, Frangoës _ Giraul Fes τὰ Gr Ad, mr] et 63), dise 128). Μαφεὺ Napitraz er ELA. Para Bone τ Dee GA ee EEE Cr 3 (9. Lance 
: se. il ἔσις ΣΡ εἰσ ἴα) God, 1124), François Goichot Cab € D (9). RE d'Nicollon Des Berenguer (171° ex ac), acqueline Loue GP em). Famks Los Yane Fer (54), Sabine LE 
* Gilles Bomton (31#). Michel Bovani Le Ie LE Gougouhon SD 13114), Pres Noël (237). Marie. Bernard (30), Anne-Hélène Besnault (16# ex se). (71). Denis Fiel (12), Claude Four- 
: (306), Germain 1214»), ᾿ Christine Ouriou (2281), Max Ozenda (74 ex se.), Anne-Claire Bilaud (685 Ame Re ), Marie Ἁ (40°) 
‘  Bovez (31%), ao (385). Gourmelen, ép (243), Hervé Pagès (1134), Serge Pair x 82.), Florence (laéexse), ἔφ. Jane (115) es an), Cher Nicolas Gaidot (10# Gail. 
: Michel Brestovski (21%), Alain Breu- Merdy (134), Michel Grandéolss fard (276). Théodore Pa Marie Boutin 6p. 1164 ex 2e), (64 ox ac), Syiventc Mariiac lard (35), Gilles Garba Michel 
rat EE). Dominique ‘Bnez, (1) (183, Jean-Pierre Grimal (163), Pas (17%). Ptilippe Parfait ( (138: ex acl, (125 x wc), Marty ἔῃ. iollo (505), Antoine Giraud (54° 
ΡΞ MODULE το Puf Under Où Guimet) Metir eu tele ὍΝ τ Χ, ας Fra 
Fe ῆ .P ν᾽ “ Ἑ : εκ ἐμ 
can (8), ταῖς Bras (129: Éuerebnis (17), Granela Guen ἀπ). ρα Peche (et, An  6P. δία σὰ (2 ex 1e), Marie. δαὶ, Monts Miele (15), ds ein (19) ἐδ 
Nicolas Burg (2). Eur Jacques Guezennec (706).  pépin (317). Denis fe ép. Pilot (19° ex 2e), mont (915), Piorre 44), Jean- 
ginie Camille (270), Pierre Car. 220 Guillaume ((317), Christian Eospens (16). Jean Feu an Pesso (228), ς ΗΞ8 Mars ἕῳ. (56 ex se), Luc Hermaun (72° age 
algue. (19), Michel Caron (286),  Hekenbolz (317), Hell (70). Pascal Peut (104 LOU ane EP). Mais Aliyeh Morgenntorn (lil ex ao). (595), δὰ Hoad (12) 
OR τας PSN - Ἀν MERS ΤΗΝ ἀν ἈΠ MES εχτὺς πεν τ ΤΗΝ τὰ Cane TR Ch 
τ 3 “=! + . 58 ΥΣ je je A D ἐ Q 
pe Chan Νεῖφοι FU Mat Brigitte Herveic (147), Claire Hivet 312), Pi < Hours 59) Jos ac.), Véronique Ἂς (35: εχ Pan KA Moulin (171 ex Lee) Caroline Chess Thierry ν᾽. 36 
: me (81), Antonin Chambolle (Aie), Pascal Honvaalt (919), Gate der ( Jean-Marie Préanit Joseph Cerraio (33: ea ae), Catherine Negrel (143 6x se), Simone Ollier ép. Ésspribass Guillaume (64). Velé- 
: 95), τ στ rie Houdement {1589). labelle Ἡσαῦ {85 Aa βῴδνος τοῦθ), Niois  Cheviller (135: ex ae), Constantin Ὀΐοε (88' εχ ac). ΓΕ A 
ν ‘hevet 539), rt ‘bicourrat Jon | (1365). Michel Iroir (178), Pere Puech. b (517). Ni Nicole Guru ( (317), Choupis (10,5. ex ac.), Catherine Ciuba Jet Gp. Prat (43 ex se), Secheval (199), Philibert en Roy 
Janin Cris: {88 Jean Pefins (164 ex δε. Per- ), ique Lecamp (16), 


134), Jean-Michel 197), Yves Jamet (885), 1 ee ( 
nice, (219). Brad mer {15}... EE reg Ets (eue Kaarols 237), Er se γα αι cases (149. ἢτὺ (155 ex ze.), Dominique Feraot 1e), 
therine τ Coqui C 17), Hubert (163), Armzad ἕν LP. Αὔχεδει Ds D. e Renard (258), ae. Couderc (83 ex ze). (105 ex se.), Patricia Perranit (745 ex (51°), Manuel Luque (77), Etieme 


Ame Corel (78), crie Gi τῆς Jose (216), Enc Jourdain (221) ΒΙ (2200) Joël ΠΟΥ Sétinstns Cr Le Gone Pau Catherine Marchal 
. Je eau Pi ΤΩΣ Q 
(45), Bernard σοι (270), Pierre Cre- Raymond Jozwiak (197). Clotilde er) APP illes Robe (4 2 Philippe (100: ex "5 2), Ame Pt (ESS ex (83 La ae) τ ἢ Phoenix (46 ex CAR tee A A 
ee Ne nn La ΤΩΣ 
εἶ D LA λον »Brr 34}, Maric-Jeanne Cot 100 ex ee.), Bernard di LAS 
: EE ὩΣ ΘΝ Foro ÉTAT) D LS 30} FRE) ren (a tions Rosier (17. qiée ss bre δα κα CIO τὲ L É Plere SR mn ἧς Mk BTE Ben Malines (85) 
! Charles (976), Jenmlous Déboek Yves Lacrois (183), Jacques Lafont (129). François SaïintPierre (259), sx ἀε.}. Catherine ES hype Phémooneg 164 ex ee) Miche veus (EU Mon (48... Mer 
A {2 2234), Jean-Paul Decamps (317). 221+). Pascal Lainé (12 Michèle Maryse Saint-Laures tn Cousteau ae.). Dominique Delmaire (3“), Possien Castagnino TA ex se). Barbara Nougni 46° (25). 
à Léareue Decremseioed the πες πίσω, @ nds LD): PEIppe ΟΦ, Bernard Sein (289%),  Françoise-Hélène Denis (38 ex ae),  Panketie US ex an), isabelle  Oriandi (125), Yo CORSTS 
᾿ Des ce (43). Daniel pere (75), Langevin (1364), Christian Larue ta Sayerle (214), Laurent Serit Marianne Desbordes (138- ex ac), Pouzol {64 ex 2e.). Christine is €p. François > mt Pa ( 
Ὁ Je Delgerin, (160). 286). Cécile Last GI), JeusMare {hi Didier Sem (40). Viviane Lawrent Dumena (70 εχ se), Claudine Foustard (125. ex ἃς), Velérie Pronct (96) Gt Ἢ 
: ἢ 1 Die Demaage (56 ἜΤ (3105), Jean-Pierre Lat- Serre &; Raynaud (310). Eric Sig- Dumortier ép. V: (168 ex . Loiret Cr ex ed. Leurence Refd pe (108 Spa ar 
re Denier G1%), ney (112). ΠΝ Laurencot (9), and (270°), Frédéric Sinon KE an Re. εν ecnique Dupuy 149 ex ae.), É4rex2e.), Lech dosz (745 ex δε. Es Frédéric Plaza 
5 ear-Maric Sirot (755). Isabel Yi ι (159% ex ac), Eric Hélène Reingewirtz, ép. Lemmel Ed RU Pas 2% SCOR ACT 
ΠΙᾺ Xavier Sorbe (1075), ces PDuvoskeldi (135: ex ac.), Philippe ex 2e), Renaud (134), Vi }, Hervé 
ὃ Sorgius (279), Pierre lt (115).  Érnouht (32), Amme Étienne. ἐρ. Bose.  Renec (43 ex 2e.). Jacq SA lin (18), Fran 2, Flores 
Sonlier 289). PR ἃ:  Platiore ae). RoseMarie Far.  ép. Βείσιις (46 ex 2€). 3 sois Reucher 
: plet (2121). Jean Staciens (317<), well ép. ἡ, Claudine Faut ἰοματά (145 ex 20). Chris ne Re y UNS. (6), Gides 
: André Stef (48e), André Stoll (126), . Armand (171°ex ae.), Michel Feith faud ad GE a.). Christiane fsabelle ue, (1085), 
: (21e Fréderie Suitrin (2070) one remets (en ae eu” Die CS ex sel FR Ken ἜΘΕΣΙ ea). Vraçent 
, A cz 2e, F 62"). 
ἘΜῸΝ sarse G59. Res Fromage Us en ae): Dell (Siren) Mel CT be me Robes (39.). 


mir 2 -). Daniel ép. Hardy Patrice Roche Ç 
Fadi T: ] Jarkas (313 35 ν L ie ᾿ 
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ὥστε σῶν Tu & ele Agnès ἜΝ . Emr Souyris-R ἥ Ῥείπιοα (38 ex Sauty (3 ds Christophe 
rançoise Helson, Gervreau ex se), Yamina Gbe- ms Ame Stellio (68 ex 20.), Valérie Semelet Le. Las Sen (02) 

Tadi % 


Theret 
Tholy (243°). Régine ee nouchi (112), Claudine Giuroki {115 
Llé Fran τ Fra : ΤῊΝ Cari 


pres 163), Laurent τ Ton 
Jean-Paul Trang age sueur, (ISIe  - 
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Révolution 


rançuise 


au sommaire du n° 7 


L'ALMANACH DE 1789 : 


LES CLÉS 
DE LA BASTILLE 


Deux siècles après, la « folle journée » du 
une inconnue 


Légitime 


violence? ἢ : 
[κα τοι à ΤΙΝ ἢ RE TU Ε 
J'ingurrection # LY TITI on 
dans notre À - 14 juillet 1789 demeure 
journal re 11 illustre. Dans un dossier spécial de 
| des droits TEUCE le évolution fran- 
: de l'hemme more : . ç 
ν 208.81 Fer πῇ cause de la crise mière 
en ; Lure visite de la Bas lle avant l'assaut La vio- 
Jence des rues- Les arti de la vic- 
toire. Le rôle EE Lg ages joué par Sade. 
La démolition de la prison, symbole de 
ja fin del Ancien Régime. 


août en P 
activistes, 


Paris. Et les CO! 
sur les événe- 


de François Furet 
ments de Chine, de Pologne et de 


Hongrie. 
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LES LOCATIONS 
DES INSTITUTIONNELS 


À 
CETTE PAGE Α ÉTÉ RÉALISÉE AGE 
AVEC LA PARTICIPATION DE 


RESIDENCES ROTELIÈPES 


SGI-CNP 


Ἢ ap GROUPE VAP CASE LES DÉPONS ET CONSONGENS 
Adresse 66 l'immeuble loverbrut+ ἢ Type Adresso de immeuble Lover brut + Type Adresse de l'immeuble Loyer brut + 
Burt dnge Prov./charges Surface/charges Pron.fcharges 


PARIS 78 - YVELINES 92 - HAUTS-DE-SEINE (suite) 
ἢ 3° ARRONDISSEMENT Montigny-k-Bretomneux e eq Ἢ τ ΠΝ 
ὃ <pièces + Logaïia 3, allée des Epines 3.266 Pièces ictor-Hi x 
3 pièces 8, réa du Holder 8.425 4 ee = Ὶ 73m,r.-dec. SG/CNP - 46-24-54-46 + 781 
88 πί, Br étage | SAGGEL - 47-42-4444 + 807 94m, 6° étage ΒΘΙΌΝΕ 30 01:15 11.082 ᾿ 
| e Studio 39, rue Permentier 3.440 
\ 2 pièces 42, bis, tue Ursulines 3.780 ΗΝ 
᾿ 47 ARRONDISSEMENT 47 πε, 34 ὅταρο AGF - 42-44-00-44 + 310 “0 πὸ, τόσα, AGF,: 62-44-0044 "4080 
ἢ 2 pièces + park. | 43/45, πιο Vieïle-du- Temple 5.300 Saint-Gormain-en-Laya | Puteeux 
7 60 me, A.-de-ch. CIGIMO - 48-24-50-00 + 540 ἢ δ Grand studio 16. av. G.-Pompidou 3.600 
ἢ , 3 pièces + 2 park. | 14/18, rue Docteur-Timsit 3.980 L 
᾿ 62, 3» étage LOC INTER -47-45-19-97 56 πὸ, r.-dec. AGF - 42-44-00-44 +80 
«ἢ 11° ARRONDISSEMENT Ι Puteaux 
8 pièces 1, rue Voits 4.300 
ἥ 74, τοῦ Amelot 1.740 Maison Kauffman ἢ ñ ἣν 
Βέικβο maubié HOME PLAZZA - 40-21-20-00 | ΟὈύδοπι. 5 pièces, 132 πε’ some tee AGE 2 44400 + ".:00 
28 m', re2-de-ch, Peu 
Ἵ 74, τοῦ Amelot 2.170 τὸ 1, rue Voita 4.600 
Ἑ Studio meublé ᾿ ἢ 2p-.+ 2 Piètes μ 
ἢ 36 πε. HOME PLAZZA - 40-21-20-00 CC/sem. 2: ΕΝ τρία 52 π΄, 3. étage AGF - 42.44.00 .44 + 470 
74, rue Amolot 3.480 Saint-Cloud 
ἢ 2 pièces moublées À LE =LAZ7A 4021-20-00 | CC/o0m. : À pièces 2, squere Seimte-Ciothäde ΤΕΣ 
ἢ 45 »"", Be étage 2 pièces 72 πὸ, 1e étage AGF - 42-44-00-44 + 470 
ἢ 52 nv, 4 étage 8. ones 
ἢ 14° ARRONDISSEMENT A ΕΣ 81, rue de ln République te 
198-204, av. du Maine 7.242 3 pièces + park. 78m + bal. 4 ὅτ. | CIGIMO-48-24-60-00 + 490 
mme | LOCINTER-47-451997 | + 00 80 πὸ + baie, 15 ét 
: 93 - SEINE-SAINT-DENIS 
4 3/4 pièces + park. 
À Noisy-le-Grand 
«ἢ 15° ARRONDISSEMENT 90 n° + belc. re. ἃ to/ 1e, αὐ 
| Studio 45, τοῦ d'AReray 3.740 88 me, 6" étage SGI/CNP - 43-04-49-68 + 906 
ἢ 40 m7, 8* étago AGF - 42-44-00-44 + 550 
92 — HAUTS-DE-SEINE asie 
8 pièces 18, rue Lacordoire 4.800 4 pièces + park. 19/21, av. J-Loive 4910 
74 πῦΊ, 3" étage SAGGEL - 47-42-44-44 + 64 Bois-Colombes 84 me, 6° étage LOC INTER - 47-45-19-97 + 397 
ἢ Studio 13/17, Ἐν, GekLeciorc 2.250 
ἷ 1m, 46 -42-44-00-44 + 40 5 -DE- 
«ἢ 16° ARRONDISSEMENT rs ss 94 - VAL-DE-MARNE 7 
Ἷ Ἐ Boulogne Charemton-le-Pont 
«ἢ 3 pièces + park. 10, rue Auguste-Maquet 7.875 3 pièces 48/48, rue de Bellavua 5.100 3 pièces + park, 158, rue de Par 5.590 
ἢ 77 nm, drétaga LOCINTER-47-45-19-97 | + 668 70 m?, 4. étage SAGGEL - 46-08-50-36 + 690 68 m', 3" étage LOC INTER - 4746-19-97 + 804 
| 4pièces 80, rue Lauriston 10.200 Boulogne Ormesson 
120 nv, 4" étage SAGGEL - 47-42-44-44 + 1.940 2/3 pièces 769, δν. du Gai-Lecierc 4.800 Maison + Jardin 6, square C.-Péguy 6.200 
| 2 tar j ΠΕ 70 εν, 15 étage SAGGEL - 48-03-80-38 + pork, 158 πιὸ CIGMO - 48-24-50-00 + 100 
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PANTIN 350 m° 


4} un Late 
échargement, 
20-20-0218. 


SAINT-DENIS LOCAUX 
1.200 rm 3 niveaix. 


ΤΕ 
ACIÈTE 


IMMEUBLES «-|60 LOCAL 100 m° 


: 11 000$. 
Tél : 40-20-02-16. 


TL : 43-67-89-29. 


BOURSE 129 m° 
13. ΠῸ πὶ. 


en B bureaux. Sanitaires, 
Refaits neuf. 15 000 F. 
Tél. : 40-2087-20. 


ΠῚ w 


Gare Est 140 π΄ 


en plusieurs bureaux, 
Ref. neuf. 1“ ét. 11 ᾿ 
τῶ 40-20-0218 


SAINT-DENIS CENTRE 
3.800 πε, locaux, entrepôts 


(1) 43368282 
TÉLEX : 270937. 
TL ἘΠῚ ΠΝ 


|: ARE | 
BEAB 2 P. 410 000 |: 
ae Mr Garvbotta 42-71-03-00. 
1 (δεν 
562.008 HAUT DE CHEVREUSE RER 
de ἐς, me, PAMIONG. Er. | Démenisie. via. “ὁ Pons. 
Cuis. équipée, paris 
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Consultant international en stratégie 


de développement d'entreprises 
recruts 


à 
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locations UN DIRECTEUR DE CABINET 


non meublées POLYTECHNICIEN ou H.E.C. 
offres {bonnes notions juridiques), trilingue 
Pour réaisation d'audit européen pour PME-PMI, recherche de partenaires 
constitutions de groupements européens d'intérät économique, 
création de nouvelles relations bancaires pour les entreprises et suivi. 
Nombreux déplacements à Bruxelles. ᾿ 


Envoyer c.v. + photo + prétentions à - 
notre Conssiller en recrutement : 


CR2 ACTE — 37, av. Franklin-Roosevelt 
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- 861510CAT D SON (SA) CHEF 
re:4587070 [ΠΕ PUBLICITÉ 
locations EDG =D 
ÉTUDIE CNE πε γα πο 
demandes Groupe restaurants et 


1 RSPECT. NVGIÈNE | — DE 
ETSANTARE δι: 
VÉTÉRIMAIRE CE? DEMANDES 
RE D'EMPLOIS 
Célia. 


fecherche place gérant 
ip 


47.68-77.-48. 
JH, perfsitemem, Uiligue 
che απιρίοι. 43-29-10-64. 


Cabinet d'expertise Recrute ado gpoton 
recherche 
EXPERT COMPTABLE 


finaliste ou diplômée) 
Dour poste stable 


A -QUENEAL, 3 
Prof de 400.006 ΕἼ 3 P. 


3615 IMMOB 


τῶι: 4827-87-10. 
CE) | 
16 TROCADÉRO 


(près), ἰδέα prof. Hbérsis 


env. 280 m° 


Τάριο τάσαρε + 4/5 chbres. 18 1-78-83, | GDS APFTE 
43-59-6608. p. 22. 42-60-85-88. 
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Le Carnet du Monde 


Marc PLUM 
sont heureux de faire part de Ia nais- 
sance de 


Stanisies, 

ἃ Paris, le 29 jmillet 1989. 
Décès 
Ὁ Sid ta PABLen Salon-de- 


survenu à Saloo-de-Provence, le jeudi 
27 juület 1989, à l'âge de quatre-vingt- 
trois ans, 


et leurs enfants, 
M. Francis Héry εἰ Μ᾿, 


néc Adida, 
et leurs cafants. 
Cet avis tient lice de faire-part. 


28 enfants et petits-enfants, 
ont la douleur de faire part du décès de 
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ont la douleur de faire part du rappet à 


Dica, survenu le 23 juillet 1989, de 
M Hortense-Marie 
GALLERAND, 


AMINE, 
général des douanes du Maroc, 


Mona 
ont la douleur de faire part di dScès de 
Ieur père ct grand-père, ESA 
M. Ibram HARARI, 
avocat à la cour, 


survenu le 28 juillet 1989. 


hand ὕπσᾶξ À 18 bare de syanprBe 
t, 
de le rue Copernic, à Paris-16°. 


8, villa jai, 
Er ea 


Nos abonnes, bénéficiant d'une 
réduction sur les insertions du 
- Carnel du Monde », som priés de 
joindre à leur envol de sexie une des 
dernières bandes pour justifier de 
cette qualité, 


Ἢ €. Chrt opbe, 
Clé, A.-Charlotte, Frédéric, 
ont !a douleur de faire part du décès de 


Éberkard τοῦ KRAUSE, 
conseiller d'ambassade, 


leur époux, père οἱ grand-père, 
survenu te 24 juillet 1989. 
Les cbeèques ont eu lieu dans Ia phns 


6, τας de la Station, | 


- M. Alin 
Ru Se Band de Vitry, 


Le 29 juillet 1989. 
: Hieu dans la p 
Les obsèques ont eu plus 


stricte 


— Le docteur et Mes Hubert Jaby, 
Les docteurs Claude et Yvonne 


ont Is douleur de faire part du décès de 


Ms renve Louis RICHARD, 
née Henriette Le Moal, 


survenus le 29 juillet 1989, à l’âge de 
quatre-vingts ans. 

ΤΙ, avenue des Pivoincs, 

93370 Montfermeil. 

— Marscille. Aix-en-Provence. Nice. 
Rouen. 


Louis, Marie, Jos£ et Jean Stouff, 
- Marguerite, Michel et Michèle 


Dubrocard, 
ont la douleur de faire part du décès de 


Noële STOUFF, 
née Caroret, 


leur mère, belle-mère et grand-mère, ὦ 
survenu à Nico, le 29 joilist 1989. 


L'inhumation ἃ eu lieu à 
les-Arsures (Jura), le 2 août, dans 
plus stricte intimité. 


a entiere 
Les familles Buisson, Dargaud, 
ice, Pommerol, 


ont la douleur de faire part du décès, le 
30 juillet 1989, de 


7 Bellecour, 


dans Minpossibilité de 
aux 
τὶς qui été 
témoignées ἃ l'occasion du décès de 
M. André DERRIDA, 
expriment tous lours remerciements aux 
Personnes qui se sont associées ἃ leur 


Anniversaires 
— Ilyaunan, 
Jacques DOUSSET 
nous quittait. 
« Aime et fais ce que veux. » 


CARNET DU MONDE 


Renseignements : 
42-47-95-03 


κι 


16 Le Monde & Joudi 3 août 1989 « 


Économie - 


SOMMAIR 


ne 


ion des 
dépenses de l'Etat dans 
le prochain budget 
n'exclut pas une cer- 
teine rigueur (lire ci- 
dessous). 
L'INSEE confirme ia 
forte augmentation de 
l'emploi de mars 1988 à 
mars 1989, en souli- 
gnant la progression 
dans le secteur ouvrier 
{lire page 17). 
8 L'OPA de Sir James 
Goïdsraith sur ie conglo- 
mérat britennique BAT 
s'enlise dans les débats 
| juridiques f{lire ci- 
contre]. 
Β En lançant un mar- 
ché à terme, la Bourse 
de Francfort tente de 
sortir de sa léthargie 
lire page 18). 


Avec son enjen de 135 mit- 
diards de francs, r'OPA géante 


BAT industries (anciennement 
British American Tobacco), 
s’amnonçait comme le feuilleton 


La préparation de la loi des finances pour 1990 


L’OPA de Sir James Goldsmith tourne à la bataille juridique 


F'adversaire. BAT s'en est pris au 


Le logement social sera la priorité du budget 


{Suite de {a première page) 
De même s'aperçoit-on qu'une 
partie du gonflement prévu des 
dépenses publiques provient d'un 


ge El 
l'extérieur : celui de la charge de la 


mement forte qui concerne 
charge représentant 10,5 % de 
l'ensemble des dépenses de l'Etat. A 
ces 130 milliards de francs s'aj 

ront une petite dizaine de millh 

de francs au titre des sinistres com- 
merciaux enregistrés dans des 
grands contrats avec 1! et 
garantis par la COFACE (Compa- 
gnie française pour le commerce 
extérieur), c'est-è-dire en fin de 
compte par l'Etat. 


On peut dire aussi que les 
dépenses consacrées aux armées 


aucun grand programme n'a été 
remis en ceuse : avion Rafale, char 
de combat Leclerc, porte-avions. 
Ces crédits progresseront de 3,7% 
après 4,2 Φ cette année et alors que 
l'application de la loi de 
mation militaire 1987-1991 aurait 
dû entraîner une augmentation des 
dépenses de 10 % environ (1). 
Imparfaite maîtrise 

La ion rapide des charges 
de l'Etat traduit donc des réalités 
échappaut en grande partie à la 
volonté de l'actuel gouvernement 
(dette publique, dépenses mili- 
taires). Mais elle traduit aussi des 
décisions importantes prises par 
M. Rocard en matière de dépenses, 
décisions qui semblaïent il y ἃ quel 
ques mois pouvoir être financées 
assez facilement par l'abondance 
des reccttes fiscales tirées de la 
croissance économique. 

D x'est pas certain maintenant 
que le gouvernement maîtrise com- 
plètement ie flot des dépenses. Des 
choix essentiels ont été faits en 
faveur de l'éducation nationale dont 
les crédits progresseront de 9 %. 


Édité par la SARL Je Monde 
Gérant : 
André Fontaine, . 
directeur de la publication 


= ee ΣΕΣΝ 
André Lauress 1982-1985 
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Priorité a également été accordée à 
la recherche (+ 7 %), à la justice 
(+ 7 %), pour financer notamment 
un programme de rénovation de 


Enfin, K eme social πὶ τὰ 
‘hisser par Matignon au PrI0- 
rité des priorités, bénéficiant d'un 
arbitrage particulier du premier 
ministre. On retrouve là le sens de la 
déclaration faite mercredi 26 juillet 

M. Michel Rocard ajoutant 
53 pente de francs aux arbi 
us par MM. Bérégovoy 

à Carmes mur Le domesdes formu- 
lées par M. Delebarre en matière de 
logement social Cette rallonge — 
gi ible avoir pris de court la rue 

le — ira aux APL (aide 
isée au logement) aux 


De même, la baisse du taux de la 
cotisation employeur pour le loge- 
ment aura pour contrepartie un 
financement supplémentaire de 
Jogements pour kes κα! is εἰ 
non une économie budgétaire 
comme ἢ avait d'abord été envisagé. 

Au total, ces priorités se tradui- 
sent par des embauches impor- 
tentes : 13 500 pour l'éducation 
sationale, 2 000 pour la justice... Ce 
qui explique que malgré des com- 
pressions effectuées ici et là 

armées, télécommunications), a 
Foaction publique verra à nouveau 
ses effectifs augmenter (de 2 000 à 
3 000) inversant un mouvement de 
décrue entamé vers 1985. 

La rigueur salariale enfin est bien 
présente dans le projet de budget 
pour 1990. Mais celui-ci se ressen- 
tra Lu de be res 
qui it une hausse des rému- 
nérations de 9 % sur les années 
1988-1989. Les crédits de fonction- 
nement — le tiers environ des 
dépenses publiques — augmenteront 
de 8 % dans le projet de budget pour 
1990. C'est beaucoup. 

On n'est plus surpris dans ces 
conditions, malgré de réeis efforts 
d'économies faits ici et là, de voir 
l'ensemble des charges de l'Etat pro- 
gresser de 5,5 %. Un chiffre auquel 
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réalité, qui avoisine, elle, les 6 %. Le 
déficit budgétaire lui-même est plus 
de 95 milliards de francs que 

90 milliards annoncés. 

Que restera-t-il dans ces condi- 
tions pour les dotations aux entre- 

L ΕἾ publiques ? Que pourre faire 
μ᾿ TÉSOVOY pour alléger les 
ne Va οἱ ee 
ge) afin préparer marché uni- 
que de 1993 ? 

A l'évidence, les choix de 
M:Michel Rocard en Farour ὡς enr 
1aines dépenses publiques traduisent 
use nouvelle stratégie. au cœur de 
laquelle se trouve un Etat revivitié 
et modernisé. Reste que ces choix 
vont peser lourd en termes de 
dépenses... 


ALAIN VERNHOLES. 
La loi de programmation mili- 
PORC ER τ πα τατῆ 


déquipanen À Pets de dar 
bi milliards de 


presque 10 % en 1990. 


La presse allemande salue 


BAT, à celui de N.-M. Rothschiid. Flegme 
La meilleure de ces ipéti 
pare ΝΣ Péripéies BAT, qui aurait préféré gardes 


ΒΑῚ ἈΥΑΙ͂ΊΘΠΟΒ À ϑοῦ vous Ans chaient ἃ savoir 
« l'argent des actionnaires de  employait réseau de 
BAT & une firme de détectives amé. sociètés Lien per ; 
Caine, Kroil Associ 


Deux des plus grands chantiers 
navals ouest-2llemands, 


Howal 

(HDW) à Kiel et Bremer Vulkan 
AG à Brême, négocient avec 
PURSS un très contrat 


M. Neiïtzke. Les conditions de vente 
la bonne tenue du franc de τα παντὶ 
Are cependant à déterminer, ce qui 
Après le satisfecit accordé par les nous avons la preuve que cette théo- | à être fait dans ἢ ts 


quotidiens anglo-saxons Inrernatio- 
nal Herald Tribune et Financial 
Times aux performances de l'écono- 
mie ise et À La bonne tenue du 
franc (le Monde des 17 et 29 juin), 


Le 27 juillet, le Frankfurter Al 
ἕ Sdieu prisé des ταῦ! 


inflation française était due à Les 


problèmes structurels. Maintenart, 
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rie est fausse. » 


Safzgitter et à 25 
ment jégional de Schleswi 


Bremer Vulkan est la ville-Etat de 


et a exprimé son fre 
Le franc aussi fort que le mark Le 
ministre de l'économie et des 


“πὶ , M. Bérégovoy, n'a pas pré- 
end ef ren Brême, avec plus de 25 % du capi- 


et 
frenco-allemand, qui se tiendra sur 
les bords du lac de Tegernsee 
(Bavière) les 24 et 25 août 
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Peur des plages bondées mais envis de soleil ? 
Besoin de respirer at de se détendre ? 

La résidence FRANTOUR de NAJAC propose 
vacances vertes à tous les amoureux de [8 naure. dense 


Située su cœur de l'Avayron, elle bénéficie d'un cadre excep- 


k L : gorges du Tarn, si 
amadour… d’inoubliabies promenades que l'on hp phrhie 
par un repos au bord de la piscine ou au Club-House de la 


complète) ou en appartement e 
vous bénéficiez du confort de l'habitat et le caure eee vert 


Brochure TRAIN + HOTEL, dans toutes les agences 
FRANTOUR TOURISME er dans toutes les garse SN “772088 


Per correspondance : BP 62-08 Paris cedex O8. 


ticunel dès lors qu'il s'applique à 
Fe d'une société é sur en 
éranger, armes 

Group a annoncé guise ra 


fi 
εἶ 
" 
ἢ 
᾿ 


᾿ 
à 
ΕΣ 
ἐβ ἢ 


À 
He 
Î 


F 
| 
$ 
8 
LA 


Ὲ 
ti 
& 
ΕΣ 
ΤΩ 

È 


d'un upe financier zurichois, 
AÏM, qui Perche encore un parte- 


toms construisait en Chi 

trale nucléraire avec Technip à 
. Framatoms œuvre avec 

Spie-Batiqmolles. Campenon-Bernard 

est également sur le chantier, asso- 

cé à des entreprises chinoises et 

jsponsises. 
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L'emploi ἃ 
E ἡ profité de ΕἼ 
ἘΙΝΕΞΕ ἣ ἮΝ 
, Publiée 1 î 
Ρ' e mercredi 


Cette enquête de l'INSEE 
confirme donc celle de PUNEDIC, 
çait récemment que 296 416 
emplois salariés :snpplémentaires 
avaient 616 créés en 1988 (le Monde 


du 14 juillet). ΄ 
: ΠΥ a un an, à ἴὰ même 


avait cru à une embelli δέτε 
l'emploi quand avait lancé 


dait en effet à une mauvaise année 


trie, où l'INSEE note «une évolu- 
tion favorable de l'emploi salarié ». 
L'UNEDIC avait déjà fait état 


d'ouvriers 
Mais le signe Je plus net de cette 
pour les hommes, années consé- 
cutives de baisse, me pose 
tion active occupée de 217. en 


» masculins 
étaient 5004000 (plus 
1 176 000 ouvrières), soit sur un an 
une augmentation de 113000. 
L'infléchissement est d'autant 


TIN: confirme le diagnostic de 
FUNEDIC, qui faisait ctat d'une 
améboration de l'emploi. 

sur un an 


entre mars 1988 et mars 1989 une 
baisse de l'emploi : les agriculteurs 


Citroën, à Orense 
l'Espagnel. ont endommagé, le 
1= août, Wois cent cinquante 


muait de 136 000: Ce résultat succé- . 


d'un très net ralentissement des ἢ 


5. 
remarquable que depuis 1982 le 


De mars 1988 à mars 1989, sélon l'INSEE 
246 000 emplois ont été créés en un 


Chez les femmes, toutes les caté- 
fessionnelles sont à 
la hausse — en iculier les 


: 93 .-àr 
me 000), — à l'excep- 


re ces 
artisans, εἴ οἱ 

d'entreprise. L’INSEE observe 
Cependant ralentissement de la 


intermédiaire sont moins bien 
loties : leur taux de’ cug- 
mente (11.6 % en mars 1989 contre 
11,1 98 un anplustôt). . 

L'activité des femmes de vingt- 
cinq à quarante-neuf ans progresse 
encore, mais à un rythme ralenti. Le 
temps partiel féminin stagne 
(23,7 % contre 23,8 % un an plus 
tôt). » L'appel d'air qui est venu de 
l'industrie n’a pas favorisé les 
femmes, qui bénéfici 


ment socisl du chômage est de 
moins en moins forte — ce qui ne 


.de stagiaires diminue, ce qui 
l'un recours moindre aux 


-traveux d'utilité collective (ΤΌΘ) 


et aux stages d'initiation à 15 vie 
fessionnelle (SIVP). ἘΦ 
En revanche, l'intérim et les 
contrats à durée déterminée poursui- 
vent leur marche en avant. En mars 
‘1989, 29,3 % des hommes et 26,8 % 


.des femmes étaient au chômage 


loi précai 
CE ἃ τα τα 


l'emploi a surtout profité aux 
-bommes : « Le nombre de chômeurs 


La des chômeurs de L 
durée (au chômage depuis hs 
eux 


hommes, 

contre 13,7 mois en 1985, 10,3 en 
1981 et 6,7 en 1975 ; 16,5 mois pour 
les femmes, contre 17 un an plus tôt 
et 17.2 en 1987, mais 15,1 en 1984, 
12,3 en 1980 et 8,3 en 1975. 


ans, se découragent et ne 


cherchent plus activement un 


Pour M. Gérard Alezard, 
taire de la CGT, il s'agit «de 
modèle même de la » 


fois en avril 1988, 
Sn qui était 85 CHSCT, 
pour «coups et blessures». Cette 
mesure avait été annulée per le 


Economie | 


REPÈRES 
Automobile 


Enquête de Bruxelles 
sur les aides en RFA 


l'Espagne. Bruxelles entend ainsi 
contraindre ces psys à respecter 
l'encadrement des aides d'Etat à la voi- 
tre adopté en décembre demier qui 
stipule que toute aide dépassent 
12 mülions d'ECU (84 millions de 
francs} doit recevoir l'aval de la Com- 
mission. Bonn et Madrid avaient 


versé quelque 80 milliards de francs à 


TT 

| ju : 
ΠΗ ARTE 
RUE 


Walkers Crisps Holdings Limited 
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AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTÉS | 


Chiffre d’affaires du 1er semestre 1989 


Conformément aux prévisions annoncées lors de l'assemblée 
annuelle, qui s'est tenue le 26 juin dernier, Viel & Cie aréalisé,au cours 
du premier semestre 1989, un chiffre d'affaires de 92 620 MF (+21 %) 
et un bénéfice net de 23 MF. 


Ces résultats proviennent d'une part du renforcement des équipes 
opérationnelles, amorcé en début d'année, et d'autre part de la 
progression significative et constante de la part de marché de 
Viel & Cie. 


ge 


AGENT DES 
MARCHES INTERBANCAIRES 


ELYSÉE INVESTISSEMENTS S.A. 


Situation de deux de ses participations : 
METROLOGIE PESAGE INDUSTRIEL : M.P.L 


Les exigences des banquiers allemands de la société Pfister ont conduit ΜΡ. à céder cette filiale en dépit du plan 
de redressement que Monsieur Jean-Pierre Gérard, Président de M.P.1. avait fait approuver. A l'issue de cette 
cession un plan de redressement révisé n'a pu être mis en œuvre comme impliquant des investissements trop 


importants eu égard au chiffre d'affaires résiduel du groupe. 


la tête de la société. 
RESEAUX ET COMMUNICATION INFORMATIQUE - R.CL 
apparaître une perte de 2.361.903 francs. 


ne sera pas encore atteint en 1989, ce qui rend la situation de mésorerie préoccupante. 


à des transferts de technologie pour des montants estimés à plus de 10 millions de francs. 


PepsiCo, Inc. 


a acheté 


t 


Smiths Crisps Limited 
BSN 


Nous avons prêté assistance aux négociateurs et conseillé 
PepsiCo, Inc. à l'occasion de cette acquisition. 


The Blackstone Group L.P. 


Suite au communiqué publié le 14 juin 1989 La société Elysée Investissements informe ses actionnaires sur la 


En conséquence Monsieur Jean-Pierre Gérard a présemié sa démission au Conseil de M.P.I. qui a décidé de 
demandes au Tribunal de Commerce de Bobigny la nomination d'un administrateur provisoire pour lui succéder à 
L'assemblée générale de R.C.L a approuvé le 25 juillet 1989 les comptes de l'exercice clos le 28 février 1989 qui fait 
En dépit de ceue importante amélioration (21.597.666 francs de pertes en 1987), l'équilibre courant d'exploitation 


En contrepartie, des contacts très engagés devraient conduire, selon le Président de R.C.I. Monsieur Howun Jones, 
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COMMUNICATION | ___ ÉCONOMIE 

10 Un point de vus de Deris | 16 Les suites de ΓΌΡΑ de 
Perier-Daville : des OPA Sir James Golkdsmith sur 
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gouvernement sortant, le général se sont heurtés non seulement à . issait ne pes devoir poser de pro- Dans le même temps le bruit couraît ἡ | 
Czeslaw Kiszczak, a été confirmé l'opposition, mais également à une s’est pourtant heurtés à une que treize députés communistes et | 
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2 Parlement Parti paysan, l'un des partis de leur _Zelski à Ia tête de l'Etat, 1 ἃ τουϊαῖαπί pas du candidet de parti dés - 
lonaïs. 11 a οἱ um 237 voix coalition. Samedi dernier, le comité la tête du Parti et Kiszczak à la tête communiste «Après πὴ 7 
contre 17: se sont abs- central du POUP élisait, après des du gouvernement : avoir gagné de président, la nomination d'ux ee. 
tenus et quarante n pris part débats M : Pour se retrouver -général-président du conseil serdit ᾿ - 
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* risquent-elles pas de compromettre | réfagiés. : ᾿...᾿. … 

+ - réellement la survie de l'espèce ? MICHEL FARRÈRE, 


Science & Vie dresse le bilan et énumère les x À Hemu, qui ment PL x (Lire, ἄτα ὁ pese 7, ᾽ à.  1λετε, Rachmavinos on E 
remèdes possibles. ; τ © ‘4 Ὁ 5 sur les Kurdes de Turquie) Ἢ set dar Ropulaires Curieux 
τ Foto Taress 


ÉGALEMENT AU SOMMAIRE: 


« Vers un vaccin du SIDA 


« Du cerveau à la machine à penser 


Ὁ Après les extraterrestres, 
les .extra-univers 


PEL Ep --. 


N° 1 DE LA PRESSE SCIENTIFIQUE 
datéZ août 1939. 
᾿ ὡς ΟΡ ΤΟ Een SL) EN Ad 5e à 2 62e tiré à 494 790 exemplaires τ 
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Le Monde 


CSS FERTALLES 


Un Caider en plein centre de Ia ville 


UNE PROMENADE DANS CHICAGO 


Jeunesse du dinosaure 


Eu phén ctpvile, τὰ immeuble tan 
triangulaire, magnifique, ressemi une carte 
Res -mpelpee smile 


comporte une fenêtre (les meurtrières perçues de 
l'extérieur) large de douze centimètres [0 maxi- 
mum permis par l'administration pénitentiaire 
pour une onverture sans barreaux), et que rien ne 
viense en obstruer la vue. « Une prison moderne à 
riage humain, » 

Quelques blocs plus loin, ls vallée des dinor 
saures. L'ancien quartier des grands palaces du 
cinéma. Au 20 West Randolph Street, se dressait 


FOriental. Au 45, le United Artists; au 64, le 
Garrick ; au 54, le Woods (qui a fermé ses portes 
en janvier dernier). Edifices extravagants qui out 
sombré dans la décrépitude puis sont morts. Les 
quelques mausolées encore debont sont admirés 


.comme des pièces de musée. Le Chicago, sur 


State Street, a été réhabilité, 

Plus au nord, — escalier chande- 
Éers à la mesure du Fantôme de l'Opéra -- ke 
Uptown Theatre (quatre mille places, Péquivalent 
de feu notre Gaumont Palace) est en passe de 
connaître à nouveau de beaux jours... Ce quartier 
de Broadway et de Lawrence Avemme faillit être 
Hollywood-sur-Michipan. Un Beverly Hills avant 
la lettre. Là se trouvaient les studios de la Essanay 


d'où sortirent quelques films de Chaplin ; là, Glo- 
ris Swanson s'était établie. Demeurent encore 
d'énormes villes de stars — que plus personne n’a 
Jes moyens d'habiter. Devant une tasse de café en 
face de 'United Artists, une vieille dame se s05- 
vient : « Le hall ressemblait à... Versailles, où à 
lOpéra de Paris. Pour nous, le décor était presque 
aussi important que le film. Pour aller au cinéma, 
on se mettait en babits du dimanche, c'était αὶ 
seule distraction que nous pouvions nous permet- 
tre pour oublier la Dépression... L'été, on y allait 
aussi, souvent à cause de l'air conditionné qui 
n'existait guère dans les appartements... » 
HENRI BÉHAR. 


(Lire page 22) 


La M de l'Aisne ee pen Fu 
trente peintures de Wifredo Lam. Veaues de Cuba {terre natale 
de l'artiste) et pour la plupart inédites, ces œuvres illustrent 
remarquablement, à travers les chassé-croisés de Lam avec 
Picasso εἴ le surréalisme, la recherche spécifique d'un langage, 
Écho de l'ast occidental et des esprits de la forêt. 
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Enily Liyd a quitté la station belnéaire bien pensante de Too 
Much pour les rues de New-York. Dans Cookie, le dernier film de 
Susan la petite peste anglaise joue les apprentis 

gansters auprès de son voyou de père, Peter Falk, et confirme 
qu'elle est une excellente comédienne. 


MUSIQUE 28 
Pete Townshend, 
vingt-cinq ans de rock 


mais Pete Townshend a gardé sa part d'enfance, son âme de 
rocker. 


ARTS 27 
Les apparitions 
de Lam 


Supplément au numéro 13845. Ne peut &tre vendu séparément. 


κ᾿ 


LT at char 4 ἘΝ 
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L'ŒIL VAGABOND 


CHICAGO 


« ei, on fait du théâtre dans les restaurants chinois, les librairies, les maisons closes...» 


ROIS 
heures du matin. 
Advesé à la ram- 
barde du pont de 
Michigan Ave- 
nue, bravant 
(sans doute) les 
arrêtés munici- 
paux, un black 
solitaire joue du 
saxo. Sans sébille, 
sans rien. Pour 
lui. Une voiture 
noire, longue 
comme un paque- 
bot, glisse silencieusement jusqu'au feu rouge. Sou- 
dain, un autre saxo répond au premier, Venant on ne 
sait d'où : car hormis la limousine, l'avenue est 
déserte. Les deux saxos se cherchent, s'interrogent, se 
répondent. Le feu passe au vert, la limousine ne bouge 
pas. Les saxos achèvent leur dialogue. Silence total. 
« Υολῆ», murmure alors use voix du fond de la 
limousine, « Yo!» répond le black. « Yeasah », fait, 
trois octaves plus bas, le saxo inconnu. Le feu repasse 
au vert, la voiture démarre, le black sur le pont 
reprend, solitaire, son blues dans la nuit. 


N= HALSTED, West Belmont, 
North Clark. Le Quartier latin, Le Saint-Germain de 
Chicago. Près de l'entrée d’une boîte de jazz grande 
comme un mouchoir de poche, un gamin de six ans est 
accroupi contre le mur à côté d’un étui de guitare plus 
grand que lui (il attend son père, chanteur country, 
parti chercher la voiture). L'enfant tient à la main un 
grand chapeau de cowboy. Un passant murmure : 
« Midnight cowbaby ». 

Ici, on fait du théâtre (ou de la musique) partout : 
dans des restaurants chinois reconvertis, d'anciennes 
Hbraïries spécialisées dans l'occultisme ou d'ex- 
maisons closes. Il y a environ 160 compagnies ἃ 
Chicago, elles s'appellent Wisdom Bridge, Body Poli- 
tic, On The Edge, Friends of the Zoo — ce pourrait 
être des noms de groupes heavy metal. 

Le poète Carl Sandburg appelait Chicago «la 
ville des gros bras ». Son théâtre lui ressemble : il est 
sans ambages et violemment physique. Le public 
(comme les acteurs) a pour cette activité la même 
voracité et la même approche-que pour le baseball ou 
le football. « Nous, dit William Petersen, les jours de 
finale on ferme boutique, on va au stade ou on se colle 
devant la télé. » 

Le sport est partout. Au Cultural Center, ne 
exposition affiche pour thème : «jes Dismants sont 
éterncis » — le diamant étant le terrain de baseball, 
carré parfait en position de losange, comme les car- 
reaux sur une carte à jouer. Cent seize oeuvres y sont 
présentées, du Lanceur, sculpté par John Dreyfus, ἃ 
un pastiche du plafond de la Chapelle Sixtine, où 
Dieu passe à Adam une balle de baseball, 

Bicacher Bums est une pièce sur le baseball, 
vieille de douze ans, reprise aujourd'hui pour marquer 
Je vingtième anniversaire de l'Organic Theatre. Mem- 
bre de la compagnie depuis 58 fondation, Joe Mante- 
gna est un farouche supporter des Chicago Cubs ; en 
1977, il passe une bonne partie de ses journées sur les 
gradins à bon marché (les « bleachers » du titre) de 
Wrigley Field. Mettant entre parenthèses sa carrière 
cinématographique, Jos Mantegna est revenu de Los 
Angeles mettre en scène ce Bieachier Bums 89. 

Dig, Volley, Spike est présenté par le Footsteps 
Theatre dans le gymnase d'une église méthodiste de la 
banlieue d'Evanston. Π s'agit cette fois de volley — au 
féminin Le cheminement est sans doute prévisible 
(les six Rocky-Rockettes connaîtront crise d'identité 
puis triomphe personnel) mais le sujet est relative- 
ment inédit, le ton original et le tonus de la troupe 
indéniable. L'équipe technique (uniquement des 
bommes) profite de l'entracte pour livrer une partie 


tête, on a; ἢ au du 
METRE τόν, 
Tower, le plus haut bâtiment du 
monde. À l'affiche des théâtres, les 


de volley à laquelle ils convient les spectateurs. Ceux- 
ci, interloqués, hésitent. Le premier à retrousser ses 
manches et à entrer dans le jeu est une grand-mère 
qu'on imaginerait plus voloutiers penchée sur un 
Jemon pie, Elle est suivie par un cadre supérieur en 
bermuda — c'est dimanche — et-bientôt les dix-sept 
spectateurs que Contient le gymnase jouent comme si 
leur vie en dépendait, Only in Chicago, paraît-il. 


E chauf- 
feur de taxi 


South Side, en 
plein quartier 
black (on évite 


soigneusement le 
mot de ghetto). 
Dans un centre 
communautaire, 
ἴδ Chicago Thea- 


| tre Company pré- 
sente Drink the Content of This Vial (Buvez le 
contenu de cette ampoule), comédie de Lynda Patton 
sur trois femmes noïres pensionnaires dans une institu- 
tion psychiatrique pour criminels. « Vous y allez pour 
une PIECE ? ! » Silence. Plus on descend vers le sud, 
plus les rues sont crevassées, plus la conduite devient 
nerveuse, « Comment allez-vous rentrer en ville ? — 
En taxi, — Vous n'en trouverez pas. — J'en appellerai 
un, — Aucun ne viendra. — Je vous réserve pour après 
le spectacle ? — Pas question : je vous dépose et je me 
tire.» Au Parkway Community Center, les portes 
sont closes. Faute de spectateurs, sans doute, la pièce 
ne se joue plus depuis huit jours. C'est à l'oreille et 
aux semelles que l'on devine avoir presque changé de 
civilisation, Les trottoirs sont jonchés de débris de 
verre, carreaux de fenêtres et bouteilles de bière, de 
rhum ou de Jack Daniel's. À deux pas d'HLM aussi 
laides que partout, les maisons sont généralement de 
briques et de bois. Certaines entièrement en bois, du 
perron au porche-véranda typique à l'arrière, Le plus 
souvent en décrépitude, parfois carrément condam- 
nées, squattées à l'occasion. 

Les fenêtres aveugles font d'autant plus mal à voir 
qu'on décèle encore les restes d'une élégance et d'une 
prospérité passées. Le contraste entre les monuments 
classés — dom. sur South Prairie Avenue, le plus 
improbable des «French châteaux» (la William 


Sd πα ὐμδνον 


Kimball House) — et ceux du South Side laissés à 
l'abandon rappelle la description que, dans le Cauche- 
er climatisé, en faisait Heory Miller : « Les bords 
du Gange sans l'odeur de sainteté. » Mais la « gentri 
fication » est en marche : coincés par le boom immo- 
bilier du centre-nond de la ville, les « artistes locaux ν᾿ 
sont en train de créer une sorte de Soho dans l'ancien 
quartier des imprimeurs, ? 

Dès lors, les regards qui se posent sur l'occasionnel 


visiteur blanc frôlent l'indifférence ou, au contraire, ὦ 


vous scrutent avec une formidable acuité. Moins, 


parce que vous êtes blanc que parce qu'un 


semble-til, 
Blanc qui regarde l'architecture des maisons signifie 
promoteur immobilier à La recherche de taudis à 


HA CNRS 
La — - « ες 
σηρῖες aussi nacrés que la chevelure et longs comme 
tros fs coux do Bartra Streiermd. Tonjours éme de 
passe, royale, entre tables sans 
she τὸ commande. Son Checker- 


Affaires de femmes 


encore. À consacré toute sa fortune aux beaux 
arts οἱ à la danse — elle a fondé (et continue 
d'entretenir) fn troupe qui porte son nom. Fait 
notable : c'est elle qui ἃ aidé Ruiolf Noureïv à 
passer à l'Ouest ; omant un mt entier de son 
somptueux appartement sur le Inc Michigan, une 
fresque du peintre (français) André Delfaut com- 


mémore cet épisode, Le fait d'être aujourd'hui 


ciouée dans un fauteuil roulant ne semble guère 
avoir diminué son intérêt pour la danse. 


Dans cotte ville qui s'affirme très mâle, le 
mécénat privé semble dominé par les fommes. 
« Mois n'est-ce pas le cas un pou partout dans le 
monde ? », rétorqus Emma Getz. « Les hommes 
meurent plus jounes, c'est aussi simple que ça. 3 
Emma Getz ἃ un an de moins que Ruth Page. 
Elo aussi vit dans un magnifique appartement en 
bord de lac, si haut perché qu'on se croirait à 
bord d’un yacht. Appartement tout de merbre 
blanc. Monet et Renoir se partagent les murs. 
Sur les tables, les Lafique et les Tiffany voisinont 
avec des boîtes laquées rapportées de Chine 
dans los ennées trente. Oscar Getz était bouilleur 
de cru après la prohibition. 

Devenus veuve, Emma Getz continue de parti- 
ciper aux grands travaux et aux entreprises de 
prestige. Elle vient de donner près d’un million de 
doffers pour [8 prochaine saison iyrique. Elle a 


rénové le Louis Sullivan Auditorium (fermé pen- . 


dant plus de vingt ans) où fes Misérables sont ins- 
τοῦδε apparemment à perpétuité : elle finance 
l'institut des Beaux-Arts (r quand [9 partirai, je 


four donnerai mon Monet »} δὲ le Musée de 


vingt-neuf ans, vient d'entreprendre La construc- 
tion {à Chicago) d’un théâtre uniquement consa- 
cré eu « grand Wii ». Enfin, elle a contribué à la 
neissance, Ë y a vingt-cinq ans, du Festival de 
cinéma de Chicago, qu’elle continus de financer. 


Les raisons de cette phitenthropie sont. à ses 
yeux, limpides. « Pour garder vivant le nom de 
mon mari ; pour prolonger san action : parce qu'il 
est essentiel d'encourager toute entreprise artis- 
tique et de commencer dès l'école ; parce qua, 
adolescente, j'espirais à devenir architecte ou 


décorateur, maïs notre éducation ne nous per- 
mettait pas d'envisager une carrière — st donc 
par pure satisfaction personnelle : colle d'avoir 
donné à quelque chose de beau {es moyens 
d'exister.» ἢ ? 


Joan Harris 8 ταὶ temps dirigé uns troupe lyri- 
que, « correspondant à ce que serait chez vous 
f'Opéra-Comique ». Sosie de Françoise Giroud, 


“elle ost déléguée à la culture de la ville de 


Chicago (département dont le personnel est aux 


… deux tiers féminin}, elle tient un discours relati- 


dirigées per des femmes. En tant 
que déléguée à la culture de Chicago, elle a incité 
La ville à financer un voyage à Londres de la com- 
pagnie Steppenwof. Si la ville avait réduit ses 
crédits — son poste lui interdisant de faire ès 
quañités appel à des contributions d'ontrezrises 
— elle aurait elle-même financé cet échanga 
culturel au travers de sa fondation « σέ personne 
n'aurait su m'en empécher». . 

Eñle prévoit dans cs domaine une évolution : 
«Les jeunes héritières des grandes fortunes, 
affirme-t-olls, ont appris δ bon usage de leur 

Pouvoir δὲ In 
gostion de 
A l'argent. Et 


à Prises, plus 
etes inchteront 


«pour l‘ins- 
tant », précise- 
2 t-slle — linvos- 
Gssement dans les arts est surtout affaire de 


Ὁ Er DL 


θοῦ ἢ ET νῷ τος 


THÉATRE 
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Le Festival d'A: 


RE a ent 
album anx souvenirs. 


dans 1" 
Effrayante disparité entre l'effort 


tôt. Ses traits sont veux des gons qui souffrent, des gens 
qui siment, des gens qui luttent. Traïts de l'actrice. 
νον 080 ne το résigne. ΜΙ à l'indifférence, ni à le vio- 
Jence d'un monde qui ne sait plus ce qu'est la générosité ; 


phrase d'Hugo, ce compäment 
de l'actrice qu'ont fait Le paradis du spactateur. 
OLIVER SCHMITT. 


AVIGNON : LE BILAN 


Cinq fois le bonheur 


VALÈRE NOVARINA 
Vous qui habitez le temps 


géographie chefs-Heux 
f'angoisse du silence, le plaisir de la symphonie verbale 
dans nos corps animaux. 

Depuis trois ans, nous devons ἃ Valère Novarina cer- 
taines des défiegrations les plus atypiques θὲ marquantes 


du Festival. 
ODILE OUROT, 


MATTHIAS LANGHOFF 
La Mission, 
Au perroquet vert 
Indéniablement, le choc, la « découverte » du 


valse, et on passe de l'histoire très énigmatique 
d'une mission sans but à une comédie viennoise. Si 
les doux pièces sont censées se passer pendant la 
érioda révolutionnaire française, elles ne parlent 
pas de la Révolution. 
Entre les multiples interprétations possibles du 
texte de Müber et [9 théâtre dans [9 théâtre de 


simplicité avac laquelle ἢ s'amuse de cette question. 
H fait rire par à-coups. Il laisse dans la mémoire des 
images et des mots qui font leur chemin, 


Callet, au bout de la route, c'était le campement barbare 
et baroque de Zingaro. Inoublable. 
COLETTE GODARD. 


NE estrade faiblement éclairée au pied du ᾿ 


mur du Grand Cellier au Palais des papes ; 


drap blanc ; toutes Les trente-cinq minutes environ, un 
homme ou une femme vient s'y asseoir pour un mono- 


troglodytes 
des cavernes, dans le calme, transforment par instants 
leur sobre hypogés en laboratoire d'idées fortes. 


El le doivent à l'obstination d’une poignée de résis- 
tants qui ont décidé de partir à la reconquête du pou- 
voir des mots, et de l'art : Pierre Bongiovanxi, direc- 
teur du centre d'action culturelle de Montbéliard ; 
Michel Maurin, vice-président du conseil général du 
Vaucluse chargé de la culture; Yolande Padills, 
directrice du centre culturel de Cavaillon. Contre une 
certaine attente, ils ont reçu le soutien du ministère de 
la culture. En deux mois, ἥδ ont organisé ce colloque, 
réuni près de 40 intellectuels et artistes venus de 


UN COLLOQUE EN MARGE DU FESTIVAL 


Tous capitulards 


France, quelquefois de plus loin. Un seul thème, pro- 


vocant, lapidaire : Capitalation ? 

<Le paint d'interrogation n'est pas réducteur, 
explique Pierre Bongiovanni. Nous pensons que 
l'essentiel des professioncels de la culture ἃ capitulé 
devant l'argent, le pouvoir et les médias Atiention, 
BOUS ΠΟ ΒΟΠΙΠΊΘΒ pas pour autant des moralistes : nous 
sommes {ous capi à certaines heures du jour on 
de la nuit. Ce colloque avait pour objet de vérifier ce 
que ñons pressentions. Tout le monde n'est pas cou- 
ché certains contiuent de créer da désordre et de 
poser des questions. » 

Avignon ini ἃ paru être le lien idéal pour poser ces 
questions. En raison même d’un des aspects du Festi- 
val : «C'est une vaste entreprise, succursale de 
Teatreprise du spectacke aujourd'hui Ÿ trouve-t-on 
des produits frais ou congelés ? Dans tous les cas, 


. C'est'u marché, nn business. On vend, on achète, ar 
‘exporte, fait circuler, tont Je mande a quelque chose ἃ 


voir avec le chaîne cammerciale du spectacle. Le tra- 


rail du poëte est devenu celui d’un commanditaire, 
d'un fournisseur. Le théâtre n'a pas échappé au libé- 
ralisme économique, Il n'est que de voir comment le 
vocabulaire économique a, en moins de dix ans, infil- 
tré le discours des « ingénieurs culturels ». Le collo- 
que avait entre autres objets de chercher comment on 
2 pu arriver à la perversion du discours esthétique par 
Féconomie. 


» Nous le constatons, dès que l'économie pointe 
son nez, on assiste à la valorisation des fonctions de 
gestionnaires et d'experts, eux-mêmes de plus en plus 
arrogants, qui définissent le sens de l'action en lieu et 
place des créateurs. 


> Nous avons constaté aussi l'implosion totale de la 
politique qui crée aujourd'hui plus de protocole — 
spectacle — que de sens. On a abandonné « l'éthique » 
pour la «capacité de gérer la société ». Cela a créé 
une grande confusion qu'on retrouve dans les médiss : 
Chacun parle comme celui qu'il n'est pas, ἰδ journe- 
liste comme un philosophe, le philosophe comme un 


homme politique, l'homme politique comme an écono- 
mniste, etc. 

» Nous avons voulu sortir de la langne de bois. Des 
gens qui s'ea impatientent depuis des années discu- 
taient de cette idée de capitulation et ont voulu mon- 
trer qu'ils étaient vivants, que l'Histoire ou les his- 
taires ne sant pes terminées. Le bat n'était en rien de 
créer un mouvement, une association Où un parti, 
mais de reposer quelques questions, d'ajouter du 


Jean-Paul Curnier, sociologue aujourd’hui consul 
tant auprès du ministère de Ia culture après avoir été 
huit ans professeur à l'université d'Aix-en-Provence, 
revient sur l'organisation même du colloque : + Les 
intervenants étaient appelés depuis la salle et sont 
veaus parler seuls, 

OLIVIER SCHMITT. 


(Lire la suite page 24) 


hs 
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Un colloque 
en marge du Festival 


(Suite de le page 25) 

» Cela a créé un certain trac, une certaine puis 
sance, sinon de la solennité, Beaucoup de ce qui ἃ été 
dit l'a été en tremblant. On a parlé avec ane sincérité 
lus forte, plus risquée. Le mot capitulation est venu 
d'une question : Comment se foit-il que l'on n's plus 
rien à opposer au réel, comme si l'on finissait un grand 
banquet ? On ἃ l'impression d'être dans une situation 
de gueule de bois, avec dans la tête des paroles atroces 
prononcées il y ἃ longtemps, dans un état non plus de 
morosité mais de dégoût profond. 

» Il nous faut faire le deuil de l'h infecte 
du bonheur organisé par le pouvoir politique. 1981 n'a 
été que l'illusion d'ane illusion. Ça valait le coup 
pour une sairée mais ça n'a pas été un truc pour lequel 
on aurait laissé sa peau. 

» Dans ce contexte, l'artiste fait semblant de sur- 
prendre à l'endroit où tout le monde l'attend. La pen- 
sée ne s'avance plus sans honte, On assiste au boulon- 
nage du convenu. Etre hors norme, c'est faire 
l'andouille pour se faire remarquer. On refoule en per- 
manence ce qui est de l'ordre de l'exigence. Le mot 
«intello > désigne tout ce qu'il ne faut pas faire. « Ça, 
c'est trop intello », disent les décideurs calturels et les 


PASCAL VICTOR/ENGUERAND 


Jour que «la télévision est un vaste complot entre 
ceux qui [α font et ceux qui la regardent ». Cela vaut 
aussi pour le spectacle vivant. On forme aujourd’hui 
plus de gens qui le gèrent que de gens qui le font. Ce 
colloque aura peut-être permis un constat plus positif. 
Aujourd’hui, des sculpteurs reprennent le chemin des 
ateliers, des profs celui du labeur, des écrivains celui 
de leur table de travail, mdépendamment de la média- 
tisation de leurs idées. » 

Dans la salle du Grand Cellier, beaucoup sont 
venus dire où ils en étaient. La revue Lignes publiera 
en janvier de l'année prochaine l'intégralité de plu- 
sieurs interventions. Nous en avons rassemblé ici quel- 
ques fragments, significatifs du courant apparu lors 
du colloque, quelques mots volés à leurs auteurs, abu- 


Φ Complexité. 

«Ομ nous disent les théoriciens de la complexité ? 
Que Je monde est tellement compliqué que l'on πὸ 
parvient pas à s'y recommaître (...) Bon, que ponvons- 
AOUS ? Ce concept de la complexité ressem- 
ble à cette divinité réactionraire contre laquelle ful- 
minait Spinoza qui dressait contre elle l'amour 
intellectuel, la volonté de puissance, la cupiditas. Ce 
lieu c'est l'asylum ignorantias — un lieu où l'événe- 
ment, le désir, la singularité s'annulent ; où la raison 
effectue son propre sacrifice, Capituler devant cette 
divinité, c’est faire le choix du chemin qui mène droit 
à l'abîme de La barbarie », Toni Negri, philosophe. 


sivement tronqués, mais ils forment une sorte de petit Φ Contamination, 
précis de recomposition : < Dans Les tableaux de la société alterment deux 
© Capituiation, types d'annonces messianiques : « la mort de...» (la 


politique, le social, l'Histoire) et «le retour de.» 
(l'individu, l'acteur, le droit, l'éthique, les valeurs). 
Dans cette alternative, que devient la violence théari- 
que et critique ? Dans ce moment de disjonction inf 


< À l'ouest de Paris, on ἃ construit jadis la cathé- 
drale de Chartres. Aujourd'hui, à l'est de la capitale, 
on construit Disneyland, J'appelle ça une capituls- 
tion », Armend Gatti, écrivain. 


nie, tous les modèles théoriques sont possibles, les 
concepts fonctionnent camme des images de marque 
ou des messages publicitaires. L'image et le réel 
fosionnent On assiste à la contamina- 
tion du sens au travers des images et d'un langage qui 
a perdu sa substance. Ainsi naît l'idée d'une catastro- 
phe du sens. Avec ane certaine ironie, on n’a plus le 
désir de créer du sens mais plotôt le désir sournais 

Henri-Pierre 


© Déréglementation, 

«Il est dans la culture des terrains qui n'ant pas 
encore été récupérés par la machine de guerre écono- 
mique, ceux, sans profit, de la monoculture. Je pro- 
donc le dialogue du dissensus afia de cultiver les 
niches écologiques vierges; de créer des réseaux de 

ἱ ἢ de suivre attentivement la démarche de 


modestes », Michel Deutsch, auteur dramatique, met- 
teur en scène. 

Φ Sponsor. 
« Dans un moment de faiblesse, Philippe de Monte- 
bello, directeur du M: Museum of Art de 


Tokyo, avec ke luxe et 5 Marcelia 
moyens qui ont fait la 

Y, Une 
vraie comédie musicale 


SÉLECTION PARIS 


vacances, 
ἜΤ 
sa vie à un public qui lui 
donnera i 


15 heures. TéL : 42-80-09-30. 
Durée : 3 heures. De 170 F à 


205. transparent. Clémentine 


En ee am Se 
sistible. l'est ΓῚ 

[εἰ prix du Festival Off ΠΡ ΘΟ ΘΑ ΘΟ ne 
d'Avignon. L'occasion Rs ë 
" 4 CS européen, rus 
catendre Blot, 175. Du lun au samedi à 
20 heures. Tél : 42-99-69-68, 
Durée : 1 h 20. S0 F et 110, 


Monsieur Songe 


do Robert Pinget, 
mise on scène 

de Jocques Soller, 
avec Nadis Barentin, 
Danièle Lebrun, 
Jacques Boudet 

et Jacques Soller. 


Deux clowns de la grande 
Bol de soce, an Seiler et 
Le N'Dinga Lucernaire Forum Centre Jacques épaulés par 
national d'art et d'aussi deux parfaites comédiennes, 

83, Danièle 


Œuvre, 56, τ de Clichy, 9". 
Du mardi au samedi à 
dimenche 


rue Notre-Dame- 

θ΄. Pu tm au 
samedi à 20 haures. Τόϊ. : 45- 
44-51-34, Durée : 1h 20, De 
68Fà130F. 


avec Pascal Ν΄ Ζοπεί, A Paris après Londres il y ἃ 
buit ans, New-York et 


C'est à mourir de rire. 


LE MARCHÉ DE L'ART SUR MINITEL 


GALERIES et MUSÉES 


Annoncez vos expositions sur Artline 
(16) 61-70-77-29 


Pache-Montparnasse, 76, bd 
du Montparnasse, 6°. Du 


20, rue Rousselet 
(angle ruc de Sèvres) 7e 


Φ Ambisace musicale 6 Orchestre - PNLR. : prix moyen du repes - J.. IL : ouvert jusqu'à. heures 


DINERS 


ἮΝ ΤΟΣ Fermé du à Inndi ποῦ 3 LE. VOS 
ἢ] 15, rue Saison, » 48784298 FOÏSONS, CRUSTACÉS 


47-34-66-29 Un indca de plus 
rétrouvercz 
spécialités tandooëi. 


45-7417-24-Quvent LLJI, 


ΤΕΈΒΟΜΑΙΝ 


Traiter 


ET DINERS dans un 
us Φ CORPS ΒΈΕΤΟΝ, 


| τι τς Vos repas tout prêts ἃ domicile 


TEL. 45.019914 


SX gt Vas 
A Ban 
| 
+ 
Li 4 
; 
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TOUS LES FILMS NOUVEAUX 


L'Arme 
rit fatale 2 Has 20° (4636-  Yorkäla demande de Susan Désir mourtrier handicapés, 11° (43-56  d'affranterlefouquiacloué  daise. Cela change un petit  (47-42-72-82) 1 Pathé Haute 
Gbeoe, ” nent Seidelman (Recherche Shohel merora 67.158]. son aîné dans πῆς chaise peu de La routine, οἱ encore. 
Dre qui lui ἃ construit κε roulante. Il apprend ἃ don- 79-38) : Pathé Marignan- 
Donay Glover, Chien de flle ὶ Ω avec Mosuri Haruionve, Kickboxer gs ft Concorde, 8 
yen a Akira Nisbimurs. 27 des COURS, ἃ ἐπ rÉCEVOT 9, horum Aro-Ciel, 1.5 Honvenle 1Ὁ 
Joss Ackiend, ds Rod Daniel, On y voit Emily [5 pankette Shigera Tsuysquehé. de David Worth, et acquiert quelques échan- 039.95 74) : 6.0, Nor  (45-44-25-02) : Gaumont 
; Le faire bêtises, faire k Japonais, polr δὲ blanc avec Jean-Claude Von tillns ἐς sagesse orientale mandie, dolby, 8° {45-62- nn 
Patey nn malbeur de sa mère, Dianne 32425}. inédit (19641, Demms, auprès d'un vieux maître 18-16). 
péri [1 ΒΕ), Est be us Wiest ; fire La connaissance Denis Alexio, thaï et bourru. Cette His VF: Rex D (42.888); "ee 
En vériteblo coedon bleu, le Ep son père, Peter Drame nippon et hivernal … Neskel Anderson, toire semée de muscles, de UGC. Montpamense, doiy. Môme sang 
cinéme américain a mitonné Asérienle (En, Sangster qui reprend une vie l'auteur de la Ballade de Chen. sueur et sang ressemble δ᾽ (46-74-94-4) ; U.G.C. δ Egkdio Eronko, 
une recette ἢ pour Eh .  ctive après de longues Narayame. (Voir notre HongKongli h 38). étrangement à tous les Opére. dolby. 8. {ξδ.24- θικιόπο τοῦτα. αι, 
révasir τα bon Min d'action APS Rintatin ou Lamie, années en prison. Enily encadré cons) venger son fière, pars et Karaté kid, LS Er CAT Dear ane 
coup sûr un gr canine ἃ un nou deviendra son chauffeur, VO : Cluny Palace, Be (43-54 à vie lors d'un combat que Jean-Claude Van- dolby, Rick Hutton, 
confortable record τ hs, digne ropréscm prendra des initiatives σέ g7.18) : Les Trois Batme, ὅν daise, ua est belge εἰ que le 13» : Mistral, Enrico Saivatore, 
d'entrées : tout oi, Jerry Lee.  prouvere que bon smng πὸ (4 61 0.80) : La Bestlla, cadet affectueux décide film parle de boxe ἄγῃ, 14. 46-39 Marin Fiorn, 
d'abord mme équipe de ΔΡῈ le Provisenr et Do saurait mentir. 52-45) ; 0.8.0. Convention, 
comédiens qui gagne, δὶς détente, James Bolnhi Toutes les com 16 (467 3 Images, Haïion (1 ἢ 40), 
dPAnne fatal faste, PSM encor ua pero Sens bone Go SR CSRES handicspés, 18" (45-22- Le cinéma italien aime les 
le bean ct cabotin Mel Gib- qui mate des vilains caine modeme sont là, 47-34) ; Le Gambetta, doby. dérives donloureuses, 
son et Danny Glover, arché. is. Mal aimé per ses Compris des comédiens chi. 20 (46-36-10-961. comme ls Nuit de Vareanes, 
do δίοδα conriendre; MPÉIR ct Pons PET vronnés, merveiloutement d'Ettore Scols, σὰ Je Nuit 
er . ae πυροὺς qu'il cherche γεν. - habiles οἱ drôles, et qui, Los Mannequins de Sun Lorean ΕΞ 
sconds rôles; : plus, s'amusent en sauto- Malgré 
ijoter un solide τ deux ans (les films 3 : maladresses et quelques 
Den Ft, de pente ru) na om ae ἀξ MR ας ἔρος το ἃ 
Idiana Jones οἱ kde ΤῸ pas Le autres M μας kinodecoh premier voyage digne, de 
croisade le trafer de rebon- Jai rendent | très bien sortir Je détail Dress ἱ retrouvent 
2 . ve chien Nathalie Noë, petile sœur se 
I D mr qe ES αοιθς ἐμὰ ἃ 
des dizaines de chargeurs mais ἦγ fini ᾿ ne our à ss (1 h 90). Técilent de e rogare » 
mirulte, de pie do Per le mer un h boue Pl nr « L'art est πα fansesme  Péne à Favatare. ὅσο 
fosils εἰ entres quincaile. Pt Rien de Bien pain {της heure οἱ demie, intellectuel, on les fan-  mence alors à travers la 
des; exécuter une bonne Pet, δὲ encore moins d'Oc Moins raté . tasmes intellectuels sont-ils italienne une épo- 
vinghaino de bands, ἄπει» Sel, Lo Sim τὸ traine ct, . Moins raté que Making de l'art? » Ce genre de … pée à là Bonnie and 
cents δὲ de policiers. En en plus, l'histoire et les Right, mais moins question, tout à fait indis- ee her 
Lt dns bush de ns rs opel pensable jalonne ce film dans des uses désfctées 
emour, breux δ τ eusique lanci- on CTASSeUX, 
Fabre mr or une comédie. pen rente, de dialogues calamé les deu Péalsateurs ont 
de (bons) sentiments ; con- ΒΜ. pa ne toux et de comédiens qui se donné à leur histoire une 
ronner le tout d'une très manif qu caricaturent eux-mêmes. touche d'omirisme qui res- 
belle fille, Patsy Kensit VO : Forum Horiron, hand estement, ant fasciné hommes, an semble justement aux 
Begianers) : Je Copé 15 (6006767 ; SuenScideiman | gue gailleret εἰ πὰ archi œuvres 
est plutétsavourenx, Pathé Marignes-Concorue, CG. tecte rêveur, se lient avec  Taviani 
ἘΜ. ΑΣΑ ΤΑΣ τῷ une jeune fille qui leur sert merveilleuse petite sœur, 
MATOS: ee ane under does ETS Sara bg ei Een grand frère 
een caen» 41.10.35 88}: 5238) : LC. Rownde, © nn er apr pathétique, bre de since 
re pars A πσον. Fauvette Bio, 13 (43.81- [514 8ε 04) 1.6.0, Odéon, isouciauts, il sont tous fiction, rythment ce dre de 
dolby, θ' (45.26.68. 88] : Bra- nie 19 MSN: Fe ASIN + DOC trois minés par des traums-  Périple jusqu'à une dernière 
tagns, doiby, 6° (42-22 Lu Montreresee, ῃ tismes d'enfant ou des ρδδδ tellement émo 
667 : LAC. Moment, à 45201200: dem don or ΠῚ ἢ Ἦν ont bien que le film vaut d'être vu, 
ΜΕΥ TodAD. 0 45,85. Canwention. doiby, 16 (48- Juilet Beetle, doby, 115 [48- du mal à se débarrasser. Uniquement pour ses 
nelle, dolby, 15° (4576 Do en CNE δὴ ΘΟΕ) : Les Nador 125 L'avenir s'en chargera. images. ἘΝ 
7870 : UGC. Μεῖοι, 17 DS ao Lite 0 ares ΒΜ. Vo : εἰγαόοᾳ Lincoin, ὃν (43. 
1919] : UGC Mallot, 17 Gaumont Les Halles, 1° {40- 69-36-14) ; Sopt Parnassions, 


VF : GC. ᾿ Ἵ 5 yüguchi et Masumi Harukawe. 
dotby, 6° (45-74-4848) : Pr Para vom 
rh τ τα dd Au nord du Japon, dans une ville οὐ  f’opposé exact du foisonnement orga- "FILMS EN 1ère EXCLUSIVITÉ * 
dolby, 85 Are τὰν semble régner un hiver perpétuel, une nique qui est l'essence du cinéma τ 
18. Ὁ᾽ Lyon Bestilo, 12 (48. | femme au visage lunaire 80 débat pour  d'Imamura. Comme si le réalisateur Le seul vrai grand film 
43-01-59) ; LAC. Gobelins, | vivre. Sadako (Mesumi Harukaowa) est s'était obligé à la froideur. On a de votre été". 
19 (43-38-23-44) ; Mistral, la concubine de Riichi (Akira Nishi- l'impression d’entrevoir une rivière Ἔ "ἶ 
44° (45-S9-52-43) ; Pathé CS- mura}, un fonctionnaire souffreteux qui  grouiller de vis à travers une coucha "Il est des films magiques, 
chy, 18° 145-22-46-01), refuse de la légitimer. Leur fils a été de glace en attendant le débâcle. Et, Celui-ci en est un. 
déclaré comme étant celui de la mère brusquement, quand l'attente devient Un envoûtement permanent 
de Rüchi, une marêtre qui persécuts insupportable (le film dure deux heures du spectateur. 
contre des bandits, Sadako. Un soir, alors que son mari et θὲ demie), survient un éclair de vio- A ne manquer sous aucun 
pre au pic, son fils sont absents, elle se fait violer  lence, d'érotisme animal, des instants prétexte”. 
car leur sauveur ἃ la ven par un cambrioleur (Shigeru Touyugu- de grôêce foudroyante, à l'image de - VS.D. - 
geance eu cœur. Dans à chi. Entre le cardiaque, et Masumi Harukawa, un peu grasse, "Un beau film servi par de 
chaleur et la poussière, Clint Sadako, s'ébauche une caricature de  embarressée de son corps, et qui remarquables comédiens". 
Eastwood, beau ténébreux passion, une relation catactysmique qui arrive par éclairs à la beauté. Comparé - FRANCE SOIR - 
complète abillé tout de nor et de | n'aboutit jamais. De ds Nernpane Eu LE rie “Un sus, qui tiendra 
grandes reprises paraît Ρ Dans co monde où tous les hommes ‘toire du pon racontée per une peus que 
Monde da mar (daté mercred), soit La veïlle | Gen πα mnt fm de 7 sont malades ot fables, même le βοῶ: _hôtosse de bar, Désir meurtrier ast un D oran 
de notre supplément Arts-Spectacies. -] Clint Eastwood. Les ange | garçon, la femme est la seule source film presque sans humour, presque TÉLÉ LOISIRS 
fe ace οἷδε de vis, de mouvement. Le scope, le sans amour, Mais c'est de la tension | |, 6..." ᾿ 
de chance d'avoir des rise | noir et blanc, la neige, le crépuscule entre cette rigueur forcée et la vitalité Ἑ DUNAWAY somptueuse... 
ὡς; ts sons, le scénario original est | perpétuel, les plans très rapprochés, naturelle d'Imamura que naît sa magie. ἘΜ, See  ρτ 
Quinze en « ique ». " δ À D e Se 
d'aventures, physiques es pus des de le) cp nee tendent vers l'abstraction visuelle, à THOMAS SOTINEL. LE FIGARO 
d'action et du {ἀπὸ δάτο de Ciné Eusivood "Un récit plein de tendresse 
de VO : Action five Gauche, 6 Je vongeur de son frère et Lu Porte du paradis et de sensibilité", 
is Εἶπα me (43-29-4440. Βα ἀρ αἱ mr pre lee - LE JOURNAL DU DIMANCHE - 
'essaut vec Kris Kristofferson, = ee Η͂ 
βρέ αὶ ES came OURS Sont RENVERSANT ! p=T= 
Poissonnière jusqu'au Q : Ἕ ἰ 
2 no. Sur Splhes ΝΜ, 3 nee DÈS LA 1= SEMAINE LA FRANCE 
Degree Rencon, Doris Nolan VF : Paramount Opére, handk Joseph ENTIÈRE RETOMBE SUR LA TÊTE 
semaine avec ET, Rencon- Lou Ayres, cape, 9° 47.42.88. 81). Américain, 1960 {3 H 40). 
ie le de ea να Η ΘΑ, SA existe anjourd'ini τα RTE : 
jères aventures Aroériesio. 1938, nok et blanc Plein soleil cinéaste égime, cent bien et ἐμ 
suivies par deux missions de (1h34. de Rané Clément, Michael Soa film, 
Moamaker, de Deux des comédiens féti … suec Alnin Delon, PRE 
Lewis Gübert εἰ Εἶπα qe ches de Cukor, Katharino Marie Latorët, de and sa sortie pour 
pour vos yeux, de J Hepbun et Cary Grant δ μεριχίου Bone, ns ses producteurs, 
retrouvent dans En MENT | phie Popseon, ro εαρς 
Mec Linder, 9° [48.24.88 88. Jeux numéro de clown. à ἘΜΉΝ, ΝΟ ΑΝ θεν πὶ. σι 
ΒΗ, rend it Fronçais, 1900 (1 5 δ]. cb, εἰ ἴα grande épor 
de Woody ABen, 1e comédie brillante et son Dans cosomptueuxiimis clos  PÉ° Lars hr 
avec Diane Keaton, amour pour Écs femmes qu'il à bord d'un superbe voilier, ἔτ Sp 
Wocrty Alen, dirigea avec humour. René Ciément révéla Ἐπ' Ou pen D par jeun 
Olga Goorges-Picot, VO : Action Christine, @ 48. Alain Delon ambigu, beau- EL Een GE ἐς 
els 29-11-30). Cris pl son temps pour y aller Ἄν ee 
Anséricain, 1975 (1 5.28). L'Homme des Pl mr ho D'ailleurs, on ne voit pas le BRANDAUER 
Le film a été tourné à la fin sn : ᾿ ἘΣ : 


Stefan Gerasch. 
Do Pan cerain Bis -Langu'n vilage demande 
Grouchenko, pacil 


pacifiste donc, 


UN 


€t£ ἔταξε par Colette 
Godard, Bénédicte 
Mathieu et Thomas 
Sotinel, 
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Auditorium des Halles, 
19 heures. Tél. : 48-04-98-01. 


Location Fnec, Pastel De 60 F 
à90F. 
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Ἢ 
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ΠῚ 
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Le 7. Château, 21 h 30. Τάϊ. : 
Des0Fà200F. 


programme, magnifi- 
que, que celui que le pia- 
uiste et l'acteur avaient 
donné à Montpellier et dont 
ont pu se régaler en direct 
les auditeurs de France 
Musique. Programme 
culotté puisqu'il joint aux 
- union de la 
déclamation nue et du cla- 
vier - des scènes dramati- 
ques réduisant selon le 
même principe quelques 
moments d' 


Wagner. La voix de Mes- 
guich est d'une force 
incroyable, le piano d'Huvé 
est une voix, lui aussi. 

Le 2. Théâtre des Terrasses, 
22 heures. Tél, : 90-72-08-14. 
De70F à 100 Γ. 


Bicentenaire son été le plus 


royalistes, de sngs, 
mis en scène par Jean- 
cl et immorta- 


Le 4. Théâtre des Terrasses, 
22 heure. Tél : 90-72-08-14, 
De70Fà100F. 


Érwertung, 
Piarre Desgraupes {drection]. 
Le FEP se transporte à 
Maisons-Laffitte, patrie de 
Cocteau, du trot, dotée 
d'une viaille église et d'un 
châtean de et le 
baron Laffitte, ruiné, dut 
céder à l'Etat qui ea fit un 
musée. De Cocteau an 


18 pianiste Françoise 
On dira de la poésie, à 
l'ancienne, on dansers sur 
les rythmes brésiliens de 
Mühaud, on rendra, an 

sage, bommage ἃ Edith 


Piaf. La ère partie de 


on loccupera essentielle- 
ment en t sur les 
malheurs du Pauvre mate- 
lot 


La 6. Maisons-Laffitte. Chi- 
teau, 17h30. Tél. : 48-04 
98-01.90F. 


or 


chœur}, 
Bruno Campenolls {direction}. 
Créée en 1829 à Milan, 
rarement donnée en Italie, 
jamais en France, tout 
récemment enregistrée, 
cette Etrangère fut en son 
temps appréciée pour 
« celte sombre et douce 
2 ἰδ qui οἹ 

e d'un bout à l'autre 
du drame, pénètre dans 
votre âme et fait couler vos 
darmes »… Autant dire, pour 
tout ce que possède en pro- 
pre la musique de Bellini 
Découverte d'un chef- 
d'œuvre ? Montpellier Iyri- 
que ou le suspens de l'été. 
Le 2. Cour Jecques-Cœur, 
21h30. Tél : 67-62-83-83. 
De 70Fà120F. 


Dirnitrovs (soprano), 
Fiorence Quivar {mezzo- 
soprano), 

Afain Fondary {baryton}, 
Romuald Tesarowiez (bossa}, 
Yaro lchihera (ténor), 
Nicolas Joël (mise en scène], 


De 120 F à 600F. 
Tchaïkovski 


Concerte pour piano et 
m1 


Richard Strauss 
Symphonis sipestre 


François-René Duchable 


; Ἶ 


programme syrmphé 
pour la confiance qui règne 
entre Guschibauer et son 
orchestre strasbourgeois : 
pour les surprises que 
réserve toujours Duchable 


le répertoire le plus 
éculé (avouons qu'avec 
T ὁ, on ne peut pas 


faire mieux). Le jeune 
ermite πὸ joue rien comme 
personne. Alors, wait and 
see. 

Le 7. Théâtre antique, 
21h30. Tél : 90-54-24-24, 
De36Fà180F. 
Peymoinade 
Haydn 

22° Symphonie le Philosophe 


Li 

se _ iller)_ ὁ" ὡς 
mr de 

dais. Esa Pekka 


furieusoment bri- 
tannique, découle 
d’un essai brillam- 
mont transformé à 
Londres, il y a cinq 


ons, on revue 
mont de Michael 
Tilson-Thomas. Le 
voi l chef 


el 
invité du Ihar- 
monia ot très 
demandé aux 


Linie Υ css 
cographie 
dique : Nielsen, 
Sibelius. Es 
passe aussi | a 

M La de 
Strauss, avec les 
chambristes de 
Stockholm qui, cet 
Te 


Richard Strauss 
Métamorphosss 

Alain Merion (fiüte), 

The Stockholm Chamber 
Orchestra, 

Ess-Pekks Solonen (direction). 
Lire notre photo légendée. 
Le 4. Parvis de l'église. 
21 houres. Tél : 42-66-66-86. 


réverait. plane 
toujours ici l'ombre de 
une mention particu- 


Cal ml on 
Starker imperator et son 
beutenant Perenyi. 


Le 4, Abbaye de Saint-Michal- 
de-Cuxa, 21 heures, Tél. : 68- 
96-33-07. De 100 F à 140. 


Le 6, Abbaye, 21 heures. Tél : 
Érryéé De 100F à 
140F. 


Mozart 


orchestre 
Concerto pour flüte et orches- 
teK313 


Le7. , 21 heures. TéL : 
140F. 


Concerta pour orgue et 
orchestre à cordes 


Vivaldi 

Concerto Grosso pour trois 
wolons ot orchestre à cordes 
Bach 

Concerto pour violon et 
orchestre BWV 1042 
Marie-Claire Alain (orgue). 
Ensemble instrumental de 
France, 

PhiKp Bride {direction}. 

Ses suporters, de plus en 
plus nombreux, prétendent 


Lo 5. Abbaye, 20 h 30, Tél : 
39-78-12-74. 100 F. 
Saint-Lixior 

Mache 

Kereit pour zarb 
Aperghis 

Corps à corps pour zarb 
Richer 

Piège 5 pour hautbois 
Propositions pour instruments 
Ensemble de percussions et 
Ὶ ᾿ 
Jesriouis Forestier (direc- 
don). 

Corps : en ou en bois. 
Signe iculier : à mem- 
brane unique. Famille : per- 
cassions, : ni 


ran du clavier, tchèque 
hé américain, qui 


Le 2. Château, 21 h 15. TéL : 
200F. 


Quartetteatz 
Dvorak 
πρέπον à cordes n° 11 
Mozeort 


QOuintesco pour cisrinetts et 
cordes KV 581 


Paul Meyer (ciarinette}, 
Quatuor Sine Momine. 


Lire ci-dessous. 
Le 3. Château, 21 h 16. Tél : 
68-80-39-86. 160 F. 


Boothoven 

17° Sanete pour piano la Τόεο- 

32 Variations sur un thème 

original 

Schubert 

Smpromptus pour pieno op. 90 

Rachmanisov 

2° Sonate pour plano op, 35 

Hleoyn Sermet {piano}. 

Musique de chambre au 
ici aussi. 

éclair de star, le 2. 

Ambiance communautaire, 


séenmoins. Et 
pianiste qu'on 
g'a, ἐμ : 
met est turc, cine aa 
conservatoire de Monte- 
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Chaleur (Fisherman's Blues, 
). Alors. pourquoi 
pas leur concert ? 
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Galerie Panl Vallotton SA 
Grand-Chêne 6 Lausanne 
19-41-21/312.91.66 et 312.96.66 


VUILLARD 


HONFLEUR 
« Art collection »-Daniel Besseiche 
34, quai Sainte-Catherine. Tél. : (16)31-89-04-02 

(1868-1940) 


FRED ZELLER |‘... 


ἠ || jusqu’au 2 septembre 1989 
Catalogue sur demande 


'œuvres comprises entre 
1897 et 1910, en plein fau- 
visme, en somme, 

château de 


E-Molk, 
13480. Τόϊ, : 42-22- 
42-81. De 10 heures à 


14 heures à 18 houres. 
dusqu'au 31 


Dieppe 
André François 


peintures, sculp- 
tures et assemblages, 
soixante-dix œuvres dans 
lesquelles André François ἃ 
composé un hymne à la 
gloire d’un royaume, la mer, 


% 

Internée pour schi- 
zophrénie en 
, Aloïse Cor- 

pps dite Aloïse, 
réalisa pendant 


plus de quarante 
ans une œuvre 
Htté- 


οἵ 

raire profondé- 
ment singulière. 
Qui fait d'elle une 
des figures ma 
l'art brut. 
e exposition lui 
est consacrée au 
chôteau Roche- 

chouart. 


voulut jamais renier, son 


nom fat associé à l'œuvre 


dont l’accrochage a été 
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on t encore 
découvrir les toiles abs- 
traïtes et « déconsirnites » 


a saisi, entre ombre et 
lemière, di il 
voués à 


Fonds régional d'art contem- 
porain, 1, place Francis- 
Chirat, 13002. T6L : 91-91- 
27-55. De 12 heures à 
18 heures. Fermé je mardi 
Jusqu'au 10 septembre. 


plece 
Bücher, 19250, Tél. : 66-86- 
23-30. Da 10 heures à 


19 houres. Jusqu'au 15 octo- 
Nantes 
Soulages 

te de pei 
τὶ de Us 
plus de plus 


Roc! 87600. De 
14 heures à 18 heures 
juin et septembre, de 
10 heures à 12 heures et de 
14 heures à 19 heures en 
juillet et août, fermé le 


mardi. Jusqu'au 24 septem- 
Saint-Etionne 
Long et Noumon 


leur dermier tableau, 
tament artistique de 

À » Monet, 
Bonnard, Klee, Matisse, 
Mondrian, Picasso ou 
Dubuffet 


Fondation Maoght, 06670. 
Tél. : 93-32-81-63. Ds 


10 heures à 19 houres. 
Jusqu'au 4 


Toulon 


La Provence vue par un de 


rer dans 


ἃ Ent bin Gen 
a peint sujet à 
diverses saisons et à diffé- 


Leclerc, 83000. Tél : 94-93- 
15-564. De 13 houres à 
19 heures. Jusqu'au 30 sep- 
termbre, 


0. TéL : 
19 heures. Jusqu'au 31 octo- 
bre. 


Valence 
Saint Sébastien- 
nt Roéh π΄" 


comprises entre 
. le seizième et le dix- 
neuvième siècle. 


lomsnt do 9 heures à 
12 heures les morcrodi, 
οἱ dimenche, Jusqu'au 


Villoeneuve- 
d'Ascq 


Avignon 


critique d'art Bernard 
Lamerche-Vadel. 


Chartreuse, 30400, Tél : 90- 
25-05-46. De 9 Β 30 à 
19h30. Jovqu'au 16 août, 


La 
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GROS PLAN 


En ce moment, Pete Townshend est 
sur les routes américaines avec les 


ans, il ne peut plus jouer de guitare 
électrique sur scène sous pelne de 
surdité (11 se contentera de mouliner 
ses accords sur une guitare 
es paient RG ἀἘ8 
intelligences les plus aiguës d'un 
Milton qui en copie flnalersent pén, 
l’auteur du fameux Hope ἢ die before I 
get old, (« l'espère que je mourral 

lelilir »}) est en passe de 
devenir le premier vieux sage du 
rock. Il s’explique sur le « chant du 
cygne » des Who mais aussi sur son 
dernier album solo, Æron Man, une 
adaptation musicale d’un livre pour 
enfants de Ted Hughes. 


«Depuis quand travaïillez-voes sur 
Iron Mas ? 

— J'ai commencé le jour de l'anniver- 
saire de ma mère, le 3 novembre 1986. 
Je me suis mis à chercher une histoire 
écrite par quelqu'un d'autre pour servir 
de point de départ à mes chansons. 
Jusqu'ici, elles s'appuyaient sur mes 
expériences et mes idées. Grâce à mes 
contacts chez Faber and Faber [δα 
teur de Ted Hughes], re 
des droits d'adaptation du 

ana ει ΥΒΗΡῸ, 
totalité ἀκ projet ? 

— Cest vrai. On en est ἃ un stade 
critique. En fait, je voulais faire un dou- 
ble album sur lequel on aurait trouvé 
toutes les chansons de la comédie musi- 


Ça ne m'intéresse absolument pas 
d'écrire pour les enfants. Sur les 
pour eux, c'est trop difficile. Dans fran 
Man, le héros cest un jeune garçon 
auquel je peux m'identifier. Comme 
Truffaut, j'entretiens des rapports 
étroits avec l'enfant que j'ai été Et 
puis, au début des années 60, j'ai été 
pris d’une obsession pour la période de 
transition entre l'enfance et l'adoles- 
cence. Pas tant pour l'adolescence que 
pour cette transition qui n'arrive 
Jamais. On croit toujours qu'elle va 
arriver, mis il n’y a jamais de moment 
précis, et l'on n’est jamais sûr d'être un 
enfant ou un adulte, sûr de ce qu'on 
veut être. Quand on est encore enfant, 
on cache ses peurs d'enfant, an les serre 
contre soi; et tout d'un comp on est 
devenu adulte et on porte toujours les 
bagages de son enfance. Moi je les 
porte toujours. J'ai toujours des émotions d'enfant, Je 
crois que c'est pour Ça non seulement que j'ai réussi 
dans le genre qui est le mien, mais que la pop music 
peut devenir plus que de la pop music, C'est sa spéci- 
Lt fps Sn 

ça que les gens peuvent et conti- 
Der ὃ prendre 1 pop ic τὲ δα sérieux, Le otre. 
vent ce passage difficile, Pour moi, fron Man n'était 
pas tant une histoire pour les enfants qu’une histoire 
RARE DNS οἱ Τὰ pr θερε es δε τῖσαι par 
fois, 

— A certaies moments, la musique ressemble besu- 
coup à celle des Who. 

— Je ne suis qu'une seule personne et c’est comme 
ça que je joue. J'ai hésité à mettre ces accords qui 
font « 1a92-dang », cetie signature. Et puis je me suis 
dit : «Ce n'est pas grave. Ce m'est que moi». J'ai 

iontes les guitares en deux jours, je ai fait 


— Jai fait une liste des chanteurs avec lesquels 
J'avais le plus envie de travailler, ça formait un groupe 
assez bizarre : Mose Allison, Lou Reed, Captain Beef- 
heart, Nina Simone, John Lee Hooker, Jack Nichol- 


PETE TOWNSHEND 


« J'entretiens des rapports étroits avec l'enfant que j'ai été, » 


ΠῚ 
ΕΣ 


Nicholson était 

films. Mose Allison s'est retiré du projet quand il a 

entendu les chansons. Je me suis accroché ἃ Nina 

Simone, à Roger Daltrey et à Deb Conway. 
er δεν ἢ 


Rogers, son di 

blues, C’est lui qui l'a aidé à apprendre les paroles. IL 
était tont à fait à l'aise en studio, très vif, très intelli- 
gent, très réceptif. Simplement, il est analphabète, 
C'est un tel génie que, s’il savait re et écrire, ce 
serait effrayant. Il est très vieux, il doit avoir 75 ans. 
Quant à Nina Simone, elle a té extraordinaire, Tout 
le monde m'avait dit qu’elle était folle, impossible. Et 
elle a été impossible pour tout le monde. Sauf pour 
moi. 


— Et maintenast, que va-t-il arriver à Jrox Mon ? 

— J'aimerais qu'un théâtre travaille 
dessu. Jai pré à Richard Ayres, du Natoçal The 
tre. J'avais beaucoup aimé 58 version de Guys and 


l'idéal. Le disque passe à La radio puisque les Wlo 


ment, mais en fait nous sommes plutôt en forme. Nous 
sommes une bande de vieux qui fait la fête, c’est sym- 
pathique, il règne un bon esprit et nous faisons preuve 
de beaucoup. de vitalité, mais il n'y a aucane base 
créative. 

— Aloes pourquoi arez-rous décidé cette tournée ? 

- Cest une célébration. Quand les Who se sont 
séparés, je suis devenu éditeur chez Faber and Faber, 
J'ai fait uu peu de production à la télévision, j'ai com- 
mencé un roman, j'ai écrit un livre de prose lyrique, 
J'ai fait mes alburos, un film Et, en très peu de lempt, 
les Who ont été réduits à cinq ou six chansons : Won‘ 
Get Fooled Again, Pinball Wizard, Behind Blue Eyes, 
My Gencration, Who Are You. Et Ὦ ne s'agissait en 
aucune façou des meilleurs titres, de la meilleure 
période ou du meilleur aspect de ce que nous avons 
fit. Et des choses merveilleuses comme J Can See 


me suis dit : « Pour Les vingt-cinq ans des Who, il fant. 


Pete Townshend 


Dolls. Iron Men n'existe pas en tant que matériau 
théâtral, il faut qu'un metteur en scène le merte en 
forme, Si ce n'est pas possible, je suppose qu'on en 
fera un dessin animé, Ce ne seraït pas plus mal. Mais 
ça en ferait davantage un projet pour enfants. 

» Quand je suis allé voir Jes Misérables, je me suis 
assis À l'orchestre du Cambridge Theatre et tout le 
monde m'a reconmu. Des petits garnins et des petites 
vieilles, des Américains et des Japonais. Je me suis 
dit : « Ça doit être mon public. Ces gens savent qui je 
suis ». ls savent que je viens de rocln’roll et que [αἱ 
survécu ; qu'aujourd'hui, je ne suis plas seulement un 
rocker. Bien sûr, je n'écris pas pour les gamins et les 
petites vieilles. Pour moi, mon public, c'est toujours 
un type en jean et en tee-shirt ; simplement j'aimerais 
ni faire comprendre qu’il n'a pas besoin de se taper la 
tête contre le devant de la scène. Je me suis dit qu'une 
comédie musicale me permettrait d'atteindre on 
public plus divers. Et je crois que j'ai fini par écrire 

plus accessible. 


— Oui, trois titres, mais sans [εκ Who. Le groupe 
jouera trois heures et demie et nous avons ἃ peine 
DS Gone ES ne DE ἀν TS ρεϑάδιι 
autre chose que des vieux titres du groupe, 
ἀπὸ demi 


— Est-ce que la tournée des Who fait de l’oubre à 
voire disque ? 
— En Europe seulement ; en Amérique c'est 


que je fasse nne fête pour permettre aux gens d’enten- 
dre cette musique une dernière fois». Nous avons 
ro ὙτῸ εἰ ρος 
que nous jouions autrefois se rappeler 

quand l'album My Generation est sorti, nr τὸ 
jouions que deux titres des Who sur scène. Le reste 
c'était a James Brown, Solomon Burke, du 
rhythm'n'biues. Nous alions essayer de: retrouver 
l'esprit de la période pendant laquelle nous avons 


Pote Townshend est l'un des plus 
grands auteurs de chansons de l'histoire 
du rock (ἡ donne sa propre des 
meilleurs titres des Who dans l'interview 
ci-dessus). Mais fl préférerait rester 


maturgique a 
la réussite musicale}, ρον δου 
nia lun peu pompier, mais de’ béaux 


Iron Man, 


μαμὰ nor tours se at Han ven “αἰ 


gens veulent savoir s'ils aiment les Who. Tout 
qe τιτ σις 
P jm, on n'a pas l'impression que les Who 


soient si importants que ça. ΠῚ a-très peu de musi- - | 
ciens qui revendiquent leur influence. Ils citeront lus. 


ete ENS 
fusion des nouvelles. Anjourd'hmi, on alkume la télévi- - 


musique tend à être nme réaction eux nouvelles 
Quai εἴ ut sécu ! La phapert da top FD 
essentiellement de faire danser. 


» J'ai arrêté d'essayer d’être à 
Favant-garde du rock. Qa me rendait 
fou. J'ai attendu Purple Rain pour 
m'intéresser à Prince, I a fallu qu'il 
arrive en moto avec une fille en cronpe. 


— - Que nt pan qu με γῆ 
se sont séparés ? | 

— Il m'est anivé des ias de choses 
bizarres. Je ne les regrette pas, En fait, 
quand Keith Moon est mort, j'ai conti- 
aué longtemps alors que j'aurais üû 

* mvarrêter tout de suite. Je suis passé 

᾿ ment fructueuse, mais j'ai fait do mal à 
plein de gens, ce que je regrette. Je suis 


Noël 81, ma femme m'a proposé de 
venir passer quelques jours avec elle et 
mes enfants et j'ai décidé non senle- 
ment de devenir tout à fait normal mais 
de quitter définitivement les Who. Le 
dernier disque ct le derniè é 
datent donc de 82 et Les deux. étaient 
Plutôt afiligeants En même temps, 
Cest à ce moment que j'ai fait mon. 
meilleur album solo. J'étais perdu, sans. 
doute parce que j'aurais dû arrêter le 
groupe. Aujourd'hui, je suis un peu comme un 


«marine» ; sil ne faut pas me marcher sur les pieds. 16. 


ne fais rien pour personne, Si je fais ne bonne action, 
c'est parce que je me sens d’hümeur charitable, Per- 
sonne ne peut m'atteindre. C'est peut-être mon pro- 
chain objectif, m'assouplir. Je me sces un peu comme 


on bomme d'acier. > : 
δὶ & 


le disque Ὁ 


d tour d Who, 
ne ur des riod 

Pate le Who's 
élique lune 


